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Introduction 

Louange a Allah, le Maitre des mondes. 

Benediction et salut soient sur Son 
prophete veridique et digne de confianee, notre 
prophete Muhammad, sur sa famille et tous ses 
compagnons. 

Cela dit, voici un livre sur la science du 
Tawhid. Je Pai voulu bref et clair et en ai puise 
le contenu dans de nombreuses sources parmi 
les ouvrages de nos il lustres savants, notamment 
Toeuvre de Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya, celle 
de Terudit Ibn al-Qayyim et celle de Cheikh al- 
Islam Muhammad Ibn Abdal Wahhab et celles 
de ses disciples, guides de TAppel benl 

Nul doute que la connaissance de la foi 
islamique est le savoir de base qu'il convient 
d'acquerir, de transmettre et d'appliquer, pour 
assurer la validite des actes, leur agrement par 
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Allah et leur utilite a leurs auteurs. II est d'autant 
plus necessaire de prendre soin de ce savoir que 
nous vivons a une epoque ou pullulent des 
courants de pensee devies tels que l'atheisme, le 
soufisme, le monachisme, le culte des tombes, 
les innovations contraires a la conduite 
prophetique. Tous ees courants represented un 
danger pour le musulman qui n'est pas arme 
d'une foi correcte fondee sur le Coran, la Sunna 
et la pratique des predecesseurs pieux de la 
Communaute. Tel risque bien d'etre emporte par 
les courants aberrants, D'ou la necessite de 
prendre soin de l'enseignement de la foi correcte 
aux enfants des musulmans, en la puisant de nos 
sources originelles. 

Puisse Allah benir et saluer notre Prophete 
Muhammad, sa famille et ses Compagnons. 
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PREMIERE PARTIE: 
LES DEVIATIONS RELIGIEUSES 
DANS LA VIE HUMAINE 
Aper^u historique sur Pimpiete, 
l'atheisme, le polytheisme et Phypocrisie 

Cette partie comporte les chapitres suivants 
Chapitre 1 : Deviations religieuses 
Chapitre 2 : Polytheisme, definition et 

varietes 

Chapitre 3 : L'impiete, definition et 
varietes 

Chapitre 4 : L'hypocrisie, definition et 
varietes 

Chapitre 5 : Explication des termes : 

Djahiliyya, fisq, dhalal et ridda 
et leurs divisions et statuts 

Deviations religieuses 

Allah a cree les creatures pour qu'elles 
L'adorent et a mis a leur disposition une 
subsistance qui les y aide. A ce propos, le Tres 
Haut dit : «Je n'ai cree les djinns et les hommes 
que pour qu'ils M'adorent. Je ne cherche pas 
d'eux une subsistance; et Je ne veux pas qu'ils 
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me nourrissent En verite, c'est Allah qui est le 
Grand Pourvoyeur, Le Detenteur de la force, 
l'lnebranlable. » (Coran, 51: 56 - 58), 

La nature humaine de par elle meme 
reconnait la divinite d' Allah, L'aime et L* adore 
sans rien Lui y associer. Cependant elle a subi 
alterations et deviations du fait d ? instigations 
venues de demons a visage humain et de djinns 
qui s'inspirent mutuellement des paroles bien 
embellies pour tromper, L' adhesion a l'unicite 
divine est naturelle et le polytheisme accidenteL 
A ce propos, le Tres Haut dit «Oriente ton 
visage vers la religion exelusivement (pour 
Allah), telle est la nature qu'Allah a 
originellement donnee aux hommes - pas de 
changement k la creation d 1 Allah -« » (Coran, 30 
: 30) et le Messager d' Allah ( S ) dit ; « Tout 
etre humain nait avec une nature (impregnee 
d'une reconnaissance innee d' Allah). Puis ses 
pfere et mere en font soit un juif, soit un chretien, 
soit un mage » (rapporte dans les Deux Sahih 
d'apres Abou Hourayra). 

La religion d'Adam et des nombreuses 
generations de sa descendance, c'est V Islam. A 
ce propos, le Tres Haut dit : «Les gens 
formaient (a Torigine) une seule communaute 
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(croyante). Puis, (apres leurs divergences,) Allah 
envoya des prophetes comme annonciateurs et 
avertisseurs; et II fit descendre avec eux le Livre 
contenant la verite, pour regler parmi les gens 
leurs divergences. Mais, ce sont ceux-la memes 
a qui il avait ete apporte, qui se mirent a en 
disputer, apres que les preuves leur furent 
venues, par esprit de rivalite! Puis Allah, de par 
Sa Grace, guida ceux qui crurent vers cette 
Verite sur laquelle les autres disputaient, Et 
Allah guide qui II veut vers le chemin droit. » 
(Coran,2:213), 

L' abandon de la foi authentique au profit 
du polytheisme et des deviations apparut pour la 
premiere foi au sein du peuple de Noe. C'est 
pourquoi celui-ci fut le premier messager 
d 1 Allah : «Nous t'avons fait une revelation 
comme Nous fimes a Noe et aux prophetes apres 
Iui.» (Coran ? 3 : 163). 

Ibn Abbas a dit : « Entre Adam et Noe dix 
siecles s'ecoulerent pendant lesquels les gens 
pratiquaient l'lslam » Ibn Al-Qayyim dit : « Ces 
propos sont resolument vrais. En effet, la lecture 
du verset (2 :213 ) adoptee par Oubay Ibn Ka'ab 
se presente ainsi :« Les gens formaient (a 
l'origine) une seule communaute (croyante). Puis 



7 



apparurent des divergences puis Allah depecha 
des prophetes ». Cette lecture est corroboree par 
les propos du Tres Haut : «Les gens ne 
formaient (a Torigine) qu'une seule 
communaute. Puis ils divergerent. Et si ce n'etait 
une decision prealable de ton Seigneur, les 
litiges qui les opposaient auraient ete tranches. » 
(CoranJO I19) 1 . 

Ibn Al-Qayyim (Puisse Allah lui accorder 
Sa misericorde) entend dire que renvoi des 
prophetes eut pour cause 1 5 apparition de 
divergence au sein de gens qui avaient perpetue 
la pratique de la religion authentique. 

Les Arabes pratiquaient la religion 
d' Abraham jusqu'a Pavenement d'Amr Ibn 
Lou' ay al-Kouzal Puis ce dernier altera la 
religion d' Abraham et introduisit des idoles en 
terre arabe, notamment au Hidjaz. Des lors, 
Pidolatrie supplanta le culte d' Allah et se 
propagea dans les contrees sacrees et les 
territoires voisins et y persista jusqu'au moment 
ou Allah envoya Son Prophete Muhammad, le 
sceau des Prophetes 



1 Ighathatou al-Lahfan,2 /102 
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II (MuhammadS) precha Punicite divine et 
P adhesion a la religion d 'Abraham et consentit a 
cet egard P effort approprie, de sorte que la foi 
en Punicite divine, la religion d' Abraham, reprit 
le dessus. En outre, il detruisit les idoles, et, 
grace a lui, Allah completa la religion et 
paracheva Sa grace au profit des mondes, 

Les meilleures generations de cette 
Communaute ont marche sur ses traces, et ce, 
jusqu'au moment ou, au cours des derniers 
siecles, P ignorance s'est generalisee et d'autres 
croyances religieuses ont envahi la 
Communaute, Ce qui a plonge bon nombre de 
ses membres dans le polytheisme, a cause de 
Paction des agents de P aberration, mais aussi en 
raison de la construction de mausolees sur les 
tombes en signe de veneration pour les pieux 
saints et pour exprimer a travers ces edifices qui 
abritent leurs sepultures, P amour qui leur est 
voue. 

Ces lieux sont devenus Pobjet d'un culte 
qui se traduit par divers rites tels que 
P invocation, la sollicitation de secours, Papport 
de sacrifices et P engagement de servir ces lieux. 

Aussi le polytheisme a-t-il pris 
P appellation de recherche de V intercession des 
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saints et temoignage de leur amour. Ce qui, 
selon ses auteurs, n'est en rien une forme 
d' adoration. Cependant, ils oublient que les 
polytheistes anciens avaient tenu le meme 
discours en ces termes : « Nous ne les adorons 
que pour qu'ils nous rapprochent davantage 
d Allah, » (Coran, 39:3). 

Or ce polytheisme (shirk) commis par la 
majorite des humains de tous temps, ne les a 
jamais empeches de reeonnaitre l'unicite 
d'Allah en Ses attributs de malt re, supreme 
createur du monde. Le polytheisme consiste 
surtout dans 1* association d'autres divinites au 
culte rendu a Allah. C'est a ce propos que le 
Tres Haut dit : « Et la plupart d'entre eux ne 
croient en Allah, qu'en hii donnant des 
assoeies. » (Coran, 12 :106), 

Rare sont ceux qui sont alles jusqu'a la 
negation totale de 1' existence du Maitre, comme 
ce flit le cas du Pharaon (de Moise) et des athees 
contemporains. Mais leur negation de 
T existence d'Allah releve de Tentetement .Car 
ils Le reconnaissent dans leur for interieur. A ce 
propos le Tres Haut dit : « Ils les nierent 
injustement et orgueilleusement, tandis qu f en 
eux-memes ils y croyaient avec certitude. 
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Regarde done ce qu'il est advenu des 
corrupteurs. » (Coran, 27:14). 

Leur raison realise que tout etre cree a 
besoin d'un createur et tout existant a besoin de 
celui qui pourvoit l'existence et que cet univers 
qui £volue sur la base d'un systeme precis ne 
peut pas etre depourvu d'un administrateur, 
sage, puissant et tres savant. Quiconque nie Son 
existence est, soit une personne depourvue de 
raison, soit une personne qui refuse d'obeir a sa 
raison et s'abaisse de fa?on a ne plus meriter 
quelque consideration. 

Le polytheisme (shirk) : definition et 
varietes 

A - Definition 

Le shrik consiste a donner un associe a 
Allah le Tr£s Haut dans 1' adoration de Sa 
divinite et dans son attribut de Maitre, Createur 
du monde. L' association se fait le plus souvent 
dans la divinite, et consiste a invoquer un autre a 
cOte d' All ah ou a detourner au profit de I s autre 
certains actes cultuels tels que les offrandes, les 
actes objets de voeux, la peur, Pesperance et 
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ramour. Le shirk constitue le plus grand peche 
pour plusieurs raisons : 

1. II s'agit d'assimiler le cree au Createur 
dans les particularites de la divinite. Quiconque 
associe un autre a Allah l'a assimile a Lui. Ce 
qui constitue la plus grave injustice 
conformement aux propos du Tres Haut : 
« L'association a (Allah) est vraiment une 
injustice enorme. » (Coran, 31:13), Le zoulm 
(injustice) consiste a mettre une chose a une 
place autre que la sienne, Quiconque adore un 
autre qu' Allah a mal place son culte et Pa 
detourne au profit de quelqu' un qui ne le merite 
pas. Ce qui represente la plus grande injustice, 

2. Allah a affirme qu'II ne le pardonnera 
pas a celui qui ne s'en serait repenti. A ce 
propos ? le Tres Haut dit ; « Certes Allah ne 
pardonne pas qu'on Lui donne quelqu' associe. A 
part cela ? U pardonne a qui II veut. Mais 
quiconque donne a Allah quelqu' associe 
commet un enorme peche, » (Coran, 4 : 48). 

3. Allah a affirme qu'II a interdit le paradis 
a l'auteur du shirk et que ce dernier sejournera 
eternellement dans le feu de la gehenne, A ce 
propos, le Tres haut dit : « Quiconque associe a 
Allah (d'autres divinites), Allah lui interdit le 
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Paradis; et son refuge sera le Feu. Et pour les 
injustes, pas de secoureurs! » (Coran, 5 : 72), 

4, Le shirk entrame la nullite des oeuvres, 
A ce propos, le Tres Haut dit: «Mais s'ils 
avaient donne a Allah des associes, alors, tout ce 
qu'Ils auraient fait eut certainement ete vain.» 
(Coran, 6:88) et : «En effet, il fa ete revele, ainsi 
qu'a ceux qui font precede: "Si tu donnes des 
associes a Allah, ton ceuvre sera certes vaine; et 
tu seras tres certainement du nombre des 
perdants + » (Coran, 39:65), 

5. LMdolatrie enleve toute immunite sur les 
biens et la garantie du sang. A ce propos, le Tres 
Haut dit : « Apres que les mois sacres expirent, 
tuez les associateurs ou que vous les trouviez. 
Capturez- les, assiegez- les et guettez- les dans 
toute embuscade. » (Coran, 9 : 5). Dans le nieme 
ordre d'idees, le Prophete (H) dit : « II m'a ete 
donne V ordre de guerroyer les gens jusqu'a ce 
quMls disent : «I1 n'y a pas d'autre divinite 
adore avec verite qu 5 Allah Seul », S'ils le disent, 
leur sang et leurs biens deviennent inviolables, 
sauf quand il s'agit d r en preiever les droits qui 
les frappent» (rapporte par Boukhari et 
Mouslim). 
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6, Le shirk represente le plus grave peche 
comme I'affinne le Prophete (ffi) en ces termes ; 

- « Ne voulez-vous pas que je vous dise 
les pires des peches ? 

- « Si, messager d'Allah, 

- « C'est le fait d'associer un autre a Allah 
dans le culte et de se rendre odieux envers ses 
propres parents, etc. » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim). 

L'erudit Ibn al-Qayyim dit : « Le 
Transcendant a affirme que Tobjectif de la 
creation et de l'ordre est de faire connaitre Allah 
par Ses noms et attributs, d'amener les gens a 
L' adorer sans rien lui associer et de faire regner 
la justice au sein des humains. Cette justice sur 
laquelle reposent les cieux et la terre selon les 
propos du Tres Haut : «Nous avons 
effectivement envoye Nos Messagers avec des 
preuves evidentes, et fait descendre avec eux le 
Livre et la balance, afin que les gens etablissent 
la justice. » (Coran, 57:25). 

Le Transcendant a ainsi affirme qu'Il a 
envoye Ses messagers et revele Ses livres pour 
faire regner la justice et 1'equite. Or le tawhid 
constitue la meilleure expression, la 
quintessence de Pequite, et le shirk le summum 
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de P injustice/ A ce propos, le Tres Haut dit : 
« L'association a (Allah) est vraiment une 
injustice enorme, » (Coran, 31 : 13). 

Le shirk demeure la pire injustice et le 
tawhid la meilleure forme de justice. Tout ce qui 
s 'oppose le plus au dessein (divin) represente le 
pire des peches majeurs. Plus loin, il poursuit : 
« le shirk se heurte essentiellement a ce dessein 
et reste de ce fait le pire des peches majeurs. 
C'est pourquoi Allah a interdit le paradis a tout 
auteur de shirk et rendu son sang et ses biens 
vulnerables pour les partisans du tawhid et leur 
permet de les reduire a Pesclavage en raison de 
leur refus d 5 observer Son culte. En outre, Allah 
refuse d'agreer l'oeuvre d'un auteur de shirk, 
d' accepter une intercession en sa faveur, 
d'exaucer ses prieres dans Pau-dela et de 
realiser son esperance, (2) 

L' auteur de shirk est le plus ignorant a 
1'egard d' Allah puisqu'il lui trouve un egah Ce 
qui represente le summum de P ignorance et le 
maximum d' injustice. Pourtant, P auteur de shirk 
ne fait en realite aucun tort a son Maitre, mais il 
le fait a lui-meme. 



(2)Aldjawab al-Kafi: 109. 
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7. Le shirk implique une depreciation et 
une degradation dont Allah S'est declare tres 
eloign^. Quiconque commet le shirk attribue a 
Allah ce dont Allah s'est declare tres eloigne. Ce 
qui constitue une opposition tres marquee vis-a- 
vis du Tres Haut, et accuse une impertinente 
exhuberante et de surcroit envers Allah. 

B - Les varietes du shirk 

Le shirk comporte deux varietes 
La premiere est le shirk majeur qui exclut 
son auteur de la religion et le condamne a un 
sejour eternel en enfer, s'il meurt avant de se 
repentir. Ce shirk consiste a detourner un acte 
cultuel quelconque au profit d'un autre 
qu 5 Allah, Tel est le cas de celui qui invoque 
quelqu'un en dehors d' Allah, lui consacre des 
sacrifices ou formule des vceux de servir un 
autre qu' Allah comme les (occupants des) 
tombeaux, les djinns et les demons, Ce shirk 
peut aussi revetir la forme de la peur d'un 
prejudice provenant des morts, des djinns ou des 
demons juges capables de faire du mal ou de 
rendre malade. Fait partie du shirk encore le fait 
d'esperer que quelqu'un veillera en dehors 
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d' Allah a satisfaire les besoins de Pinteresse et a 
dissiper ses soucis, ce qu 5 Allah seul est capable 
de realises [Pourtant] c'est ce qui se pratique 
maintenant autour des mausolees qui abritent les 
tombes des saints. A ce propos, le Ires Haut dit : 
« lis adorent au lieu d'AUah ce qui ne peut ni 
leur nuire ni leur profiter et disent: "Ceux-ci sont 
nos intercesseurs aupres d'AUah". Dis: 
"Informerez-vous Allah de ce qu' K ne contiait 
pas dans les cieux et sur la terre?" Purete a Lui, 
II est Tres eleve au-dessus de ce qu T lis Lui 
associent! » (Coran, 10 :18). 

La deuxieme variete reside dans un shirk 
mineur qui n'exclut pas son auteur de la 
religion, mais affaiblit sa foi en l'unicite divine 
et peut conduire au shirk majeur. II revet deux 
formes. La premiere est apparente inherente a 
P usage de certains termes et expressions et au 
recours a certaines pratiques. C'est le cas de 
jurer par le nom d'un autre qu s Allah. Le 
Prophete (jft) a dit : « Quiconque jure au nom 
d'un autre qu' Allah s'est rendu mecreant et 
polytheiste » (rapporte par at-Tarmidhi qui Pa 
classe bon et al-Hakim qui Pa classe excellent.) 
C'est aussi le cas de dire : s'il plait a Allah et a 
toi », Quand quelqu'un le dit au Prophete (SI), il 
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lui repondit : « As-tu fait de moi Pegal d 5 Allah ? 
Dis : s'il plait a Allah seul » (rapporte par an- 
Nassai'). C'est encore comme V usage de 
T expression : «N'eut ete Allah et Un tel », La 
formulation correcte de Tidee consiste a dire 
«S J il plait a Allah puis a Un tel » et « N'eut ete 
Allah puis Un tel » car la conjonction thomnma 
(puis) implique classement et attardement Ce 
qui traduit la dependance de la volonte humaine 
de la volonte divine. A ce propos, le Tres Haut 
dit : « Mais vous ne pouvez vouloir, que si Allah 
veut, (Lui) ? le Seigneur de l'Univers.» (Coran, 
81:29). Quant a la conjonction waw (et) ? elle 
n' implique qu'un simple raccordement et 
coordination, Ce qui ne signifie ni ordre ni 
succession immediate. Fait partie de ce shirk 
encore i'usage de {'expression ; «Je n ? ai 
qu' Allah et toi » et «ceci releve de la 
benediction divine et de la tienne ». 

Quant aux pratiques, il s'agit, par exemple, 
du port d'un anneau et d'un fil censes pouvoir 
repousser ou eradiquer le malheur. II en est de 
meme du port d'amulettes par peur du mauvais 
ceil ou d'autres (maux). 

Si l'on croit que le port de ces objets est un 
moyen efficace d'ef facer le malheur ou de 
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l'ecarter, on est tombe dans le shirk mineur, Car 
Allah n*a pas fait de ces pratiques des moyens 
de guerir le malheurSi Ton croit que ces objets 
peuvent intrinsequement effacer ou ecarter un 
malheur, on tombe dans le shirk majeur, car on 
s'accroche a un autre qu' Allah. 

La deuxieme forme du shirk mineur est 
subtile et affecte les volontes et les intentions 
comme le gout de se faire voir et entendre, C'est 
le cas de celui qui aceomplit une action du type 
de celles que Ton mene pour se rapprocher 
d' Allah, mais dans le seul but d'obtenir des 
louanges : on embellit sa priere ou fait des 
aumones pour etre loue, On prononce le dhikr et 
recite le Coran avec une belle voix afin que les 
gens entendent et louent le recitant.Quand le 
desir de se faire voir a 1'oeuvre accompagne une 
action, il en entralne la nullite. Allah le Tres 
Haut dit: « Quiconque, done, espere rencontrer 
son Seigneur qu'il fasse de bonnes actions et 
qu r il n'associe dans son adoration aucun autre a 
son Seigneur". » (Coran, 18 : 110). 

Le Prophete (®) a dit : 

- « Ce que je crains le plus pour vous 
c'est le shirk mineur » 
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- « Que signifie le shirk mineur, O 
messager d' Allah ? » 
« C'est le desir de se faire voir a 
l'ceuvre. » 

(rapporte par Ahmad , par at-Tabarani et 
par al-Baghawi dans Sharh as-Sunna) 
Fait partie du shirk subtil encore le fait de 
mener une action cultuelle par avidite materielle, 
comme celui qui participe au pelerinage, sert de 
muezzin ou d 5 imam ou acquiert le savoir 
religieux, dans le seul dessein de gagner de 
P argent. 

Le Prophete (ft ) a dit : « Malheur a 
l'adorateur du dinar, malheur a l'adorateur du 
dirham, malheur a l'adorateur des beaux tissus, 
malheur a l'adorateur des beaux paturages ; 
celui qui est satisfait quand on liii donne et est 
insatisfait quand on le prive de dons.» (rapporte 
par Boukhari), 

L'imam Ibn al-Qayyim (Puisse Allah lui 
accorder Sa misericorde) a dit : « Le shirk dans 
les volontes et les intentions est un ocean sans 
cote, Rares sont ceux qui y echappent. 
Quiconque vise a travers son action un autre 
qu'AIlah et nourrit une intention autre que celle 
de se rapprocher d' Allah et de chercher Sa 
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recompense rend sa volonte et son intention 
impures. La sincerite a Pegard d' Allah doit etre 
entiere, et ce, aussi bien dans les actes que dans 
les propos , les intentions et la volonte. Voila la 
religion droite, la voie d' Abraham, la seule 
agreee par Allah, la realite de 1' Islam qu' Allah a 
donne a Ses serviteurs l'ordre de suivre. 

A ce propos le Tres Haut dit ; « Et 
quiconque desire une religion autre que 1' Is lam, 
ne sera point agree, et il sera, dans 1' au-dela 
parmi les perdants,» (Coran, 3 : 85). C'est la 
voie d' Abraham (que le salut d' Allah soit sur 
lui) que ne trouvent indesirable que les 
etourdis » . 

De ce qui precede on peut deduire qu'il 
existe entre les shirk majeur et mineur les 
differences que voici : 

• Le premier exclut son auteur de la 
religion alors que le second ne le fait pas. 

• Le premier condamne son auteur a un 
sejour etemel en enfer alors que le second 
prevoit la possibilite d'une delivrance 
pour celui qui va en enfer. 



Al-Djawab al-Kafi, p* 115. 
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• Le premier entraine la nullite des oeuvres 
alors que le second n'anrmle pas toutes 
les ceuvres mais seulement celles qui en 
sont entachees. 

• Le premier rend vulnerables le sang et les 
biens de son auteur alors que le second 
n' entraine pas ces effets. 

L'heresie : definition et varietes 
A - Definition 

Le terme kufr signifie linguistiquement 
couvrir, dissimuler. En religion, le kufr est le 
contraire de 1 Hmdn (la croyance). En fait, le kufr 
consiste a ne pas croire en Allah et en Ses 
messagers, que cela s'accompagne ou pas d'un 
dementi [ de Tobjet de la foi] ou se traduit par le 
doute, la suspiscion, reloignement, la jalousie, 
Porgueil ou T engagement dans certains courants 
qui detournent [les gens ] de V application du 
message (divin). En sachant bien que la 
mecreance de celui qui recuse la verite en est 
d'autant plus grande encore, et il en va de meme 
de toute obstine negateur dementant 



22 



ouvertement les Envoy es et cela par jalousie, 
bien qu'ils sont sur de leur veracite, » 4 . 

B - Varietes 

II en existe deux : 

La premiere est une impiete majeure qui 
exclut son auteur de la religion, Elle peut revetir 
cinq expressions : 

• Dementir la verite, A ce propos : le 
Tres Haut dit ; « Et quel pire injuste 
que celui qui invente un mensonge 
centre Allah, ou qui dement la 
Verite quand elle lui parvient? 
N'est- ce pas dans l'Enfer une 
demeure pour les mecreants?» 
(Coran, 29 : 68), 

• Refuser par orgueil d'obeir tout en 
croyant (en P existence d' Allah). A 
ce propos, le Tres Haut dit : « Et 
lorsque Nous demandames aux 



Madjmoui al-Fatawa de Cheikh al-Islam 
Ibn Taymiyya, 12/335. 
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Anges de se prosterner devant 
Adam, ils se prosternerent a 
P exception d 'Iblis qui refusa, s'enfla 
d'orgueil et fut parmi les infideles. » 
(Coran, 2 :34). 

• Nourrir le doute. C'est une impiete 
de presomption indiquee dans les 
propos du Tres Haut : « II entra dans 
son jardin coupable en vers bai- 
rn erne (par sa mecreance); il dit: "Je 
ne pense pas que eeci puisse jamais 
perir, et je ne pense pas que PHeure 
viendra, Et si on me ramene vers 
mon Seigneur, je trouverai certes 
meiileur lieu de retour que ce jardin. 
Son compagnon lui dit, tout en 
conversant avec lui: "Serais- tu 
mecreant envers Celui qui t 1 a cree 
de terre, puis de speraie et enfm t' a 
fafonne en homme. Quant a moi, c T 
est Allah qui est mon Seigneur; et je 
n'associe personne a mon 
Seigneur. » (Coran, 18 : 35-38), 

• Se detourner (de la verite), Cette 
impiete est indiquee dans les propos 
du Tres Haut : « Ceux qui ont mecru 
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se detournent de ce dont ils ont ete 
avertis. » (Coran, 46 : 3). 
• Se comporter avec hypocrisie. Cette 
impiete est indiquee dans les propos 
du Tres Haut : «C'est parce qu'en 
verite ils ont cm, puis rejete la foi. 
Leurs cceurs done, ont ete seel les, de 
sorte qu'ils ne comprennent rien.» 
(Coran, 63 : 3). 
La deuxieme est une mecreance ou bien 
heresie mineure qui n'exclut pas son auteur de la 
religion. Elle releve de l'ordre de la pratique et 
s'exprime a travers les peches que le Coran et la 
Sunna appellent mecreance bien qu'ils 
n'entrainent pas la mecreance majeure. C'est le 
cas de F ingratitude mentionnee dans les propos 
du Tres Haut : « Et Allah propose en parabole 
une ville; elle etait en securite, tranquille; sa part 
de nourriture lui venait de partout en abondance. 
Puis elle se montra ingrate aux bienfaits 
d T Allah, » (Coran J 6 : 112). C'est aussi le cas du 
combat livre a un musulman et dont parle le 
Prophete (S) en ces termes : « Insulter un 
musulman est une turpitude et le combattre est 
une heresie » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim) et : « Ne redevenez pas des inft deles 



25 



apres ma disparition en vous entre-tuant » 
(rapporte par Boukhari et Mouslim). C'est enfin 
le cas de celui qui jure par le nom d'un autre 
qu' Allah. Le Prophete (i§0 dit : « Quiconque 
jure par le nom d'un autre qu' Allah tombe dans 
Papostat et le polytheisme » (rapporte par at- 
Tarmidhi et verifie par al-Hakim), A ce propos, 
le Tres Haut dit : « O les croyants! On vous a 
present le talion au sujet des tues: homme libre 
pour homme libre, esclave pour esclave, femme 
pour femme. Mais celui a qui son ftere aura 
pardonne en quelque fa?on doit faire face a une 
requete convenable et doit payer des dommages 
de bonne grace. Ceci est un allegement de la part 
de votre Seigneur, et une misericorde. Done, 
quiconque apres cela transgresse, aura un 
chatiment douloureux. » (Coran.2 :178). Le 
tueur n'en est pas pour autant exclu du giron des 
croyants et il est meme considere comme un 
jfrere de celui qui possede le droit de reclamer 
son sang. A ce propos, il dit : « Celui a qui son 
frere aura pardonne » (Coran, 2:178). La 
fraternite en question est sans doute fondee sur 
la religion. A ce propos, le Tres Haut dit : « Et si 
deux groupes de croyants se combattent 5 faites la 
conciliation entre eux. Si l'un d'eux se rebelle 
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centre l'autre, combattez le groupe qui se 
rebelle, jusqu'a ce qu'il se conforme a Tordre 
d'Allah. Puis, s'il s T y conforme, reconciliez- Ies 
avec justice et soyez equitables car Allah aime 
les equitables, » (Coran, 49:9) et ajoute : « Les 
croyants ne sont que des freres. Etablissez la 
concorde entre vos freres, et craignez Allah, afm 
qu'on vous fasse misericorde. » 
(Coran,49:10).Voila un resume condense extrait 
du commentaire de la Tahawiyya 5 . 

Les differences entre Theresie majeure et 
Pheresie mineure se presentent succmctement 
comme suit ; 

• L'heresie majeure exclut son auteur 
de la religion et rend ses oeuvres 
nulles tandis que Pheresie mineure 
n'entraine pas P exclusion de la 
religion ni la nullite des oeuvres, 
mais elle diminue leur valeur en 
fonction de son importance, et 
expose son auteur a une menace... 



5 Commentaire de la Tahawiyya, p. 361, 
Edition al-Maktab al- islami. 
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• L'heresie majeure condamne ; son 
auteur a un sejour eternel en enfer 
tandis que V auteur de Fheresie 
mineure n'y demeurera pas 
eternellement II peut meme 
beneficier du pardon divin. Dans ce 
cas> Allah ne Tenverra pas en enfer, 

• L'heresie majeure rend vulnerables 
les biens et le sang de son auteur 
tandis que Theresie mineure 
n'entraine pas cet effet 

• L'heresie majeure entraine une 
inimitie ouverte entre son auteur et 
les croyants, de sorte qu'il ne sera 
plus permis aux croyants de T aimer 
et de le prendre eomme allie, fut - il 
un proche parent. 

Quant a l'heresie mineure, elle n'exclut pas 
les alliances de fa^on absolue. En effet, son 
auteur peut etre aime et pris comme allie, 
compte tenu de son degre d' adhesion a la foi. II 
peut aussi etre hai et pris pour ennemi, si Ton 
tient compte de sa rebellion (a Allah). 
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L'hypocrisie : definition et varietes 



Linguistiquement, le terme nifaq est le 
nom d 5 action du verbe nafaga . II derive de 
nqfiqa qui designe Tune des issues du refuge 
souterrain de la gerboise, Car cette bete change 
d'issue chaque fois qu'elle risque d'etre coincee. 
I/on dit aussi que le terme derive de nafq qui 
sigmfie abri souterrain. 

Religieusement, le nifaq consiste a afficher 
1* Islam tout en etant profondement impie et 
mechant, Cet etat de fait est ainsi appele parce 
que celui qui le perpetue semble entrer dans la 
religion par une porte et en sortir par une autre. 
C'est a propos de quoi le Tres Haut avertit en 
ces termes : «Les hypocrites, hommes et 
femmes 3 appartiennent les uns aux autres. lis 
commandent le blamable, interdisent le 
convenable, et replient leurs mains (d T avarice). 
lis ont oublie Allah et II les a alors oublies. En 
verite, les hypocrites sont les pervers. » (Coran, 
9 : 67) C'est-a-dire ceux qui rejettent la loi, 

Allah juge les hypocrites pires que les 
impies et dit a ce propos : « Les hypocrites 
seront, certes, au plus bas fond du Feu, et tu ne 
leur trouveras jamais de secoureur,» (Coran, 4 : 
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145) et «Les hypocrites cherchent a tromper 
Allah, mais Allah retourne leur tromperie 
(contre eux-memes). Et lorsqu'ils se levent pour 
la Said, ils se levent avec paresse et par 
ostentation en vers les gens. A peine invoquent- 
ils Allah. » (Coran,4:142) et «Ils cherchent a 
tromper Allah et les croyants; mais ils ne 
trompent qu'eux-mSmes, et ils ne s'en rendent 
pas compte, II y a dans leurs cceurs une maladie 
(de doute et d'hypocrisie), et Allah laisse croitre 
leur maladie. Ils auront un chatiment 
douloureux, pour avoir menti. » (Coran,2 : 9 - 
10). 

L'hypocrisie comporte deux varietes : 
La premiere est d'ordre dogmatique et 
constitue l'hypocrisie majeure dont Tauteur 
affiche T Islam tout en etant impie.Cette forme 
d'hypocrisie exclut totalement son auteur de la 
religion et le renvoie aux couches inferieures de 
Fenfer. Allah a denigre ceux qui en sont 
coupables de tous les mauvais qualificatifs 
comme Timpiete, le manque de foi, se moquer 
de la religion et de ses partisans, prendre partie 
pour les ennemis de la religion a cause de leur 
hostilite commune a l'egard de V Islam. Ces gens 
ont existe de tout temps. 
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Mais ils sont plus actifs quand Plslam 
devient puissant et qu'ils se trouvent incapables 
de lui resister ouvertement. Ils rinfiltrent alors 
pour mieux ruser contre lui et ses adeptes, tout 
en beneficiant de la protection par les 
musulmans de leurs personnes et biens, Aussi 
1' hypocrite affiche-t-il sa foi en Allah, en Ses 
anges, en Ses livres, en Ses messagers et au jour 
dernier tout en etant profondement etranger a 
cette foi. En realite, il ne croit pas en Allah ; il 
ne croit pas qu' Allah a adresse Sa parole a un 
etre humain et en a fait son envoye aux humains 
pour qu'il les guide avec Son automation, les 
mette en garde contre Sa frappe et leur fait 
craindre son chatiment. 

Allah a mis les hypocrites a nu et a devoile 
leurs secrets dans le saint Coran et a clairement 
montre leurs affaires a Ses serviteurs afm qu'ils 
se mefient d'eux. Au debut de la sourate de la 
vache, II a divise les humains en trois groupes : 
les croyants, les impies et les hypocrites. La 
mention du premier a occupe 4 versets, celle du 
deuxieme 2 et celle du troisieme 13. Ceci est du 
a r importance de leur nombre, au caractere 
general des tentations auxquelles ils soumettent 
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les autres et a la gravite du danger qu'ils font 
peser sur 1' I slam et ses adeptes. 

L' Islam souffre enormement a cause d'eux, 
puisque a cause de leur imposture on les compte 
aux rangs des allies et partisans alors qu'ils ne 
sont, en realite, que des traitres. lis sont 
tellement capables de diversifier leurs modes 
depression de l'inimitie qu'ils lui vouent qu'ils 
font croire a V ignorant que ce qu'ils disent 
traduit un savoir et un desir de reformer, 
Pourtant il n'est qu' ignorance et corruption 6 , 

Cette variete s'exprime de six manieres : 

a Dementir le Messager (0) 

• Dementir une partie de son message 

• Hair le Messager (SI) 

• Hair une partie de son message 

• Se rejouir du declin de la religion du 
Messager (S) 



6 Extrait d'un traite d'Ibn al-Qayyim dans 
la description des hypocrites. 



32 



• Detester le triomphe de la religion 
du Messager (S) 7 

La deuxieme variete est d'ordre pratique 
car il s'agit d' adopter la conduite des hypocrites 
en depit d'une adhesion reelle a la foi par 
rinteress6. 

Cette forme d'hypocrisie n'exclut pas son 
auteur de la foi mais elle peut y aboutir, Son 
auteur reunit piete et hypocrisie et si celle-ci se 
developpe intensivement, Tinteresse devient 
completement hypocrite* Ceci s'atteste dans les 
propos du Prophete (H) : « Si quatre choses se 
reunissent en une personne, elles en font un 
hypocrite accompli. Si Tune d'elle seule se trouve 
en une personne, elle l'entache d'hypocrisie tant 
qu'elle persistera en elle : trahir chaque fois qu'on 
lui fait confiance, mentir dans le discours, violer 
1' engagement pris, tenir des propos outranciers en 
cas de dispute » (cite dans les Deux Sahih ). 
Toute personne qui possede ces quatre defauts a 
reuni le mal en elle et porte la totalite des attributs 
des hypocrites. Celui qui n'en possede qu'un 



7 Madjmotfatou Tawhid an-Nadjdiyya, p. 9) 
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frame un defaut d'hypocrite. En fait, Phomme 
peut reunir de bonnes et de mauvaises qualites ; 
des qualites qui expriment la foi et d'autres qui 
traduisent impiete et hypocrisie. C'est pourquoi 
P on peut meriter a la fois une recompense et un 
chatiment selon les actes accomplis dans un sens 
ou dans P autre, 

Le fait de manifester de la paresse quand il 
s'agit d'accomplir les prieres en public a la 
mosquee est une des caracteristiques de 
1 'hypocrite. 

L' hypocrisie est un mal tres grave si bien 
que les Compagnons craignaient toujours d'y 
tomber. A ce propos, Ibn Moulayka dit : « J'ai 
connu 30 parmi les compagnons du Messager 
d' Allah (S ) qui craignaient tous d'etre 
hypocrites. 

Les differences entre Phypocrisie majeure 
et Phypocrisie mineure : 

• La premiere exclut son auteur de la 
religion tandis que la seconde ne 
Pen exclut pas. 

• La premiere se traduit par une 
difference entre les apparences et la 
realite au niveau des croyances, et la 
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seconde n'impltque cette difference 
qu'au niveau des actes. 

• La premiere ne pent pas etre nourrie 
par un vral croyant tandis que la 
seconde peut se constater chez un 
croyant. 

• Le coupable de la premiere reste le 
plus souvent peu enclin au repentir - 
une divergence de vues existe a 
propos de la recevabilite de son 
repentir - tandis que le coupable de 
la seconde peut bien proceder a un 
repentir susceptible d'etre exauce 
par Allah. 

Le croyant est souvent expose h une 
portion d'hypocrisie mais il se repent devant 
Allah .11 est parfois envahi par des pensees qui 
poussent a 1'hypocrisie puis Allah les ecarte. Le 
croyant est eprouve a cause des intrigues de 
Satan, des intrigues qui inspirent une impiete 
genante. C'est a ce propos que les Compagnons 
disaient : « O Messager d' Allah, il arrive a Tun 
de nous d' avoir des pensees qu'il prefererait voir 
le ciel lui tomber dessus que de les 
exterioriser... » «VoiIa la foi telle qu'elle» dit- 
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il. » (rapporte par Ahmad et Mouslim). Une 
autre version dit : « ce qu*il trouve trop grave 
pour etre dit » «Louange a Allah qui a ramene la 
ruse de Satan a une simple instigation » dit le 
Messager (en guise de commentaire). Ceci veut 
dire que le fait de sentir ces instigations, de les 
desapprouver et de les repousser releve de la foi 
pure ». 

Les coupables de Fhypocrisie majeure sont 
ceux dont Allah parle en ces termes ; « Sourds, 
muets, aveugles, ils ne peuvent done pas revenir 
(de leur egarement). » (Coran, 2:18) e'est-a-dire 
qu'ils ne retourneront pas reellement a l'lslam, 
Le Tres Haut dit encore: « Ne voient-ils pas que 
chaque annee on les eprouve une ou deux fois ? 
Malgre cela, ils ne se repentent, ni ne se 
souviennent.» (Coran, 9 :126). 

Cheikh al-islam Ibn Taymiyyah dit: "II y a 
divergence de vues au sein des theologiens au 
sujet de 1' acceptation de leur repentir apparent, 
car on ne peut pas en verifier la realite, etant 
donne qu s ils ont toujours affiehe T Islam ))r (8) 



(8)Majmou'al-Fatawa 5 28, 434-435. 
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Explication des concepts: djahiliyya, fisq, 
dhalaly riddah 

1-La djahiliyya (l'epoque du paganisme) 

C'est la situation des arabes avant l'Islam, 
marquee par la predominance de 1' ignorance au 
sujet d 5 AUah> de Ses messagers, des lois de la 
religion, la fierte fondee sur la naissance, 
l'orgueil, latyrannie, etc. 9 

Le terme derive de djahl qui signifie denue 
de connaissance ou son inapplication. A ce 
propos, Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya dit : celui 
qui ne connaft pas la verite est un simple 
ignorant. Quant a celui qui croit le contraire de 
la verite, il est un double ignorant. II est clair 
qu' avant l'avenement du Messager d' Allah (S), 
les Arabes etaient plonges dans une djahiliyya 
caracterisee par V ignorance. Les actes et propos 
etaient tels que seuls des incultes pouvaient les 
perpetrer. Au sens general, la djahiliyya englobe 
tout ce qui differe de 1'authentique message des 
envoy es d J Allah, qu'on l'appelle judai'sme ou 
ehristiamsme. 



9 An-Nihaya d'Ibn Athir, 1/323). 
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Apres Pavenement du Messager ($1), la 
djahiliyya (relative) peut parfois se limiter a une 
ville ou une zone comme le territoire des impies, 
Elle peut meme etre incarnee par des personnes, 
C'est le cas d'un non musulman vivant sur un 
territoire musulman* 

Dans l'absolu, la djahiliyya a cesse des 
Pavenement de Muhammad (H). En effet, une 
partie de sa communaute ne cesseront de 
s'accrocher a la verite jusqu'a PHeure derniere. 
La djahiliyya relative peut Stre incarnee par 
beaucoup de musuimans sur une partie des 
territoires musuimans, A ce propos, le Prophete 
(S) dit : « Quatre pratiques perpetuees par ma 
communaute releve de la djahiliyya » (rapporte 
par Mouslim) et dit a Abou Dhar : « Tu es un 
homme qui traine encore (P heritage de) la 
djahiliyya (rapporte dans les Deux Sahih) entre 
autres (exemple$).» 10 

En somme, la djahiliyya renvoie au djahl 
qui signifiele manque de connaissance. Elle 
comporte deux aspects : 



Iqtida as-Sirat aI-moustaqin,retabli par le Dr 
Nassir al-Aql, 1/5/225-227 . 
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1, La djahiliyya generate qui prevalait 
avant l'avenement du Messager 0 et qui a pris 
fin avec sa venue. 

2. La djahiliyya relative qui caracterise 
certains pays, voire certaines personnes et qui 
persiste encore. 

Ceci montre l'erreur de ceux qui 
generalised la djahiliyya a notre epoque en 
disant : « la djahiliyya du siecle » ou d'autres 
expressions similaires. II serait plus correct de 
dire : la djahiliyya de certains ou de la majorite 
de nos contemporains. Toujours est-il qu'il est 
incorrect et interdit de generalise^ car la 
djahiliyya generate a pris fm avec l'avenement 
du Prophete 

2. Le fisq (la perversion) 

Linguistiquement, le terme signifie sortir, 
se mettre a 1'ecart En Islam, il signifie se 
soustraire a Tobeissance d' Allah, ce qui englobe 
la sortie totale et partielle. Par rapport a la 
premiere, on dit de l'impie qu'il est fasiq, et par 
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rapport a la seconde on dit du croyant auteur de 
peches majeurs qu'il est fasiq . Aussi existe-Ml 
deux sortes de fisq ; une qui s'assimile a 
Pimpiete et exclut son auteur de la religion et 
fait qu'on Pappelle fasiq , C'est le terme 
qu 'Allah applique ainsi a Iblis : « qui se revolta 
contre le commandement de son Seigneur, » 
(Coran, 18 : 50), Le Jisq d'Iblis renvoie a la 
perversion. A propos du terme, Allah le Tres 
Haut dit encore : « Et quant a ceux qui auront 
ete pervers, leur refuge sera le Feu, » (Coran, 32 
: 20), II entend par la les impies comme 
Tindiquent Ses propos : «Toutes les fois qu'ils 
voudront en sortir, ils y seront ramenes, et on 
leur dira: "Goutez au chatiment du Feu auquel 
vous reflisiez de croire Tt » (Coran, 32 : 20). Le 
musulman pecheur est aussi appele fasiq . meme 
si son fisq ne 1' exclut pas de P Islam. A ce 
propos, le Tres Haut dit : « Et ceux qui lancent 
des accusations contre des femmes chastes sans 
produire par la suite quatre temoins, fouettez-les 
de quatre-vingts coups de fouet, et n'acceptez 
plus jamais leur temoignage. Et ceux-la sont les 
perversa (Coran, 24 : 4) et dit encore : «Le 
pelerinage a lieu dans des mois connus, Si Ton 
se decide de Paccomplir, alors point de rapport 
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sexuel, point de perversite, point de dispute 
pendant le pelerinage.» (Coran s 2:197), Les 
ulemas disent que le terme fusouq employe dans 
ce verset signifie actes de desobeissance 11 . 

3,Le dhatal (l'egarement) 

II s'agit de s'ecarter du chemin droit, C'est 
le contraire de la bonne direction, A ce propos, 
le Tres Haut dit : «Quiconque prend le droit 
chemin ne le prend que pour lui-meme; et 
quiconque s'egare, ne s'egare qu'a son propre 
detriment.)) (Coran,17:15) 

Adh- dhalal revSt plusieurs significations : 

• II s* applique parfois a 1'heresie. A 
ce propos, le Tres Haut dit : 
« Quiconque ne croit pas en Allah, 
en Ses anges, en Ses Livres, en Ses 
messagers et au Jour dernier, 
s'6gare> loin dans regarement» 
(Coran, 4:136). 



11 Kitab aUiman de Cheikh al-islam ibn 
Taymiyya, p, 278* 
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II s' applique parfois au polytheisme, 
A ce propos, le Tres Haut dit : 
«Quiconque donne des associes a 
Allah s'egare, tres loin dans 1 T 
egarement» (Coran, 4; 116), 

II s' applique parfois a une 
transgression qui n'est pas assez 
grave pour entrainer l'heresie de son 
auteur. C'est dans ce sens qu'on dit 
: les sectes dhallal (c'est-a-dire les 
refractaires). 

II s' applique encore a l'erreur 
comme dans les propos de Moi'se 
(aue le salut d' Allah soit sur lui) : 
« "Je l'ai fait, dit Moise, alors que 

j'etais encore du nombre des 
egares. » (Coran, 26:20). 

II s' applique aussi a Toubli comme 
dans les propos du Tres Haut : «„en 
sorte que si Tune d'elles s'egare, 
l'autre puisse lui rappeler» (Coran, 2 
: 282). 
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• U s' applique enfin a la disparition et 
a Fegarement. 

C'est dans ce sens qu'on parle 6s dhallatou 
al-ibili : chameaux perdus 12 . 

4JL'apostasie :ses varietes et son statut 

Le terme ridda signifie linguistiquement 
retour. Allah le Tres Haut dit : « wa la tartaddou 
ala adharikum» (Coran,5:21) c 5 est-a-dire : ne 
vous en retournez pas sur vos talons. Dans le 
langage juridique, le terme ridda signifie 
reniement de P Islam. Dans ce sens, le Tres Haut 
dit : « lis t f interrogent sur le fait de faire la 
guerre pendant les mois sacres. - Dis: " Et ceux 
qui parmi vous abjureront leur religion et 
mourront infideles, vaines seront pour eux leurs 
actions dans la vie immediate et la vie future. 
Voila les gens du Feu: ils y demeureront 
eternellement. » (Coran,2 ; 217). 



Al-Moufradat de Raguib, p. 297-298). 
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Ses varietes 

Le reniement de 1' Islam consiste a 
commettre une des violations de cette religion 
qui sont tres nombreuses mais qui peuvent etre 
regroupees sous quatre rubriques : 

• 1) Le reniement verbal qui consiste 
a injurier le Tres Haut ou Son 
messager ou Ses anges ou Tun de 
Ses messagers, ou a pretendre 
connaitre T invisible, ou a se 
declarer prophete, ou a aj outer foi a 
une telle declaration faite par un 
autre, ou a invoquer un autre 
qu' Allah, ou a demander 
T assistance de quelqu'un a propos 
d'une affaire que seul Allah est 
capable de regler, ou a demander la 
protection a quelqu'un autre 
qu' Allah. 

• 2) Le reniement pratique qui 
consiste a se prosterner devant une 
idole, un arbre, une pierre, une 
tombe, a leur dedier un sacrifice, a 
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jeter Ie Coran dans un endroit 
malpropre, a apprendre ou enseigner 
la magie et a gouverner par des lois 
autres que celles revelees par Allah 
tout en croyant cette fa9on de 
gouverner licit e. 

• 3) Le reniement dogmatique qui 
consiste a croire a P existence d'un 
associe a Allah ou a la legalite de 
Padultere et du vin ou a T illegal ite 
de la consommation du pain ou au 
caractere non obligatoire de la 
priere ou d' autres pratiques dont Ie 
caractere licite ou illicite fait Pobjet 
d'un consensus defmitif que 
personne ne devrait ignorer. 

• 4) Le reniement qui s'exprime a 
travers le doute au sujet de Tun des 
elements precedents. C'est le cas de 
celui qui met en doute P interdiction 
du polytheisme, des rapports 
sexuels hors manage, du vin ou la 
legalite de consommer du pain, ou 
celui qui met en doute le message 
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du Prophete (S) ou celui des autres 
prophetes, ou fait douter de sa 
veracite ou du bien fonde de la 
religion musulmane ou sa validite 
pour cette epoque. 

Dispositions a prendre en cas de 
verification de l'apostasie 

• Demander a Tapostat de retourner a 
rislam. S'il accepte de le faire dans 
un delai de trois jours, on le laisse. 

• S'il refuse, il doit etre execute 
compte tenu des propos du 
Messager d'AUah : «Tuez 
quiconque aura change de religion » 
(rapporte par Boukhari et Abou 
Dawoud). 

• On Pempeche de gerer ses biens 
pendant le delai qui lui est donne 
pour se repentir. S'il le fait, j> 
recupere ses biens. Autrement*- "lis 
appartiendront au Bayt al-miil, 0 e 
Tresor), des son execution ou sa, 
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mort dans l'apostasie, L'on dit aussi 
que ses biens reviennent aux 
musulmans des son apostasie. 

• Interrompre la vocation 
successorale entre lui et ses parents ; 
il n'herite pas d'eux et eux non plus 
n'heriteront pas de lui. 

* SMI meurt dans l'apostasie, on ne lui 
fera ni la toilette mortuaire ni la 
priere des morts, et on ne Tenterrera 
pas dans le cimetiere des 
musulmans. II ne sera enterre que 
dans le cimetiere des infideles ou 
enseveli n'importe ou t 
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DEUXIEME PARTI E : 
Propos et actes en totale contradiction 
avec le tawhid ou qui affecte sa perfection, 

Cette partie comporte les chapitres suivants 

* 

i 

Chapitre 1 : la pretention portant sur la 
connaissance de 1' invisible a travers la 
lecture de la paume, d'un verre ou 
l'astrologie, etc* 

Chapitre 2 : la sorcellerie, la divination et 

la predication 

Chapitre 3 : les offrandes, les vceux et 
presents destines aux mausolees et aux 
tombeaux en guise de veneration* 
Chapitre 4 : la veneration des statuts et 

monuments 

Chapitre 5 ; se moquer de la religion et 

mepriser ses institutions sacrees 

Chapitre 6 : gouverner selon d'autres lois 

que celles revelees par Allah 

Chapitre 7 : s'arroger le droit de legiferer, 

d'autoriser et d'interdire 

Chapitre 8 : adherer a des doctrines athees 
ou a des partis inspires par la djah^i vva 
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Chapitre 9 : adopter une vision materialiste 
de la vie 

Chapitre 10 : le port d'amulettes et d'autres 
objets protecteurs 

Chapitre 11 : Jurer au nom d'un autre 
qu' Allah, demander son intercession et 
demander r assistance d'un etre cree a 
I* exclusion d' Allah 

Pretendre pouvoir lire le futur dans la 
paume, dans un verre ou autres 

La signification du terme ghayb. 

II s^agit de ce qui echappe a la vue des 
gens en fait d'affaires passees ou a venir, Allah a 
declare qu'Il s'en reserve la connaissance en ces 
termes : « Dis: tf Nul de ceux qui sont dans les 
cieux et sur la terre ne connait l'lnconnaissable, 
a part Allah". Et ils ne savent pas quand ils 
seront ressuseites! » (Coran, 26:65),Seul Allah 
le Transcendant connait le mystere. II peut 
toutefois reveler h Ses messagers une partie du 
mystere pour une raison et un interSt A ce 
^p3^2ps 5 le Tres Haut a dit: «(Cest Lui) qui 
conm&t le mystere. II ne devoile Son mystere a 
personnt?, sauf a celui qu'Il agree comme 



49 



Messager et qu'Il fait preceder et suivre de 
gardiens vigilants, » (Coran,72 :26-27). C'est-a- 
dire qu'il ne fait connaitre une partie du mystere 
qu'a celui^ qu'Il a choisi pour transmettre Son 
message, A celui-la, II montre ce qu'il lui plait 
de son mystere. La revelation reeue fait alors 
partie des miracles qui revelent le caractere 
prophetique de leur auteur. Ce privilege peut 
etre octroye aussi bien au messager humain 
qu'au messager angelique. Le style restrictif 
employe dans le verset montre qu'aucun autre 
ne pourra en beneficier, 

Quieonque, en dehors de ces messagers 
privileges par Allah, pretend connaitre le 
mystere par quelques moyens que ce soit, est un 
menteur heretique, qu'il pretende pouvoir percer 
le mystere grace a la lecture de la paume ou dans 
un verre ou a travers la divination, la sorcellerie, 
l'astrologie ou autres, C'est ce que font Ip 
charlatans qui donnent des informations sur des 
objets perdus et disparus ou sur les causes de 
certaines maladies. lis disent, par exemple, « Un 
tel a fait ceci ou cela et c'est la raison pour, 
laquelle vous etes tombe malade. » lis nejjtfint 
qu'utiliser les genies et les demons et trichesl 
pour montrer aux gens que ce qu'il^emblent 



realiser est obtenu grace a I s usage des mediums 
(sus-indiques), 

Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya dit : « Le 
devin peut avoir un compagnon issu des demons 
qui lui apporte beaucoup de nouvelles du fiitur 
qu'il intercepte (des communications entre 
anges et messagers). lis meiangent le vrai et le 
faux, » Plus loin, il dit : certains devins 
refoivent de leurs demons des fruits, des gateaux 
et d'autres choses qui n* existent pas dans leur 
entourage, Certains demons font voler leur allie 
(devin) a La Mecque, h Jerusalem ou ailleurs 

Les informations apportees par les devins 
peuvent provenir de 1'astrologie qui consiste a 
deduire des conditions des astres des indications 
concern ant les evenements terrestres tel que le 
temps de passage des vents, la venue de la pluie, 
la changement des prix et d'autres choses qu'ils 
croient pouvoir predire grace a' la connaissance 
du mouvement des astres a travers leurs orbites 
et leurs rencontres et separations. C'est ainsi 

■■v 

I 

X 

13 fciadimou'atou Tawhid,197, 801. 
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qu'ils disent : celui qui se marie a P apparition 
d'une telle etoile aura ceci et cela. Celui qui 
voyage a V apparition d'une telle etoile aura ceci 
ou cela ou encore : celui qui est ne a l'apparition 
d'une telle etoile sera heureux ou malheureux & 
Pinstar des inanites qu'annoncent certaines 
revues degradees a propos des signes du 
zodiaque et les chances qu'ils indiquent 

Certains ignares et personnes animees 
d'une faible foi religieuse envahissent ces 
astrologues et les interrogent sur leur avenir, 
notamment leur mariage et d'autres affaires. 

Quiconque pretend connaitre le mystere ou 
croit celui qui pretend en avoir la connaissance 
devient polytheiste et infidele car il pretend du 
m&ne coup partager les attributs exclusifs 
d'Allah. 

Les etoiles sont des creatures qui n'ont 
aucune influence sur le deroulement des affaires 
(de runivers). Elles n' indiquent ni bonheur ni 
malheur ni vie ni mort. Les informations qu'on 
croit avoir deduites de leur mouvement 
proviennent en fait des demons qui tenten* 
d'ecouter fortuitement (les evenements du 
monde celeste), 
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La Magie, la divination et la predication 

Voila des choses demoniaques interdites 
qui alterent la foi ou Pannihilent car elies 
impliquerxt des aspects polytheistes : 

1 . Le terme sihr exprime ce qui est subtil et 
depend d'une cause abstraite. On l'appelle sihr 
(sorcellerie) parce qu'il s'opere grace a des 
precedes occultes done invisibles Jl s'agit d'un 
ensemble d' adjurations, d' incantations et de 
paroles assorties de 1' usage de medicaments et 
d'encens, 

Le sihr est reel et peut exercer son 
influence sur le coeur et le corps, rendre malade, 
tuer, et separer des epoux. Son influence depend 
de la permission divine inherente a la 
predestination generate. C'est une action 
demoniaque dont le result at ne peut etre obtenu 
que gnice au recours au polytheisme et a la 
recherche de moyens de rapprochement aux 
mauvais esprits. Pour se concilier ceux-ci de 
fa?on a pouvoir utiliser leurs services, il faut 
>£ller jusqu'a en faire des associes d' Allah. C'est 
poiiirquoi le Messager d J Allah (S) a etabli un 
lien eri^tre la magie et le polytheisme en ces 
termes : 
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« Mefiez-vous des sept peches ruineux. » 
« Lesquels ? » 

« Le fait de dormer a Allah un associe, la 
pratique de la magie... » (rapporte par Boukhari 
et Mouslim). 

La sorcellerie implique le polytheisme 
{shirk) de deux fa?ons : 

La premiere reside dans I 'usage des 
demons, dans l'attachement a eux et dans le 
desir de se rapprocher a eux a travers les actes 
qu'ils aiment, afrn de les amener a se mettre au 
service du sorrier. La sorcellerie fait partie des 
enseignements des demons, Allah le Tres Haut 
dit: « „mais les diables ont bien ete infideles: ils 
enseignent aux gens la magie» (Coran, 2 :102), 

La seconde reside dans la pretention de 
connaitre le mystere au meme titre qu 1 Allah, Ce 
qui constitue une heresie et une aberration, A ce 
propos, le Tres Haut dit : «Et ils savent, tres 
certainement, que celui qui acquiert (ce pouvoir) 
n' aura aucune part dans rau-dela.» (Coran,2 
: 102), (Le dernier mot du verset signifie part 
c*est-a-dire: son lot future.) 

S'il en est ainsi, il n'y a point de doutf^ que 
la pratique de la sorcellerie entraine une- 'heresie 
et un polytheisme destructifs pour la . foi et qui 



54 



font que son pratiqttant merite d'etre 
execute.Bon nombre des eminents compagnons 
du Prophete (H) en ont tues. 

Les gens ont fini par adopter a 1'egard de la 
sorcellerie et des sorciers une attitude tellement 
complaisante quMls en viennent & considerer la 
sorcellerie comme un art que Ton doit etre fier 
de maitriser et dont les praticiens meritent 
cadeaux et prix d* encouragement. lis organisent 
meme des seances de demonstration et des 
competitions au profit des magiciens, 
ceremonies auxquelles des milliers de 
spectateurs assistent en guise d' encouragement, 
Ceci releve de V ignorance en matiere de religion 
et de iaxisme par rapport aux exigences de la foi, 
et (constitue une source) de reconfort pour les 
insouciants. 

2. La divination et la prediction 

Elles consistent dans la pretention de 
connattre V invisible et les choses absentes telle 
que la prediction des affaires a venir et la 
localisation des objets perdus grace au concours 
des demons qui tentent dMntercepter des 
informations du cieL A ce propos le Tres Haut 
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dit : «Vous apprendrai-Je sur qui les diables 
descendent? Us descendent sur tout 
calomniateur, pecheur, lis tendent 1'oreUle. 
Cependant, la plupart d'entre eux sont 
menteurs. » (Coran, 26 : 221 - 223). Les demons 
intercepted un mot des propos des anges et le 
passent au devin, et celui-ci y ajoute 100 
mensonges et les gens adherent a tout le discours 
en raison du seul mot de verite venu du ciel. 

Allah est le seul a connaitre le mystere, et 
quiconque pretend en partager la eonnaissance 
avec Lui, grace a Pusage de la divination ou 
d'autres moyens, ou croit celui qui pretend jouir 
de ce partage, a dote Allah d'un associe dans les 
attributs qui lui sont exclusifs. 

La divination ne peut pas etre dissociee du 
polytheisme car elle pousse le devin a se 
rapprocher aux demons par raccomplissement 
des actes qu'ils aiment Elle constitue done une 
association dans la souverainete en ceci qu'elle 
implique la pretention de partager la 
eonnaissance divine, Elle implique encore une 
association dans la divinite, dans la mesure ou 
elle s'exprime par 1' effort de se rapprocher 
rituellement a un autre qu 5 Allah, Abou Hourayra 
(qu' Allah soit satisfait de lui) a rapporte;que le 
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Prophete (H) a dit : « Quiconque va voir un 
devin et croit ses propos, a dementi la revelation 
re<?ue par Muhammad » (rapporte par Abou 
Dawoud). 

II convient de souligner que les sorciers, 
les devins et les prediseurs de 1'avenir jouent 
avec les croyances des gens en ceci qu'ils se 
font prendre pour des medecins et donnent aux 
malades l'ordre de proceder a des sacrifices au 
nom d'un autre qu* Allah. lis precis ent meme les 
qualites du mouton ou du poulet a sacrifier, 
Parfois ils ecrivent des talismans ou d*autres 
figures a attacher autour du cou ou a placer dans 
des boites a conserver a domicile. D'autres 
devins se pf esentent comme des connaisseurs du 
mystere et des endroits qui abritent des objets 
perdus. Des ignares viennent les interroger a 
propos des objets perdus, et ils leur en informent 
ou les leur apportent avec la complicite des 
demons. D'autres encore se donnent Papparence 
d'un saint capable d'accomplir des miracles tels 
que T entree dans le feu sans etre brule ou 
l'autofiagellation avec une arme ou le fait de se 
faire ecraser par les roues d'un vehicule sans en 
subir des traces ou d'autres actes de supercherie 
ou bien sortilege qui ne sont en realite que de la 
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sorcellerie que des demons accomplissent a 
travers les mains de ces gens en guise de 
tentation. II peut parfois s'agir d* hallucinations 
sans realite, des astuces subtiles pratiquees 
devant des spectateurs a l'instar de la maniere 
dont les s orders de Pharaon avaient manipule 
batons et cordes. 

Cheikh al-islam Ibn Taymiyya dit a propos 
du debat qui Pavait oppose aux sorciers 
Bata'ihiyya de la secte Almadiyya Rifa'iyya : « 
II dit (le chef du groupe) a haute voix : « Nous, 
nous connaissons des etats tels et tels... et il se 
mit a pretendre des choses extraordinaires telles 
que la production du feu et d'autres choses et 
soutient que c'est leur specialite et qu'il faut le 
leur reconnaitre... » 

Cheikh al-islam dit : «Moi aussi j'ai dit a 
haute voix et avec col ere : je m'adresse h tout 
membre des Ahmadiyya a l'Est comme k 
l'Ouest de la terre et lui dis : je ferais dans le feu 
tout ce que vous y ferez et celui qui brulera sera 
vaincu - peut-etre j'ai meme dit - sera damne par 
Allah, a condition que nous lavions d'abord nos 
corps avec du vinaigre et de Feau chaude. 
L 7 emir m'a alors demande de m'expliquer 
davantage et je lui ai dit : c'est parce qu'ils 
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utilisent des astuces leur permettant d'entrer en 
contact avec le feu ; ils fabriquent un melange 
compose de la graisse de grenouille, des ecorces 
de pamplemousse et des lames de mica, Les 
gens ont crie et ledit chef s*est mis a demontrer 
sa capacite de faire ce qu'il pretend pouvoir faire 
et dit : « Nous allons, vous et moi, etre 
enveloppes dans un paillasson apres s'etre 
enduits de souffre... » Je lui ai dit : oui et je me 
suis mis a insister pour qu'on commence tout de 
suite V operation. Ensuite il a tendu sa main 
comme pour se deshabiller,„ et je lui ai dit : pas 
avant que tu te laves avec de I'eau chaude et du 
vinaigre.., II a essaye de manoeuvrer 
conformement a leurs habitudes et dit : « que 
celui qui aime l'emir apporte un bout de bois ou 
un amas de bois » et j'ai dit : tout ?a est une 
digression qui disperse la foule et ne mene a 
rien. Allumons une lampe et moi je vais y mettre 
mon doigt et toi tu en feras de meme apres avoir 
lave ton doigt. Celui qui sera brule recevra la 
malediction et sera vaincu. Quand j'ai termine 



59 



mon propos, il a change et est apparu humilie » 

II s'agit d'expliquer que les sorciers 
mentent aux gens grace a P usage de ces astuces 
subtiles. 

Presentation d'offrandes, de voeux et de 
presents aux mausolees et aux tombes en 
guise de veneration 

Le Prophete (S) a ferme toutes les voies 
qui conduisent au polytheisme et en a averti les 
gens de la fa9on la plus vigour euse. C'est dans 
ce cadre que se situe la question du culte des 
tombes. Le Prophete (S) a mis sur pied des 
jalons qui permettent d'eviter de tomber dans ce 
culte et d'exagerer la veneration vouee a leurs 
occupants. II releve de ce chapitre : 

• Sa mise en garde contre 1' amour 
exagere des saints et des pieux qui 
pent conduire a leur vouer un culte. 



Madjmou al-Fatawa, tome 11/445 - 446, 



60 



A ce propos, il dit : « Mefiez-vous 
de Pexageration car elle a fait perir 
vos devanciers ». (Rapporte par 
Pimam Ahmad, at-Tarmidhi et Ibn 
Madja). II a dit encore : « Ne me 
faites pas des eloges excess ifs 
comme les Chretiens Font fait pour 
Jesus fils de Marie. Je ne suis qu'un 
serviteur. Dites done de moi : le 
serviteur d' Allah et son messager » 
(rapporte par Boukhari), 
• II mit en garde contre la 
construction sur les tombes d'apres 
Abou Hiyadj al-Assadi qui dit : « 
Ali Ibn Abi Talib m'a dit (qu'Allah 
soit satisfait de lui) : Ne vais-je pas 
vous confier une mission qui 
m'avait ete confiee par le Messager 
d' Allah (S) ? : Detruis toute statute 
que tu trouves et ramene au ras du 
sol toute tombe surelevee» 
(rapporte par Mouslim)Jl a interdit 
qu'on couvre les tombes avec du 
platre ou qu'on construise sur elles, 
Djabir Ibn Abdallah dit : « Le 
Messager d' Allah (S) nous a 
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interdit de platrer une tombe, de 
nous asseoir sur elle et de construire 
sur elle » (rapporte par Mouslim). 
• Le Prophete (H) a encore mis en 
garde contre Paccomplissement de 
la priere pres d'une tombe. Aicha 
(qu 5 Allah soit satis fait d'elle) dit : « 
Quand on (Pange de la mort) 
descendit sur le Messager d' Allah 
(S), il se mit a ecarter de son visage 
un vetement qui risquait de 
Petouffer, Ce faisant s il disait : 
« Qu' Allah maudisse Juifs et 
Chretiens; ils ont transforme les 
tombes de leurs prophetes en 
mosquees. II entendait ainsi nous 
avertir contre cette pratique. Sans 
cela sa tombe eut ete apparente sauf 
la peur qu'elle devienne objet de 
culte » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim). 

Le Prophete (S) a dit encore : « En effet 
vos devanciers faisaient des tombes de leurs 
prophetes des mosquees. Mais vous, ne le faites 
pas, car je vous l'interdis » (rapporte par 
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Mouslim), En faire des mosquees signifie 
celebrer la priere pres d'elles, meme si elles ne 
se trouvent pas a Finterieur des mosquees. Tout 
endroit reserve a la priere est une mosquee 
eompte tenu des propos du Prophete (H) : « 
Toute la terre m'a ete livree a titre de mosquee 
et purification, » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim). La situation devient plus grave quand 
des mosquees sont construites autour des 
tombes* 

La plupart des gens ont viole ces 
interdictions et n'ont pas tenu eompte des mises 
en garde du Prophete (0) et sont tombes dans le 
polytheisme majeur et ont construit des 
mosquees et des mausolees autour des tombes et 
en ont fait des Heux de pelerinage ou toutes les 
formes de polytheisme majeur sont pratiquees 
telles que les sacrifices, V invocation des morts, 
la sollicitation de leurs secours ? la formulation 
de vosux a leur service, entre autres, 

L'erudit Ibn Al-Qayyaim (Puisse Allah lui 
accorder Sa miser icorde) dit : « Celui qui 
compare entre la pratique du Prophete (S) a 
propos des tombes et ses ordres et interdits a 
leur sujet et la conduite de ses compagnons dans 
ce domaine (d'une part) et ce que font la plupart 
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des gens aujourd'hui (d'autre part) constate 
entre les deux situations une opposition si totale 
et definitive qu'il ne sera jamais possible de les 
concilier. 

Le Messager d' Allah (S) a interdit que 
1'on prie devant une tombe mais ceux-ci (les 
contemporains) le font. Le Messager d 'Allah 

a interdit qu'on les integre dans les 
mosquees, mais ceux-ci construisent des 
mosquees autour d'elles et les appellent des 
mausolees assimiles aux vraies maisons d* Allah. 
Le Messager d 'Allah (S) a interdit aussi qu'on 
les eclaire par des lampes, mais ceux-ci 
reservent des biens a cet effet. II a encore 
interdit qu'on organise des fetes autour d'elles, 
mais ceux-ci organisent des fStes autour d'elles 
et se rassemblent a cette occasion comme on le 
fait pour une fete ou davantage. II a ordonne de 
les ramener au ras du sol selon un hadith 
rapporte par Mouslim dans son Sahih d'apres 
Aboul Hiyadj al-Assadi qui dit : Ali Ibn Abi 
Talib (qu' Allah soit satisfait de lui) m'a dit : 
«Ne vais-je pas vous confier une mission 
identique a celle qui m'avait ete'confiee par le 
Messager d' Allah 0? Ne laisse aucune image 
en figure sans Teffacer ni une tombe surelevee 
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sans la ramener au ras du sol ». Selon !e Sahih 
de Mouslim, Thoumama Ibn Shouffiy dit : 
« Nous etions en compagnie de Foudhalata ibn 
Oubayd a Rodhs en territoire byzantin quand 
Pun de nos compagnons mourut. Foudhalata 
ordonna que sa tombe flit ramenee au ras du sol. 
Puis il dit : j'ai entendu le Messager d' Allah ® 
ordonner leur nivellement ». 

Nos contemporains exagerent leur 
opposition a ces deux hadith et surelevent les 
tombes telles les maisons, les construisent et leur 
dotent de coupoles... Plus loin, il dit ; regarde la 
difference entre ce que le Messager d' Allah S 
avait voulu et institue au sujet des tombes et la 
pratique qui exprime la volonte de nos 
contemporains a cet egard. II ne fait l'objet 
d'aucun doute que cette pratique implique des 
mefaits innombrables a recenser. Ensuite, il se 
mit a enumerer ces mefaits... Plus loin, il dit : 
Parmi ces mefaits , le fait que la visite des 
tombes autorisee par le Prophete (^) devait 
amener le visiteur a se rappeler la vie future et a 
faire du bien a V occupant de la tombe que l'on 
visite en demandant pour lui le pardon, la 
miserieorde et la paix. En agissant de cette 
fa9on 5 le visiteur fait du bien a lui-meme et au 
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defunt Les polytheistes contemporains font tout 
a fait le contraire. En effet, leur visite vise a 
associer le defunt a Allah, a Finvoquer, a 
invoquer par son intermediate, a Iui demander 
de satisfaire leurs besoins, a leur attirer la 
benediction, a leur apporter la victoire sur les 
ennemis, etc. En agissant de cette fa^on, ils font 
du tort a eux-memes et au defiant, ne serait ce 
qu'en le privant de la benediction inherente a ce 
que le Tres Haut a institue en fait d' invocations, 
d'imploration de misericorde et de pardon » 15 . 

Ceci explique que la formulation de vosux 
(de servir les mausolees) et l'apport d'offrandes 
aux mausolees releve du polytheisme majeur. 
Cette situation est due a rinapplication de 
Tenseignement du Prophete relatif aux tombes, 
notamment le fait de s'abstenir de construire 
autour d'elles et de les integrer dans les 
mosquees. En effet, le fait de les doter de 
coupoles et de construire des mosquees et des 
mausolees autour d'elles a amene les ignorants a 
eroire que les defunts qui s'y reposent peuvent 
6tre utiles ou nuisibles aux visiteurs en ceci 



13 Ighathatou Lahfan, 1/214, 215 - 111 
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qu'ils pourraient secourir celui qui le leur 
demanderait et satisfaire les besoins de celui qui 
les leur soumet, d'ou les biens reserves a leur 
service et les offrandes a eux destinees, Ce qui a 
fait que ces tombes sont devenues des idoles 
adorees en dehors d' Allah. 

Le Prophete (®) a dit : « Mon Seigneur ne 
fait pas de ma tombe un objet de culte (en 
dehors d'Allah) » (rapporte par Malick et 
Ahmad). S'il a utilise cette invocation c'est 
parce qu'il savait qu'on adopt erait un tel 
comportement devant des tombes autres que la 
sienne, comme cela s'est passe dans bon nombre 
de pays musulmans. 

Quant a sa propre tombe, Allah Fa 
protegee grace aux effets de la benediction de 
ses prieres. II est vrai cependant que des 
manquements sont commis a l'interieur dc sa 
mosquee par des ignares et des obscurantistes. 
Mais ceux-ci ne pourront pas atteindre sa tombe 
situee dans sa chambre et non dans la mosquee 
et protegee par quatre murs comme le dit Terudit 
Ibn al-Qayyim (Puisse Allah lui accorder Sa 
misericorde) dans son poeme rimant en N : 

Le Maitre des univers a exauce sa priere. 
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Et a fait entourer sa torn be de trois murs 

Explication du jugement de la 
veneration des statues et des monuments 
commemoratifs 

Les statues 

On entend par la toute sculpture revetant 
une forme humaine. II s'agissait au debut de 
bornes ou de pierres sculptees de fa£on a leur 
donner P image de gens importants pour eux et 
aupres desquelles les polytheistes procedaient a 
des sacrifices. 

Le Prophete (S) a mis en garde contre la 
reproduction imagee des etres dotes d'une ame 
et plus particulierement les personnages 
importants comme les erudits, les rois, les 
devots^ les dirigeants et les chefs. Peu importe 
que P image soit fixee sur un tableau ou sur 
papier ou sur un mur ou un tissu ou encore prise 
a Paide des appareils photo bien connus de nos 
jours ou sculptee ou fabriquee sous la forme 
d'une statue, Le Prophete (®) a interdit la 
fixation de photos contre les murs et supports 
similaires commc il a interdit P erection de 
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statues et de monuments commemoratifs parce 
que tout cela peut conduire au polytheisme. 

Le premier polytheisme constate sur terre 
etait du a la production damages et k V erection 
de monuments. C etait parce que le peuple de 
Noe comportait des gens si pieux que leur mort 
plongea tout le peuple dans la tristesse. Puis 
Satan leur inspira d'eriger dans leurs lieux de 
rassemblement des monuments a la memoire des 
pieux defunts et qui portent leurs noms. Les 
monuments ainsi edifies ne furent au depart 
Pobjet d'aucun culte. Mais quand leurs 
constructeurs moururent et que le savoir 
regressa, ils devinrent Pobjet d'un culte ». 
(Rapporte par Boukhari). 

Quand Allah envoya Noe (que le salut 
d' Allah soit sur lui) pour interdire le 
polytheisme occasionne par la presence des 
statues, son peuple refusa de repondre a son 
appel et persista dans le culte des statues 
transformees en idoles. A ce propos, le Tres 
Haut dit : « et ils ont dit: n N'abandonnez jamais 
vos divinites et n'abandonnez jamais Wadd y 
Souwd\ Yaghouth^ Ya^ouq etNasr, » (Coran, 71 
: 23). Voila les noms des hommes que les statues 
commemoraient. 
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Regarde la situation creee par V erection de 
monuments commemoratifs, une situation 
marquee par le polytheisme et P opposition aux 
messagers d' Allah. Ce qui entralna leur 
destruction par le deluge, et la haine dont ils 
furent Pobjet de la part d 1 Allah et des homines. 
Tout cela montre le danger de la fabrication des 
images et des statues, C'est pourquoi le Prophete 
(S) a maudit les fabricants d' images et a affirme 
qu'ils subiraient le chatiment le plus dur du jour 
de la Resurrection et a ordonne que les images 
fussent effacees et a dit que les anges 
n'entreraient pas dans une maison abritant une 
image. Tout cela est du aux degats et au danger 
qu'elles portent aux croyances de la 
Communaute. 

En effet 5 le premier polytheisme constate 
sur terre etait du a Pedification de statues. Peu 
importe qu'elles soient installees dans les 
jardins, places publiques ou autres lieux de 
rassemblement, Pedification des statues 
demeurent interdite par la religion car elle 
conduit au polytheisme et a la corruption de la 
foi. Si les infideles perpetuent encore cette 
pratique, c'est parce qu'ils n'ont pas une foi a 
proteger. 
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Quant aux musulmans, ils ne sont pas 
autorises a les imiter dans cette pratique par 
souci de preserver leur foi qui demeure la source 
de leur bonheur et leur force. 

Explication du jugement de P attitude 
consistant a se moquer de la religion et a 
mepriser ses institutions sacrees 

Se moquer de la religion revient a renier 
1' Islam et a s'en exclure totalement. A ce 
propos, Allah le Tres Haut a dit ; « Dis: "Est- ce 
d 5 Allah, de Ses versets (le Coran) et de Son 
messager que vous vous moquiez ?" Ne vous 
excusez pas: vous avez bel et bien rejete la foi 
apres avoir cru. » (Coran, 9 : 6 5 -66), Ces versets 
indiquent que le fait de se moquer d* Allah est 
une heresie voire apostasie et que le fait de se 
moquer du Messager est une heresie et que le 
fait de se moquer des versets d' Allah est une 
heresie, Quiconque se moque de Pune de ces 
choses est un railleur du tout. 

Les hypocrites mis en cause dans ces 
versets s'etaient moques du Prophete (®) et de 
ses compagnons, et le verset fut revele, Se 
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moquer de Tune des trois choses implique qu'on 
ait la meme attitude a 1'egard des autres, 

Ceux qui font fi de Pattestation de Punicite 
absolue d' Allah le Tres Haut exagerent 
r invocation des morts. Et quand on leur ordonne 
d J adherer a la foi en Punicite divine et leur 
interdit le polytheisme> ils reagissent avec 
dedain. A ce propos, le Tres Haut dit: « Et quand 
ils te voient, ils ne te prennent qu'en raillerie; 
"Est- ce la celui qu'Allah a envoye comme 
Messager? Peu s'en est fallu qu'il ne nous egare 
de nos divinites, si ce n'etait notre attachement 
patient a elles!". » (Coran, 25 : 41-42). 

Ils se moquerent done du Messager d' Allah 
qui leur interdisait le polytheisme comme leurs 
semblables qui n'ont jamais cesse de denigrer 
les prophetes et les avaient toujours qualifies de 
sots ? d'egares et de fous, chaque fois qu 5 ils les 
invitaient a adherer a la foi en l'unicite divine ? a 
cause de leur grand attachement au polytheisme. 
Et ainsi il se trouve encore leur semblable en 
cela et qui, se moquent de toute personne qui les 
invite a adherer a la foi en Tunicite divine. A ce 
propos, le Tres Haut dit : « Parmi les hommes, il 
en est qui prennent, en dehors dAllah, des egaux 
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a Lui, en les aimant comrae on airae Allah, » 
(Coran,2; 165). 

Quiconque aime un etre cree comme il 
aime Allah est un polytheiste. Car il faut faire la 
distinction entre 'aimer Allah' et 'aimer en 
Allah 5 . Ceux qui ont transforme les tombes en 
idoles se montrent moqueurs envers des 
pratiques qui expriment la foi en l'unicite divine 
et le culte qui en decode, et glorifient ceux 
qu'ils prennent comme intercesseurs aupres 
d 'Allah. L'un d'eux pourrait prononcer un 
serment aggrave tout en etant menteur (meme 
s'il mentionne le nom d 'Allah dans le serment) 
mais n'oserait jurer au nom de son cheikh s'il 
ment On constate au sein de nombreuses sectes 
que l'adepte croit que sollicker le secours du 
maitre pres de sa tombe ou ailleurs est plus 
salutaire que 1 'invocation d' Allah a la mosquee, 
aPaube. 

L'adepte se moque de celui qui abandonne 
sa secte au profit de la foi en l'unicite divine. 
Beaucoup d'entre eux desertent les mosquees et 
vont animer les mausolees. Ce qui ne fait que 
traduire la negligence qu'ils manifested a 
regard d' Allah, de ses versets et de Son 
messages et l'importance qu'ils conferent au 
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poIytheisme» 16 . Ceci est tres frequent au sein 
des partisans des tombes a nos jours. 

La moquerie s'exprime de deux fa9ons : 

La premiere la moquerie delieree qui se 
tient dans le verset revele a la suite de leurs 
propos : «Nous n'avons jamais vu des gens 
aussi gourmands, aussi rnenteurs et aussi laches 
que nos lecteurs de Coran ! » ou d'autres 
phrases employees par les moqueurs comme 
leurs dires : 

- «Votre religion est une cinquieme 

religion » ou 

- « Votre religion est stupide » ou encore 
ce que Tun d'eux dit a la vue des agents charges 
d'ordonner le bien et d'interdire le mal ; 

- « Voici vous venir les gens de religion » 
pour exprimer leur moquerie a leur egard.„ S'y 
ajoutent d'autres (attitudes) que Ton ne pourrait 
cerner que difficilement et qui s'averent plus 



16 Voir Ibn Taymiyy&Madjmou'al-Fatawa, 15/48 
-49. 
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graves que celle des hommes en question dans 
les versets. 

La deuxieme est insinieuse, Elle est aussi 
vaste qu'une mer sans cote, C'est comme le clin 
d'oeil, le fait de sortir le bout de langue ou de 
retourner sa levre ou de faire un signe de la main 
quand on lit le livre d' Allah ou la Sunna du 
Messager d' Allah et quand on recommande le 
bien et interdit le mal 17 . Relevent de ce chapitre 

les declarations de certains hypocrites, a savoir 
que l'Islam ne convientpas au 20 e siecle mais au 
Moyen age, qu'il est demode et retrograde, que 
ses peines et sanctions sont cruelles, qu'il est 
injuste a l'egard de la femme et a aliene ses 
droits dans la mesure ou il autorise le divorce et 
la polygamic et que V application des lois 
parlementaires est preferable pour les gens que 
la loi musulmane. En plus, ils disent h propos de 
celui qui appelle a la foi en Punicite divine et 
denonce le culte des tombes qu'il est un 
extremiste, qu'il veut diviser les musulmans, 
qu'il est un wahhabi, qu'il prone une cinquieme 
doctrine entre autres propos qui constituent des 



17 Voir Majmou'atou Tawhid an-Nadjdiyya 9 p. 
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critiques a Tendroit de la religion et ses adeptes 
et une maniere de se moquer de la foi 
authentique. II n'y a ni force ni puissance qu'en 
Allah. De la meme maniere, ils se moquent de 
ceux qui tentent de se conformer a la pratique du 
Messager d* Allah en laissant pousser leurs 
barbes en leur disant : « La religiosite ne reside 
pas dans Tepilosite (faisant allusion a 
l'extension des barbes)» et d'autres remarques 
impertinentes. 

Juger par d'autres lois que eelles 
revelees par Allah 

La croyance en Allah le Tres Haut et son 
adoration requierent que Ton se soumette a Son 
jugement, se satisfasse de sa loi et se refere a 
Son Livre et a la Sunna de Son Messager en cas 
de divergence portant sur les opinions, !es 
principes, les querelles, les problemes de sang, 
les biens et les autres droits. En effet, Allah est 
1'arbitre et c'est a Lui qu'il revient de juger, 

Les gouvernants doivent appliquer les lois 
revelees par Allah et les gouvernes doivent 
exiger que leur soient appliquees les lois 
revelees par Allah dans son Livre et a travers la 
Sunna de Son messager- A ce propos, le Tres 
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Haut dit : «Certes, Allah vous commande de 
rendre les depots a leurs ay ants - droit, et quand 
vous jugez entre des gens, de juger avec equite. 
Quelle bonne exhortation qu' Allah vous fait! 
Allah est, en verite, Celui qui entend et qui voit 
tout. » (Coran, 4 ; 58) et il dit a F intention des 
gouvernes : «0 les croyantslObeissez a Allah, et 
obeissez au Messager et a ceux d'entre vous qui 
detiennent le commandement. Puis, si vous vous 
disputez en quoi que ce soit, renvoyez-le a Allah 
et au Messager, si vous croyez en Allah et au 
Jour dernier. Ce sera bien mieux et de meilleure 
interpretation (et abouti$sement).» (Coran,4:59), 
Ensuite, il explique 1' impossibility de se referer 
a d'autres lois que celles revelees par Allah tout 
en etant croyant : «N ! as- tu pas vu ceux qui 
pretendent croire a ce qu'on a fait descendre vers 
toi (prophete) et a ce qu'on a fait descendre 
avant toi ? lis veulent prendre pour juge le 
Taghout, alors que c'est en lui qu T on leur a 
commande de ne pas croire. Mais le Diable veut 
les egarer tres loin, dans l'egarement . » « Non!.. 
Par ton Seigneur! lis ne seront pas croyant s aussi 
longtemps qu'ils ne t'auront demande de juger de 
leurs disputes et qu'ils n'auront eprouve nulle 
angoisse pour ce que tu auras decide, et qu'ils se 
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soumettent completement (a ta sentence), » 
(Coran, 4 :65). 

Allah dement de fa? on categorique par le 
biais d'un serment , la foi de quiconque ne se 
refere pas au Messager d 5 Allah, accepte Son 
jugement et se soumet a Lui, De meme II a juge 
heretiques les gouvernants qui n'appliquent pas 
les lois qu'Il a revelees. II les juge injustes et 
rebelles. A ce propos, II dit : « Et ceux qui ne 
jugent pas d'apres ce qu T Allah a fait descendre, 
les voila les mecreants. » (Coran, 5 : 44) et «Et 
ceux qui ne jugent pas d'apres ce qu Allah a fait 
descendre, ceux-la sont des injustes. » (Coran, 5 
:45) et «Ceux qui ne jugent pas d r apres ce 
qu Allah a fait descendre, ceux-la sont les 
pervers, » (Coran, 5 : 47), 

II faut appliquer les lois divines et s*y 
referer dans tous les objets de dispute et au sujet 
des opinions emises par les Ulemas, L'on doit 
refuser de prendre partie pour une doctrine ou un 
imam et n 5 accepter de leurs opinions que ce que 
corroborent le Coran et la Sunna. Ces lois 
doivent regir les citations en justice, les litiges et 
les droits, et ne doivent pas se limiter au statut 
personnel comme dans certains pays qui se 
reclament de P Islam. Celui-ci, il est vrai, est un 
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tout indivisible. A ce propos, le Tres Haut dit : 
« O les croyants! Entrez en plein dans l'lslam. » 
(Coran, 2 : 208) et dit : « Croyez- vous done en 
une partie du Livre et rejetez- vous le reste?» 
(Coran, 2 : 85). 

Les adeptes des doctrines juridiques 
doivent soumettre les opinions de leurs imams 
au Coran et a la Sunna de fafon a ne retenir que 
ce qui y est conforme et de rejeter tout ce qui ne 
Test pas, et ce sans aucun esprit de partie pris. 
Ceci est plus necessaire encore dans les sujets 
lies au dogme.En effet, les imams Pont 
recommande a Tunanimite. Quiconque agit 
differemment ne leur est pas fidele, mSme s'il le 
pretend. II fait partie de ceux a propos de qui 
Allah a dit : « lis ont pris leurs rabbins et leurs 
moines , ainsi que le Christ fils de Marie, 
comme Seigneurs en dehors d* Allah. (Coran, 
9 :3 1). Ce verset concerne exclusivement les 
chretiens car il $' applique a ceux qui se 
comportent de la meme fa9on qu'eux. 
« Quiconque suppose a Fordre d s Allah et son 
Messager (S) en appliquant aux hommes des 
lois autres que celles revelees par Allah ou se 
livre a sa passion et ses desirs et demande que 
ces lois lui soient appliquees^ a rompu le lien qui 
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Pattachait a 1' Islam, meme s'il continue a 
pretendre qu'il est croyant. Allah le Tres Haut a 
conteste cette attitude et a dementi la pretendue 
appartenance de ces tenants de la foi, C'est ce 
qu'implique Pemploi de P expression : 
« Yaz 'oumoun » qui nie 1 'existence de la foi 
chez eux, Cette expression est utilisee en general 
pour parler de celui qui formule une pretention 
qu'il contredit par ses propres actes, C'est ce 
que corroborant les propos du Tres Haut : « On 
leur a commande de ne pas croire,» (Coran, 
4:60). Car le reniement du taghout est un pilier 
de la foi en l'unicite absolue d' Allah comme le 
verset : « Done, quiconque mecroit au Rebelle 
tandis qu'il croit en Allah saisit l'anse la plus 
solide, qui ne peut se briser. » (Cor an, 2 : 256). 
A defaut de ce pilier, cette foi ne saurait exister. 
Or, le pilier est le fondement de la foi dont 
depend la validite ou Tinvalidite des actes. Ceci 
est bien clair dans le verset (2 : 256) car 
s'adjoindre a T audience du Rebelle lui allegue 
foi et devotion.» 18 . 



Voir Fateh al-madjid, p. 467-468. 
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Le reniement de la foi chez celui qui 
n'applique pas Ies lois cT Allah indique que 
1 'application de ces lois est une expression de la 
croyance, de la foi et du culte rendu a Allah, ce a 
quoi le musulman doit adherer. L'on n'applique 
pas la loi divine seulement puisque son 
application convient mieux aux hommes et est 
plus a meme a assurer la securite. Certains 
privilegient cet aspect et oublient le premier. Or 
Allah a aussi critique celui qui applique la loi 
divine pour son interet personnel sans en faire 
un acte d' adoration envers Allah. A ce propos, 
le Transcendant dit : « Et quand on les appelle 
vers Allah et Son messager pour que celui-ci 
juge parmi eux, voila que quelques-uns d'entre 
eux s'eloignent Mais s'ils ont le droit en leur 
faveur, ils viennent a lui, soumis. » (Coran, 24 : 
48-49). Ceux-la ne s'interessent qu'a ce qui les 
arrange. Ce qui est contraire a leur convenance 
leur demeure indifferent. Car ils n'expriment pas 
leur adoration d'AHah en se referant a Son 
messager (S). 

Les sentences de celui qui applique des 
lois autres que celle d' Allah, 
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Allah le Tres Haut dit : « Et ceux qui ne 
jugent pas d'apres ce qu' Allah a fait descendre, 
les voila les mecreants. » (Coran, 5:44), Ce 
verset indique que P application des lois autres 
que celles revelees par Allah constitue une 
imposture. Celle-ci rev§t tantot une forme grave 
et exclut son auteur de la religion et tantot une 
forme mineure qui n' exclut pas son auteur de la 
religion* Tout cela depend de la situation du 
gouvernant. S'il croit que F application des lois 
divines n*est pas obligatoire ou qu'il a le choix 
de le faire et de ne pas le faire ou meprise la loi 
divine ou croit que les lois et reglements 
parlementaires sont meilleurs ou que la loi 
divine ne convient pas a cette epoque ou cherche 
a travers T application des lois autres que celles 
revelees par Allah pour satisfaire les impies et 
les hypocrites, son attitude traduit alors une 
mecreance majeure. S'il croit en la necessite 
d'appliquer les lois divines et sait ce qui en est 
applicable dans un cas donne mais s'en detourne 
tout en se reconnaissant coupable, il est alors un 
pecheur et son heresie est mineure. SMI ne 
connait pas le jugement d ? Allah a appliquer 
(dans un cas donne) malgre un effort soutenu de 
recherche deploye pour y parvenir, s'il le rate 5 il 
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est alors fautif, mais il sera recompense pour son 
effort, et sa faute lui sera pardonnee. 19 Ceci 

concerne le jugement dans les cas particuliers. 
Quant aux jugement s formules dans les affaires 
publiques, ils se presentent differemment 

Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya dit : « Si un 
gouvernant, bien que croyant, gouverne sans 
connaissance, il fait partie des gens de Fenfer* 
S'il connait la verite mais ne Fapplique pas, il 
fait partie encore des gens de Fenfer. S'il 
gouverne sans connaissance ni justice, il merite 
davantage Fenfer. Ceci concerne les decisions 
du gouvernant relatives a des cas personnels. Si 
le gouvernant prend des decisions generates qui 
s'appliquent a la religion des musulmans de 
fa9on a rendre le vrai faux et le faux vrai, a faire 
de la Sunna (tradition prophetique) une 
innovation et de F innovation une sunna, a 
rendre ce qui est bienseant contestable et ce qui 
est blamable connu (s'il va jusqu'a interdire ce 
qui est ordonne par Allah et son messager et 
ordonner ce qui est interdit par eux) 5 voila une 
toute autre affaire dont en jugera le Maitre des 



Voir Shark at-Tahawiyya, p. 363-364), 
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mondes, le Dieu des messagers, le Maitre du 
jour de la Resurrection, Celui qui est loue ici-bas 
et dans Fau-dela, «Le jugement Lui appartient 
et c'est a Lui que vous retournerez » (Coran, 28 
: 88) et «C'est Lui qui a envoy e Son messager 
avec la guidee et la religion de verite jTIslam] 
pour la faire triompher sur toute autre religion. 
Allah suffit comme temoin, » (Coran, 48 : 28). 

II dit encore : « II n'y a aucun doute que 
celui qui ne croit pas en la necessite de 
gouvemer en appliquant les lois revelees par 
Allah a Son messager est un infidele. Quiconque 
se permet de gouverner selon des lois qu'il 
estime equitables et ne se refere pas aux lois 
revelees par Allah baigne dans I' imposture. 

Toutes les nations reclament un 
gouvernement juste. Mais la religion de la nation 
peut vouloir que la justice s'identifie aux vues 
des chefs. Bon nombre de ceux qui se reclament 
de 1* Islam suivent des us et coutumes qu* Allah 
n'a pas reveles a Finstar des anciens bedouins 
qui etaient des chefs obeis et pensaient que les 
us et coutumes devaient servir de reference en 
matiere d' arbitrage au lieu du Coran et de la 
Sunna, Voila le vrai paganisme. Bon nombre de 
gens convertis a F I si am ne font que suivre les us 
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et coutumes reconnus par les chefs. Si ces gens 
savent qu'il ne leur est pas permis de se faire 
appliquer d'autres lois que celles revelees par 
Allah et ne s'imposent pas ces lois et persistent a 
se permettre 1' application des lois qui leur sont 

contraires, ils sont infideles 20 . 

Cheikh Muhammad Ibn Ibrahim dit : 
« Celui dont on dit qu'il est coupable d'une 
heresie mineure est celui qui demande a se faire 
juger par d'autres lois que celles d' Allah tout en 
admettant qu'il est dans le peche et que le 
jugement d' Allah est la verite. Cette attitude 
peut n'etre adoptee par lui qu'une seule fois ou 
presque. Quant a celui qui elabore des lois bien 
ordonnees et strictement imposees, son action 
releve de Pimpiete. Meme si ceux qui adoptent 
cette demarche disaient apres coup : «Nous 
avons commis une erreur car les lois islamiques 
sont plus justes » 3 ils n*en auraient pas moins 



Minhadj al-Sunna al-Nabawiyya* 
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commis une impiete qui exclut son auteur de la 
religion » 2i . 

Ce cheikh (puisse Allah lui accorder Sa 
misericorde) fait la distinction entre une 
sentence isolee qui peut ne pas se repeter et le 
gouvernement general source de la plupart sinon 
de toutes les lois et reglements. Le cheikh 
soutient que P installation d'un tel 
gouvernement releve de l'heresie qui exclut son 
auteur defmitivement de la religion. En fait, on 
n'ecarte pas la loi islamique et lui substitue la loi 
parlementaire que parce qu'on pense que la 
derniere est meilleure que la premiere. Ce qui 
implique indubitablement une heresie majeure 
qui exclut son auteur de la religion et contredit 
la foi en Tunicite absolue d' Allah. 

S'arroger le droit de !egiferer pour 
interdire ou autoriser. 

Mettre sur biens les dispositions qui 
regissent la vie des serviteurs d' Allah, 



21 Fatawa de Cheikh Muhammad Ibn Ibrahim al- 
Cheikh, 12,280. 
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notamment leurs pratiques cultuelles, leurs 
transactions et tout le reste de leurs affaires, des 
dispositions qui tranchent dans leurs disputes et 
mettent fin a leurs querelles, est une prerogative 
d' Allah le Tres Haut, le Maitre createur des 
hommes. «La creation et le commandement 
n'appartiennent qu'a Lui. Toute gloire a Allah, 
Seigneur de 1'Univers! » (Coran, 7:54). C est Lui 
qui sait ee qui convient a Ses serviteurs et 
Finstitue pour eux. En tant que leur maitre, II 
legifere pour eux et, en tant que Ses serviteurs, 
les hommes doivent accepter Ses lois car il y va 
de leur interet exclusif. A ce propos, le Tres 
Haut dit ; « O les croyants! Obeissez a Allah, et 
obeissez au Messager et a ceux d'entre vous qui 
detiennent le commandement. Puis, si vous vous 
disputez en quoi que ce soit, renvoyez-le a Allah 
et au Messager, si vous croyez en Allah et au 
Jour dernier. Ce sera bien mieux et de meilleure 
interpretation (et aboutissement). » (Coran, 4 : 
59) et «Sur toutes vos divergences, le jugement 
appartient a Allah. Tel est Allah mon 
Seigneur .» (Coran, 42 ; 10)- II a stigmatise que 
Ses serviteurs acceptent d'autres legislateurs que 
lui. A ce propos, il dit ; «Ou bien auraient- ils 
des associes (a Allah) qui auraient etabli pour 
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eux des lois religieuses qu' Allah n T a jamais 
permises? » (Coran, 42 : 21). 

Quiconque accepte une legislation autre 
que celle d'Allah a associe ce legislateur a Allah 
le Tres Haut De meme tout culte non etabli par 
Allah et Son messager est une innovation et 
toute innovation (en Islam) est une aberration. 
Le Prophete (®) a dit : « Quiconque introduit 
dans notre religion ce qui lui est etranger le 
verra rejete » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim) Toute legislation appliquee aux 
hommes notamment en mat i ere de 
gouvernement qui n'emane ni d' Allah ni de son 
messager est un gouvernement du Taghout 
(usurpateur), un gouvernement de Tante- 
islamique ( djahiliyyd) : « Est^ ce done le 
jugement du temps de V Ignorance qu'ils 
cherchent? Qu f y a- 1- il de meilleur qu' Allah, en 
matiere de jugement pour des gens qui ont une 
foi ferme? » (Coran,5 :50)* 

Le fait de declarer les choses licites ou 
illicites est une prerogative d'Allah le Tres Haut 
que personne ne partage avec Lui. A ce propos, 
le Tres Haut dit; « Et ne mangez pas de ce sur 
quoi le nom d'Allah n r a pas ete prononce, car ce 
serait (assurement) une perversite 5 ainsi les 
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diables inspirent a leurs allies de disputer avec 
vous. Or si vous leur obeissez, vous deviendrez 
certes des polytheistes, » (Coran, 6 : 121). Aussi 
le Tres Haut considere -t- II Fobeissance aux 
demons et a leurs allies dans leurs actes rendant 
licite ce qu' Allah a interdit comme une fa<?on de 
les associer a Lui (dans Fexercice de Ses 
prerogatives). De meme, celui qui obeit aux 
ulemas et aux chefs dans leurs actes qui visent a 
interdire ce qu' Allah a rendu licite ou a autoriser 
ce qu'If a interdit > les a pris pour des maitres a la 
place d' Allah conformement aux propos du Tres 
Haut : « lis ont pris leurs rabbins et leurs 
moines, ainsi que le Christ fils de Marie, comme 
Seigneurs en dehors d' Allah. » (Goran, 9 : 
31).D'apres at-Tarmidhi et d'autres, le Prophete 
(H) recita ce verset devant Ady Ibn Hatim at-Tai' 
(qu' Allah soit satisfait de lui) et ce dernier lui dit 
: « O Messager d' Allah, nous ne les adorons 
pas ». Le Prophete (S) lui dit : « Ne les suivez- 
vous pas quand ils declarent licite ce qu 5 Allah a 
interdit et interdit ce qu'Il a rendu licite ? » Si s 
dit Hatim. Voila, dit le Prophete, une maniere 
de les adorer » (rapporte par at-Tarmidhi, Ibn 
Djarir et d'autres), Leur obeissance dans leurs 
decisions qui interdisent et autorisent en dehors 
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des lois d* Allah est une adoration et une 
association polytheiste. C'est le polytheisme 
majeur qui contredit la signification de 
l'attestation : «I1 n'y a de dieu qu' Allah » 22 . 

Cette attestation implique la reconnaissance que 
le droit d'interdire et d'autoriser revient 
exclusivement au Tres Haut 

Si ce qui vient d'etre dit concerne ceux qui 
obeissaient aux ulemas et aux devots dans leurs 
decisions contraires a la loi divine, malgre leur 
plus grand attachement a la religion, et en depit 
du fait que leur erreur peut avoir resulte d'un 
effort de reflexion mene de bonne intention mais 
sans succes et pour lequel ils seraient 
recompenses, que dire alors de celui qui accepte 
les dispositions de la loi parlementaire con9ue 
par des mecreants et athees et qui les importe 
dans les pays musulmans et les fait appliquer, II 
n'y a ni de puissance ni de force qu'en Allah. 

II est vrai que celui-la a pris les infideles 
pour des maitres en dehors d' Allah et accepte 
qu'ils legiferent pour lui, autorisent ce qui est 
interdit et gouvernent ainsi les gens. 
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Le jugement porte sur 1'appartenance 
aux doctrines athees et aux partis 

djahiliyyiens. 

1, Appartenir aux doctrines athees telles 
que le communisme, le laicisme, le capitalisme 
et d'autres doctrines produites par les mecreants 
est un reniement de 1* Islam. Celui qui s'y 
reclame tout en pretendant etre musulman 
commet une hypocrisie majeure. Les hypocrites 
affichent Tappartenance a V Is lam tout en etant 
profondement mecreants. C'est pourquoi le Tres 
Haut dit : « Quand ils rencontrent ceux qui ont 
cru 3 ils disent: "Nous croyons 11 ; mais quand ils se 
trouvent seuls avee leurs diables, ils disent: 
,f Nous sommes avec vous; en effet nous ne 
faisions que nous moquer (d r eux)".» (Cor an, 2 : 
14) et dit : « lis restent dans Texpectative a votre 
egard; si une victoire vous vient de la part 
d'Allah, ils disent: "N'etions- nous pas avec 
vous?"; et s'il en revient un avantage aux 
mecreants, ils leur disent: "Est- ce que nous 
n'avons pas mis la main sur vous pour vous 
soustraire aux croyants?" Eh bien, Allah jugera 
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entre vous au Jour de la Resurrection. » (Coran, 
4 : 141). 

Ces hypocrites trompeurs se presentent 
sous un double visage selon qu'ils rencontrent 
des croyants ou leurs freres athees. lis emploient 
aussi un double langage. D'une part, ils parlent 
aux musulmans le langage qu'ils jugent agreable 
et expriment ailleurs le fond de ieur pensee : 
«Quand ils rencontrent ceux qui ont cru, ils 
disent: "Nous croyons"; mais quand ils se 
trouvent seuls avec leurs diables, ils disent: 
"Nous sommes avec vous » (Coran, 2 : 14). 

Ils se detournent du Livre et de la Sunna, 
s'en moquent comme ils meprisent leurs 
partisans, lis refusent de se conformer aux 
jugements fondes sur les Deux Revelations 
(Coran et Sunna) et cela parceque se satis faisant 
de ce qu'ils ont acquis d'une science dont 
l'abondance ne profile guere et de surcroit rend 
mechant et orgueilleux. 

On les voit constamment en train de se 
raoquer de ceux qui se referent a la Revelation : 
«C'est Allah qui Se moque d'eux et les 
endurcira dans leur revolte et prolongera sans fin 
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leur egarement » (Coran, 2:15) \ Or Allah a 

ordonne qu'on se reclame des croyants : « O 
vous qui croyez! Craignez Allah et soyez avec 
les veridiques. » (Coran, 9:119). 

Les doctrines athees se livrent un combat 
acharne car elles sont fondees sur le faux. Le 
communisme conteste V existence du Great eur 
Tres Haut et combat les religions revelees. Qui 
est done celui qui accepte de vivre sans la foi et 
de contester les evidences axiomatiques en 
annulant sa raison ? 

Le laTcisme conteste les religions et 
s'appuie sur les realites materielles qui ne visent 
que Tassouvissement des besoins d'une vie 
bestiale. 

Le capitalisme se soucie de rassembler 
r argent de toutes parts et ne reconnait ni le 
licite, ni rillicite ni compassion ni pitie a Tegard 
des pauvres et necessiteux. 

Son economie se fonde sur Tusure dont la 
pratique est un combat livre a Allah et a Son 
messager car elle conduit a la mine des 
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individus et des Etats et vide les peuples pauvres 
de leur sang. 

Quel est Phomme raisonnable - pour ne 
pas parler de celui qui possede le moindre degre 
de la foi- qui accepterait-il d' adherer a ces 
doctrines et de militer pour leur triomphe en 
adoptant ainsi une attitude que ne justifie ni la 
raison ni la religion ni la juste fmalite de sa vie ? 
Ces doctrines ont envahi les pays musulmans a 
un moment ou la juste religion etait absente de 
ces pays, ce qui y a favorise Pegarement et la 
dependanee. 

2. Appartenir aux partis djahiliyens et au 
nationalisme raciste est aussi une heresie et un 
reniement de P Islam. Car celui-ci rejette 1' esprit 
de parti et le chauvinisme djahiliyen. C'est 
pourquoi le Tres Haut dit : « O hommes! Nous 
vous avons crees d r un male et d f une femelle, et 
Nous avons fait de vous des nations et des 
tribus, pour que vous vous entre-connaissiez. Le 
plus noble d'entre vous, aupres d r Allah 5 est le 
plus pieux. Allah est certes Omniscient et Grand 
Connaisseur. » (Coran, 49 : 13) et le Prophete 
dit : « Celui qui se fache pour des considerations 
sectaires, prone P esprit de parti et se bat sur 
cette base n'est pas des notres » (rapporte par 
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Mouslim). Le Prophete (») dit encore : « Certes, 
Allah vous a debarrasse de Torgueil djahilyen et 
de la fierte qu'elle louant aux peres, II n'y a plus 
qu'un croyant pieux ou un devoye malheureux. 

Les hommes sont les fils d'Adam, et celui- 
ci fut cree a partir de la terre. L'Arabe ne peut 
etre superieur au non-arabe que sur la base de la 
piete » (rapporte par at-Tarmidhi et d'autres). 

Les partis divisent les musulmans alors 
qu* Allah leur a ordonne de s'unir et de cooperer 
dans la piete et la bienfaisance et leur a interdit 
la desunion et la divergence. A ce propos, le 
Tres Haut dit: «Et cramponnez- vous tous 
ensemble au "Habr (corde) d 1 Allah et ne soyez 
pas divises; et rappelez- vous le bienfait d' Allah 
sur vous: lorsquc vous etiez ennemis, d est Lui 
qui reconcilia vos coeurs. Puis, par Son bienfait, 
vous etes devenus freres. » (Coran, 3 : 103) „. 
Allah veut que nous soyons un seul parti, le parti 
d' Allah, celui des bienheureux. 

Suite a V invasion cuiturelle et politique 
europeenne, le monde musulman est plonge 
dans des conflits sectaires, ethniques et 
nationalistes sanglants. Les musulmans prennent 
ces doctrines comme une donnee scientifique et 
une realite irrefutablement etablie. Les peuples 
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du monde musulman s'empressent a ressusciter 
des liens partisans que 1' Islam avait enterres. 
Voila maintenant qu'on les chante , remet en 
valeur leurs rites et s'enorgueillit de Ieur epoque 
anterieure a 1' Islam. Pourtant, e'est cette meme 
epoque que l'lslam persiste a qualifier de 
djahiliyya (obscurantiste) Allah cite parmi Ses 
bienfaits accordes aux musulmans le fait de les 
tirer de cette epoque et II les exhorte a Lui 
exprimer leur reconnaissance de ce bienfait. 

Ce qui est normal pour le croyant c'est de 
ne se souvenir des djahiliyya ancienne et 
recente, qu'avec amertume, depit et repugnance. 
Le prisonnier torture qui vient d'etre libere, 
pourrait-il se rappeler ses jours 
d'emprisonnement, de torture et de mepris sans 
trembler ? Celui qui vient d'etre gueri d'une 
longue et douloureuse maladie qui a failli 
remporter pourrait-il se souvenir de sa maladie 
sans en eprouver un profond chagrin ? 24 . 



Voir le traite d'Aboul Hassan an-Nadawi 
intitule Riddatoun wa la Aba Bakr laha. 



96 



II faut savoir que ces partis sont un 
chatiment divin inflige a ceux qui se sont 
detournes de Sa loi et Sa religion comme le dit 
le Tres Haut : « Dis: "II est capable, Lui, de 
susciter contre vous, d T en haut, ou de dessous 
vos pieds, un chatiment, ou de vous confondre 
dans le sectarisme. Et II vous fait gouter Tardeur 
(au combat) les uns aux autres. M » (Coran, 6 : 
65). Le Prophete (S) dit : « Allah les eprouvera 
les uns par les autres aussi longtemps que leurs 
chefs ne les gouverneront pas sur la base du 
Livre d' Allah » (extrait d'un hadith rapporte par 
Ibn Madja). 

L' esprit partisan favorise par les partis 
entraine le refits de la verite des autres a 1'instar 
des Juifs dont Allah dit : « Et quand on leur dit: 
"Croyez a ce qu' Allah a fait descendre", ils 
disent: "Nous croyons a ce qu r on a fait 
descendre a nous'\ Et ils rejettent le reste, alors 
qu'il est la verite confirmant ce qu'il y avait deja 
avec eux,» (Coran,2 : 91) et a Tinstar des gens 
de la djahiliyya qui avaient refuse la verite 
apportee par le Messager (@) par parti pris pour 
leurs traditions ancestrales : « Et quand on leur 
dit: "Suivez ce qu r Allah a fait descendre", ils 
disent: "Non, mais nous suivrons les coutumes 
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de nos ancetres." - Quoi! et si leurs ancetres 
n'avaient rien raisonne et s'ils n'avaient pas ete 
dans la bonne direction? » (Coran, 2 : 170). 

Les dirigeants de ces partis veulent les 
substituer a 1' Islam dont Allah a gratifie 
Phumanite* 

A-La vision materialiste de la vie et les 
defauts de cette vision 

II existe deux visions de la vie, une vision 
materialiste et une vision exacte, Chacune de ces 
deux visions produit des effets : 

La signification de la vision materialiste 
Elle consist e a ne penser qu'a se procurer 
des plaisirs immediate et a n'agir que dans ce 
cadre. C'est ainsi que Ton devient incapable 
d'etendre sa reflexion aux consequences 
lointaines et n'ceuvre pas dans leur sens et ne s'y 
interesse meme pas, 

L'on ne sait pas qu' Allah a fait de cette vie 
un champ ou Ton prepare la vie future,Ce 
monde est un lieu de travail, et la vie future 
fournira le cadre des recompenses. Quiconque 
profite de sa vie d'ici-bas pour faire une bonne 
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oeuvre aura gagne dans les deux demeures. 
Quiconque aura perdu sa vie d'ici-bas, perdra sa 
vie future : « perdant ainsi (le bien) de l'ici-bas 
et de Tau-dela. Telle est la perte evidente! » 

(Coran, 22 ; 1 1) Allah n'a pas cree ce monde en 
vain, mais II Pa cree pour une sagesse immense, 
A ce propos, le Tres Haut dit : « Celui qui a 
cree la mort et la vie afm de vous eprouver (et 
de savoir) qui de vous est le meilleur en 
oeuvre, » (Coran, 67 : 2) et dit encore : « Nous 
avons place ce qu'il y a sur la terre pour 
I'embellir, afm d' eprouver (les hommes et afm 
de savoir) qui d'entre eux sont les meilleurs dans 
leurs actions, » (Coran, 18:7). 

Allah a place dans cette vie des plaisirs 
ephemeres et Pa dotee de parures apparentes 
faites de biens, d'enfants, de prestige, de pouvoir 
et d'autres delices que seul Allah connait. 

La plupart des gens concentrent leurs 
regards sur les attraits de cette vie et en jouissent 
sans mediter sur leurs secrets. lis se preoccupent 
exclusivement de T accumulation des biens et 
des jouissances qui en tirent et n'oeuvrent pas 
dans le sens de la preparation de I'au-dela. Pire, 
ils nient meme T existence d'une autre vie. A ce 
propos, le Tres Haut dit : « Et ils disent: "II n'y a 
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pour nous (d'autre vie) que celle d'ici-bas; et 
nous ne serons pas ressuscites". » (Coran, 6 : 
29). Allah a menace les tenants de cette vision 
de la vie en ces termes : « Ceux qui n'esperent 
pas Notre rencontre, qui sont satis fait s de la vie 
presente et s'y sentent en securite, et ceux qui 
sont mattentifs a Nos signes (ou versets), leur 
refuge sera le Feu, pour ce qu T ils acqueraient » 
(Coran, 10 : 7 - 8) et «Ceux qui veulent la vie 
presente avec sa parure, Nous les retribuerons 
exactement selon leurs actions sur terre 3 sans 
que rien leur en soit diminue, Ceux-la qui n'ont 
rien, dans rau-dela, que le Feu. Ce qu'ils auront 
fait ici-bas sera un echec, et sera vain ce qu'ils 
auront oeuvre. » (Coran, 11 : 15-16). 

Cette menace s'adresse a tous les adeptes 
de cette vision. Peu importe qu'ils soient de 
ceux qui accomplissent des ceuvres faites 
normalement pour la vie future mais avec la 
volonte d'obtenir des choses d'ici-bas a Tins tar 
des hypocrites et les partisans du gout du 
paraitre ? ou des impies qui ne croient ni en la 
resurrection ni au reglement des comptes comme 
les gens de la djahiliyya et les partisans des 
doctrines destructives telles que le capitalisme, 
le communisme et la la'fcite athee, Tous ces gens 
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ne saisissent pas la valeur reelle de la vie, et la 
perception qu'ils en ont n'est pas plus elevee 
que celle des betes. lis sont meme plus egares 
que celles-ci car ils ont annule leur raison, 
utilise leurs capacites et perdu leurs temps dans 
des preoccupations qui sont comme eux-memes 
ephemeres. Ils n'ont pas ceuvre dans le sens de 
la preparation de leur destinee ineluctable. 

Les betes n'ont pas une destinee a attendre 
ni une intelligence a investir, contrairement aux 
humains. C'est ce qu' Allah dit en ces termes : 
« Ou bien penses- tu que la plupart d'entre eux 
entendent ou comprennent? Ils ne sont en verite 
comparables qu'a des bestiaux, Ou plutot, ils 
sont plus egares encore du sentier. » (Coran, 25 : 
44). 

Allah taxe les adeptes de cette vision de la 
vie de manque de connaissance. C'est a ce 
propos. qu'Il dit : « la plupart des gens ne savent 
pas. Ils connaissent un aspect de la vie presente, 
tandis qu'ils sont inattentifs a V au-dela.» 
(Coran 5 3 0:6-7), En effet, meme s'ils jouissent 
d'une experience dans le domaine des inventions 
et des industries ils n'en demeurent pas moins 
des ignorants qui ne meritent pas d'etre qualifies 
de savants parce que leur science ne depasse pas 
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les apparences de la vie cPici-bas. Voila une 
science incomplete dont le detenteur ne merite 
pas le noble qualificatif de savant. Ce 
quali ficatif doit etre reserve a ceux qui jouissent 
de la connaissance d' Allah et de sa crainte. A ce 
propos 5 le Tres Haut dit ; « Parmi Ses serviteurs, 
seuls les savants craignent Allah.» (Coran, 35 : 
28). 

La vision materialiste de la vie a ete 
evoquee dans le recit de Core et des tresors 
qu' Allah avait mis a sa disposition : « II sortit a 
son peuple dans tout son apparat. Ceux qui 
aimaient la vie presente dirent: ,f Si seulement 
nous avions comme ce qui a ete donne a Core. II 
a ete dote, certes, d T une immense fortune". » 
(Coran, 28 : 79). Des contemporains de Core 
souhaiterent avoir la meme chance que lui ? 
Tenvierent et qualifierent sa fortune d' immense 
sur la base de leur perception materialiste des 
choses, 

Cela ressemble a la situation actuelle des 
pays mecreants dotes de progres economique et 
industriel. Les musulmans animes d'une foi 
faible les regardent avec admiration sans tenir 
compte de leur heresie et de la triste fin de leur 
destinee. Cette perception superficielle les 



pousse au respect, voire a la veneration des 
mecreants et a V adoption de leurs moeurs et 
mauvaises habitudes. Pourtant ils ne les imitent 
pas dans leur serieux, dans leur preparation des 
forces et dans leurs inventions et industries 
utiles. 

B-La vision juste de la vie 

Cette vision veut que l'homme considere 
les choses de cette vie telles que les biens, le 
pouvoir et la force materielle comme des 
moyens qu'on utilise pour accomplir les oeuvres 
utiles dans l'au-dela. 

Ce n'est pas la vie d'ici-bas qui est a 
critiquer en elle-meme, mais la critique porte sur 
la fa?on adoptee par rhomme pour en jouir. 
Elle n'est en fait qu'un pont, un passage pour la 
vie future, passage ou Ton se dote du viatique du 
paradis. La meilleure vie dont on jouira dans 
l'au-dela sera le fruit de ce qu'ils auront cultive 
ici-bas. Ce monde est le theatre du djihad 
(Guerre Sainte), de la priere, du jeune et de la 
depense dans le chemin d J Allah, c'est Taire de 
la course vers le bien. C'est pourquoi Allah le 
Tres Haut dira aux pensionnaires du paradis : « " 
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Mangez et buvez agreablement pour ce que vous 
avez avance dans les jours passes". » (Coran, 69 
: 24). C'est-a-dire la vie ePici-bas. 

L'exorcisme et les amulet tes 

1. L'exorcisme est un recours pour extriper 
les victimes de maux tels que la fievre, 
l'epilepsie et d'autres affections. On les appeile 
« azaim ». L'exorcisme se fait de deux manieres. 
La premiere est exempte de polytheisme car il 
consiste a lire sur le malade une partie du Goran 
ou a rimmuniser a Paide des noms et attributs 
divins. Cette pratique est licite, et le Prophete 
(0) Pa autorisee par son ordre et Pa 
effectivement pratiquee, A ce propos, Awf Ibn 
Malick dit : «Avant V Islam, nous pratiquions 
l'exorcisme et apres son avenement, nous avons 
dit au Messager d' Allah : 

- «Oh Messager d' Allah! Quel est ton 
opinion a ce propos? 

- « Montrez-moi votre pratique,,, II n'y a 
aucun mal a l'exorcisme, pourvu qu'il ne 
comporte aucun aspect de polytheisme » dit le 
Prophete (S) (rapporte par Mouslim). 
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As Souyouti dit : «Les ulemas sont 
unanimes a autoriser l'exorcisme a la reunion de 
trois conditions : 

- que Ton y utilise la parole d' Allah, Ses 
noms et attributs ; 

- qu'elle se fasse en arabe et de fa^on 
intelligible; 

- que Ton ne croit pas que l'exorcisme 
possede one vertu intrinseque et que 
Ton croit plutot que son effet depend 
du decret du Tres Haut 25 . 

Quant a sa modalite, elle consiste a reciter 
et a insuffler au malade ou a reciter puis 
postillonner (legerement) dans de Peau qu'on 
fait boire au malade, conformement a ce hadith 
de Thabit Ibn Qays : « le Prophete (S) a pris un 
peu de sable et Fa mis dans un verre puis souffla 
dans le verre puis le deversa, » (rapporte par 
Abou Dawoud). 

La deuxieme maniere entachee de 
polytheisme consiste dans les pratiques 
d'exorcisme dans les quell es on sollicite 
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r intervention d'un etre autre qu'AHah. On 
Pinvoque, on sollicite son secours et sa 
protection. C'est comme P usage des noms des 
djinns et les noms des anges, des prophetes et 
des saints. Ceei revient a invoquer un autre 
qu' Allah, ce qui constitue un polytheisme 
majeur. II en est de meme de Pexorcisme qui se 
fait dans une langue autre que I'Arabe ou en 
arabe mais de fa<?on incomprehensible car Ton 
craint alors qu'il implique Inheres ie ou le 
polytheisme sans qu'on le sache. Cette maniere 
d 3 exerciser est interdite. 

Les amulettes 

II s'agit d'un objet attache autour du cou de 
P enfant dans le but de le proteger contre le 
mauvais ceil. On le retrouve parfois chez les 
hommes adultes et chez les femmes. lis 
comportent deux types d'objets : 

Des amulettes a base coranique 

II s'agit d'amulettes confectionnees avec 
des versets du Coran ou des noms et attribute 
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cP Allah, et portes dans Pespoir de guerir, Le port 
de ces objets est Pobjet de deux opinions 
soutenues par des ulemas. 

La premiere, allant dans le sens de son 
autorisation, est soutenue par Abd Allah ibn 
Amr ibn Al-As. Elle est apparemment conforme 
a ce qui a ete rapporte d'apres Aicha. C'est aussi 
Pavis d'Abou Djafar al-Baqir et d* Ahmad ibn 
Hanbal selon une version qui lui est attribute. 
Ce groupe pense que le hadith qui interdit le port 
des amulettes ne s' applique qu'a celles 
d' essence polytheiste. 

La deuxieme opinion, allant dans le sens de 
leur interdiction, est soutenue par Ibn Massoud, 
et Ibn Abbas, II parait que c'est aussi Pavis de 
Houdhayfa, d'Ouqba Ibn Amir et Ibn Akim. 
C'est aussi Pavis d'un groupe des successeurs 
immediats des compagnons, notamment les 
disciples d'Ibn Massoud et Ahmad - selon une 
version adoptee par un grand nombre de ses 
disciples et jugee plus authentique par ses 
disciples des generations dernieres, lis se 
fondent sur un hadith rapporte par Ibn Massoud 
(P.A.a) qui dit : « J'ai entendu le Messager 
d 'Allah dire : « Les pratiques d'exorcisation, les 
amulettes et Penehantement (tiwala) relevent du 
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polytheisme » (rapporte par Ahmad, Abou 
Dawoud, Ibn Madja et al-Hakim). 

Le terme * tiwala* designe une operation 
que Von croit apte a rendre une femme tres 
amoureuse a Fegard de son mari et inversement 

Et c'est cette opinion qui est juste pour 
trois raisons : 

La premiere est que 1* interdiction touchant 
le port des amulettes est generate et ne saurait 
souffrir d'aucune restriction. 

La deuxieme reside dans la necessite 
d'ecarter tout pretext e pouvant entrainer le port 
d'objeis qui ne pourraient etre autorises. 

La troisieme est que le port d'une partie du 
Coran s'accompagne d'une banalisation qui se 
traduit par le transport d J amulettes dans les lieux 
d'aisance et au moment des excrements etc, . 

D'autres amulettes 

II s'agit des amulettes d'essence non 
coranique telles que les perles, les os ? les 
coquilles, les fils, les chaussures, les pointes, les 
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noms des demons et djinns et les talismans. Tout 
cela est absolument interdit car il releve du 
polytheisme en ceci qu'il implique une 
dependance envers un autre qu' Allah le 
Transcendant, Ses noms, attributs et versets, 

Un hadith dit : « Quiconque s' attache a 
quelque chose y est iaisse pour compte » 
(rapporte par Ahmad et at-Tarmidhi). C'est-a- 
dire qu' Allah Pabandonne a la chose a laquelle 
il s* attache. Celui qui s' attache a Allah, cherche 
refuge aupres de Lui et lui confie ses affaires, 
Allah le suffit, lui rapproche tout ce qui etait 
eloigne et lui facilite tout ce qui est difficile. 
Quiconque s'accroche aux creatures, aux 
amulettes, aux vallees et aux tombes, Allah 
Tabandonne a ce a quoi il s'accroche. Or cela ne 
lui profite en rien et ne peut ni lui eviter un 
prejudice ni lui apporter un avantage, Aussi perd 
- il sa foi et voit son lien avec Allah rompu et se 
trouve delaisser par Lui* 

Le musulman doit proteger sa foi contre 
tout ce qui peut la corrompre ou Palterer. Pour 
ce faire, il evite P usage des remedes non 
autorises et le recours aux charlatans et autres 
mystificateurs pour obtenir la guerison d'une 
maladie. En fait, ils risquent de rendre son coeur 



109 



et sa foi malades, Allah suffit a ceiui qui se 
confie a Lui, 

Certaines personnes portent ces objets 
alors qu'elles ne souffrent que d'une maladie 
imaginaire qui se traduit par la peur du mauvais 
oeil et de la jalousie. C'est ce qui les pousse a 
attacher des amulettes a leurs vehicules ou a 
leurs montures ou a la porte de leurs domiciles 
ou boutiques. Tout cela traduit la faiblesse de la 
foi qui constitue la vraie maladie que Ton doit 
soigner a l'aide de la connaissance de la foi en 
l'unicite divine et du dogme authentique. 

Explication du jugement des serments 
faits au nom d'un autre qu' Allah 

La demande d'intereession et de secours 
adressee a une creature. 

1, Jurer au nom d'un autre qu 9 Allah 

Le serment vise a renforcer une affirmation 
en evoquant le nom d'une personne 
particulierement veneree. Cette veneration est un 
droit d' Allah le Tres Haut. C'est pourquoi Ton 
ne doit jurer que par Son nom. Les ulemas sont 
unanimes a soutenir que Ton ne doit prononcer 
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dans le serment que le nom d 5 Allah on Ses 
attributs. lis sont aussi unanimes a interdire de 

jurer au nom d'un autre qu' Allah 27 . 

Jurer au nom d'un autre qu 5 Allah releve du 
polytheisme compte tenu de ce hadith rapporte 
par Ibn Omar (qu' Allah soit satisfait de lui) 
selon lequel le Messager d' Allah ($1) a dit : 
« Quiconque jure au nom d'un autre qu' Allah a 
commis une heresie ou un acte de polytheisme » 
(rapporte par Ahmad, par At-Tarmidhi et par al- 
Hakim). C'est un polytheisme mineur, Mais si la 
personne dont on jure par le nom fait 1'objet 
d'une veneration assimilable a 1' adoration chez 
Pauteur du serment, il s'agit alors d'un 
polytheisme majeur. C'est le cas aujourd'hui des 
adorateurs de tombes. En effet, ils craignent 
ceux qu'ils venerent parmi les occupants des 
tombes plus qu'ils ne craignent Allah et ne le 
venerent ; ils les craignent si bien que si Ton 
demande a Pun d'entre eux de jurer au nom du 
saint qu'il venere, il ne le fait que s'il dit la 



27 voir le commentaire d'Ibn Qassim sur le livre 
du Tawhid, p. 303. 
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verite. En revanche, si on lui demande de jurer 
par le nom d* Allah, il le fait, meme sMl ment. 

Le serment implique une veneration de 
celui dont le nom y est cite. Ce qui ne convient 
qu' Allah. Le serment doit etre respecte et ne doit 
pas etre repete frequemment A ce propos, le 
Tres Haut dit : «Et n'obeis a aucun jureur 
invetere, meprisable, » (Coran, 68 : 10) et dit : 
« Et tenez a vos serments. » (Coran, 5 : 89), 
C'est-a-dire : n'ayez recours au serment qu'en 
cas de necessite et que quand on est sincere et 
loyal La frequence du recours au serment et le 
fait de l'entacher de mensonges impliquent un 
manque de respect et de veneration pour Allah. 
Ce qui contredit la perfection de la foi en 
Tunicite divine, Le Messager d' All ah (S) dit 
dans un hadith : « Allah n'adressera pas la 
parole a trois personnes, II ne les puriflera pas et 
leur reservera un dur chatiment ». Puis il est cite 
dans le hadith : un homme qui utilise le nom 
d' Allah dans son commerce, il n'achete ni ne 
vend qu'en pronon9ant un serment ». (rapporte 
par at-Tabarani grace a une chaine sure). II a 
pro fere des menaces tres dures a propos de la 
frequence des serments. Ce qui indique que eela 
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est interdit par respect pour le nom du Tres Haut 
et par veneration pour LuL 

De meme, il est interdit de jurer au nom 
d ' Allah quand on ment. C'est ce qu'on appelle 
al-y amine al-ghamous (le serment de la parjure.) 
(2S) Allah a dit des hypocrites qu'ils prononcent 

deliberement de faux serment s. Nous pouvons 
resumer ce qui precede comme suit : 

1) -I1 est interdit de jurer par le nom d'un 
autre qu' Allah. C'est comme le fait de jurer par 
P engagement ou par le Prophete ( benediction 
et salut soient sur lui ) ou par la Ka'aba car 
c'est du polytheisme. 

2) -Il est interdit de jurer par le nom 
d' Allah en ment ant deliberement, C'est ce qu'on 
appelle al-y amine al-ghamous. 

3) -Il est interdit dc recourir frequemment 
au serment avec Pemploi du nom d' Allah meme 
si Ton dit la verite, a moins que cela s'avere 
necessaire. Car cette pratique imp H que un 
manque de respect pour Allah, le Transcendant 

4) -Il est permis de jurer au nom d' Allah 
en cas de necessite et quand on dit la verite. 



(28) C'est le serment qui baigne son auteur dans IMmpiete, 
puis en Enfer, 
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Soliiciter I 5 intercession d'une creature 
aupres d' Allah, le Tres Haut 

Le Tawassul consiste a se rapprocher 
d'une chose pour y arrives Le Wassila signifie 
proximite. Allah 5 le Tres Haut dit : « Cherchez le 
Wassila aupres de Lui » (Coran, 5 :35), C'est-a- 
dire: Cherchez a Stre proche de Lui, le 
Transcendant , en Lui obeissant et en se 
conformant a ce qui Lui agree. 

II y a deux types de Tawassul: 
Le premier est le Tawassul legitime qui 
revet six aspects : 

1) -La recherche d'acces aupres d 5 Allah, 
le Tres Haut a l'aide de Ses noms et attributs 
conformement a l'ordre donne par le Tres Haut 
en ces termes : «C'est a Allah qu*appartiennent 
les noms les plus beaux. Invoquez-Le par ces 
noms et laissez ceux qui profanent Ses noms : 
lis seront retribues pour ce qu'ils ont fait» 
(Coran, 7:180). 

2) -La recherche d'acces aupres d' Allah, 
le Tres Haut a l'aide de la foi et des bonnes 
oeuvres de Pinteresse conformement aux propos 
du Tres Haut au sujet des croyants : ((Seigneur! 
Nous avons entendu l'appel de celui qui a appele 
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ainsi h la foi : « Croyez en votre Seigneur » et 
des lors nous avons cm. Seigneur, pardonne- 
nous nos peches, efface de nous nos mefaits, et 
place-nous, a notre mort, avec les gens du 
bien. » (Coran, 3 :193). C'est aussi ce 
qu'indique le hadith des trois personnes qui 
avaient vu un rocher boucher la porte de la 
grotte dans laquelle elles s'etaient refugiees et 
ne pouvaient plus en sortir...et qui avaient 
cherche acces aupres d' Allah a Paide de leurs 
bonnes oeuvres, et pour lesquelles Allah les en a 
liberes de sorte qu' elles sont sorties en 
marchant (Ceci est le contenu d'un hadith 
rapporte par Boukhari et Mouslim). 

3) -la recherche d' y acces aupres d' Allah, le 
Tres Haut en proclamant Son unicite a i'instar 
de Jonas qui a dit: « Et Dhoun-n-Noun (Jonas) 
quand il partit, irrite. II pensait que Nous 
n'allions pas Teprouver. Puis il fit, dans les 
tenebres, Pappel que voici : «Pas de divinite a 
part Toi ! Purete a Toi ! J'ai ete vraiment du 
nombre des injustes. » (Coran,21 :87) 

4) »La recherche d' acces aupres d" Allah 
par la manifestation de la faiblesse et du besoin 
envers Allah a l'instar de Job (que la paix 
d* Allah soit sur lui) qui a dit : « Et Job, quand il 
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implora son Seigneur : « Le mal m'a touche, 
Mais Toi, Tu es le plus Misericordieux des 
misericordieux ! » (Coran,21 :83). 

5) »La recherche d' acces aupres d' Allah a 
Paide des prieres des pieux vivants, C'est ce que 
faisaient les Compagnons quand ils etaient 
confrontes a la seeheresse. Ils demandaient au 
Prophete S de prier pour eux. Apres la mort du 
Prophete S, ils s'adressaient a son oncle Al- 
Abbas (qu 5 Allah soit satisfait de lui) qui priait 
pour eux, (rapporte par Boukhari). 

6) -La recherche d'acces aupres d' Allah a 
Paide de la confession des peches : « II dit : 
"Seigneur, je me suis fait du tort a moi-meme ; 
pardonne-moi " Et II lui pardonna, C'est Lui 
vraiment le Pardonneur, le Misericordieux, » 
(Coran 5 28:16). 

Le deuxieme type de Tawassul est 
illegitime. 

II consiste a solliciter P invocation et 
P intercession des morts et a chercher acces 
aupres d' Allah par consideration pour le 
Prophete et a chercher acces aupres de Lui a 
1 5 aide des entites personnelles ou a Paide de 
leurs droits. Voici le detail de ces questions : 



116 



1-Demander 1' invocation a un mort n'est 
pas permis. C'est parce que le mort n'est pas 
capable de faire des invocations comme il en 
faisait au cours de sa vie. De meme, la demande 
de F intercession des morts n'est pas permise. En 
effet, Omar Ibn Al-Khattab, Muawiya Ibn Abi 
Soufyan et leurs contemporains parmi les 
compagnons et leurs loyaux successeurs eurent 
recours en cas de secheresse a 1' intercession de 
vivants tels qu'Al- Abbas et Yazid Ibn Al- 
Aswad, mais ils n' eurent pas recours au 
Prophete A pour obtenir son intercession aupres 
d' Allah afm de faire descendre la pluie. lis ne le 
firent ni aupres de sa tombe ni ailleurs. Ils 
prefererent se retourner vers Abbas et Yazid. Et 
Omar a dit : « Seigneur, nous avions T habitude 
de chercher acces aupres de Toi par 
Fintermediaire de notre Prophete S et Tu nous 
versais de Feau. Aujourd'hui nous cherchons a 
nous rapprocher de Toi par Fintermediaire de 
Foncle de notre Prophete, apporte-nous de la 
pluie...» Ils substituerent Foncle au neveu 
parcequ'apres sa mort, il etait devenu impossible 
de lui demander ce qu'on lui demandait de son 
vivant 
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Pourtant, il leur etait possible de se rendre 
aupres de sa tombe et de demander son 

intercession si cela est permis* (29) Leur abandon 
du recours a la tombe confirme qu'ii n'est pas 
perrais de s'adresser aux morts ni pour solliciter 
leurs invocations ni meme leurs interventions, Et 
si Ton pouvait leur demander I invocation et 
F intercession apres leur mort comme on le 
faisait de leur vivant, ils ne les auraient guere 
delaisse au profit de celui dont T importance est 
moindre. 

2-Chercher acces aupres d' Allah par le 
prestige du Prophete ou par le prestige d 5 un 
autre n'est pas permis. Le hadith qui dit : « Si 
vous avez quelque chose a demander a Allah, 
demandez-le Lui par mon prestige, car je jouis 
d'un prestige enorme aupres de Lui. » Ce hadith 
est falsi fie et ne figure nulle part dans les 
ouvrages de reference des musulmans, et aucun 

ulema critique du hadith ne Fa mentionne" (30) En 
1'absence d'une preuve authentique, la pratique 
reste interdite car les actes cultuels ne sont pas a 



(29) Majmou al-Fatawa, 11318. 

(30) Majmou al-Fatawa 1 0/319, 
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adopter que quand ils sont fondes sur une preuve 
authentique et claire. 

3- Chercher acces aupres d' Allah a i'aide 
des entites personnel les n'est pas permis. Si la 
lettre (ba) utilisee dans les phrases consacrees a 
cette occasion implique un serment, cela revient 
a jurer qu'Allah, le Tres Haut ferait Or, il n'est 
pas permis a un homme de jurer qu'un autre 
ferait, et cela est meme assimile au shirk dans un 
hadith... que dire alors du fait qu'une creature 
humaine jure TAuguste et Tres Haut createur 
ferait (ceci ou cela). Si la lettre (ba) indique la 
causality Allah fe Tres Haut n'a pas fait de la 
demande adressee aux creatures une cause de 
son exaucement et ne Fa pas institue pour Ses 
serviteurs. 

4- Chercher acces aupres d' Allah par 
Pintermediaire du droit d'une creature n'est pas 
permis pour deux raisons : 

La premiere est que personne n'a un droit 
sur Allah, Mais c'est Lui qui, par Sa grace, 
accorde aux creatures Ses bienfaits. A ce propos, 
le Tres Haut dit : « et c'etait notre devoir de 
secourir les croyants. » (Coran, 30 :47), 

Si le serviteur obeissant obtint une 
recompense ce n'est en fait qu'une grace qui lui 
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est faite mais pas une compensation, comme 
cela se passe entre les cretures. 

La deuxieme est que la grace accordee 
par Allah a Son serviteur concerne ce dernier 
exclusivement et n'a aucun rapport avec les 
autres. Si quelqu'un qui ne Pa pas merite 
Pevoque pour demander quelque chose a Allah, 
il n'a en cela rien avance de sense. 

Quant au hadith qui dit : « Je te demande 
par le droit de ceux qui te demandent... » il n'a 
pas ete authentifie car sa chaine de rapporteurs 
comporte Atiyya al-Awfi qui est reconnu faible 
par tous selon certains traditionnalistes. Or un 
hadith ainsi deprecie ne peut servir d' argument 
dans une question importante traitant des aspects 
du dogme. En outre, le hadith ne precise pas 
I 5 usage dans la demande du droit d'une personne 
determinee. II indique plutot une demande qui 
s'appuie sur le droit de ceux qui demande en 
general. Or le droit de ceux qui demandent 
reside dans Pexaucement promis par Allah Lui- 
meme. C'est un droit qu' Allah a pris sur Lui- 
meme et que personne ne saurait Lui imposer. 
Aussi ne s'agit-il la que d'evoquer Sa promesse 
vraie et non le droit d'une creature, 
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Le jugement porte sur une demande 
d'aide ou de secours adressees a une creature 

II s'agit de sollicker assistance et appui 
dans une affaire, II s'agit aussi de solliciter le 
secours pour venir a bout d'une situation dure. 

La demande d' assistance ou de secours 
comporte deux aspects : 

Le premier consiste a adresser la 
demande a une creature a propos d'une affaire 
qu'elle est capable de realiser. Ceci est permis 
conformement aux propos du Tres Haut : 
ttL'homme de son parti l'appela au secours 
contre son ennemi, » (Coran, 28 :15). 

Le deuxieme aspect consiste a adresser la 
demande a une creature a propos d'une affaire 
que seul Allah est capable de realiser. C'est le 
fait de demander 1 5 assistance et le secours des 
morts a propos des choses que seul Allah est 
capable de reliser, telles que la guerison des 
malades, la dissipation des soucis et 
reloignement des prejudices. Ces demandes ne 
sont pas permises. Car elles relevent du 
polytheisme majeur. 

Du temps du Messager d' Allah S existait 
un hypocrite qui nuisait aux croyants et certains 
d 5 entre eux dirent : « Allons demander le 
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secours du Messager d'Allah contre cet 
hypocrite... » et le Prophete S leur dit : «En 
fait, ce n'est pas a moi qu'il faut demander 
secours mais a Allah. » (rapporte par at-Tabarani 
et juge faible). 

Le Prophete (S) a reprouve la formulation 
utilisee a son intention, meme s'il etait capable 
pendant sa vie de repondre a une telle demande. 
II entendait proteger la foi en Punicite absolue 
d 'Allah et ecarter tout pretexte pouvant donner 
lieu au polytheisme, et se montrer correct et 
humble 4 Pegard de son Maitre, et mettre la 
Communaute (Umma) en garde contre les voies 
qui conduisent au polytheisme et qui passent par 
des paroles et des actes. S'il en etait ainsi a 
propos d'une affaire que le Prophete (H) pouvait 
regler dans sa vie, comment peut-on solliciter 
son secours apres sa mort et lui demander des 
choses que seul Allah est capable de realiser 3 1 . 

Si cela n'est pas permis avec le Prophete, il ne 
saurait a fortiori Petre a Pegard d'un autre. 



31 Fateh al-madjid, p. 196 197. 
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TROISIEME PARTI E, 



V explication de ce qu'il faut croire au 
sujet du Messager d'AUah (ft), de sa faniiile 

et de ses compagnons 



Tout cela est presente dans les chapitres 
suivants : 

Chapitre 1 : La necessite d 5 aimer et 
venerer le Messager et F interdiction de lui 
faire des eloges exageres et 1* explication de 
son statut. 

Chapitre 2 : La necessite de lui obeir et de 

suivre son exemple 

Chapitre 3 : L' institution de prononcer la 

priere et le salut dus a son egard 

Chapitre 4 : Le merite des membres de sa 
famille et la necessite d' observer leurs 
droits sans negligence ni exces 
Chapitre 5 : Le merite des Compagnons et 
ce qu'il faut croire a leur egard et 
V explication de la doctrine de la 
communaute sunnite a propos du differend 
qui les a opposes 
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Chapitre 6 ; L 'interdiction de denigrer les 
Compagnons et les guides du droit chemin 

La necessite d 5 aimer et venerer le 
Messager et I'interdiction de hii faire des 
eloges exageres et V explication de son statu t 

1 - La neeessite de 1' aimer et de le 
venerer 

Le serviteur doit tout d'abord aimer Allah 
le Puissant et Majestueux, Car cet amour fait 
partie des plus importantes composantes du 
culte. A ce propos, le Tres Haut dit : «Les 
croyants sont les plus ardents en 1'amour 
d Allah. » (Coran, 2 : 165). En effet, II est le 
Maitre qui, de par Sa grace, accorde Ses 
bienfaits apparents et caches a tous Ses 
serviteurs. Apres T amour d* Allah suit r amour 
de Son messager, Muhammad S car e'est lui qui 
appelle (les hommes) vers Allah, le leur a fait 
connaitre, transmis Sa loi et en a explique les 
dispositions. C'est grace a Lui que les croyants 
ont obtenu les biens d'ici-bas et ceux de Tau- 
dela et Ton n'entrera au paradis qu' apres lui 
avoir obei et suivre ses (enseignements). Et 
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d'apres la tradition rapportee: « Trois choses 
permettant a celui qui les possede de sentir la 
douceur de la foi ; 

- aimer Allah et son Messager plus que tout 
autre ; 

- aimer une personne uniquement en Allah; 

- reprouver le retour a Pheresie, apres en 
avoir ete sauve, comme on reprouve 
d'etre jete dans le feu» (rapporte par 
Boukhari et Mouslim). 

L'amour du Messager decoule de P amour 
d' Allah, le Tres Haut ; il lui est obligatoirement 
inseparable et vient juste apres lui. A propos du 
caractere singulier de P amour du Messager et la 
necessite de le faire passer avant tout autre 
amour a 1 'exception d' Allah le Tres Haut, on 
rapporte ces propos du Prophete (@) : « Aucun 
de vous ne croira aussi longtemps qu'il ne 
m'aimera pas plus que ses enfants, ses parents et 
tous les hommes » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim). Bien plus, il est rapporte que le 
croyant doit V aimer plus qu'il n'aime sa propre 
personne. A ce propos, un hadith dit qu'Omar 
Ibn al™Khattab (qu ? Allah soit satisfait de lui) a 
dit : « O Messager d'Allah, je f aime plus que 
toutes les choses, h V exception de ma propre 
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personne... » Et le Messager de lui dire : « Au 
nom de Celui qui tient mon ame en Sa main, ton 
amour ne sera parfait que quand tu m'aimeras 
plus que ta propre personne ». Et Omar lui dit : 
« Je t'aime desormais plus que ma propre 
personne » - «C'est seulement maintenant, O 
Omar. » Conclut le Messager. (rapporte par 
Boukhari et Mouslim). 

Ceci indique que 1* amour du Messager (jfe) 
est obligatoire et qu'il doit passer avant toute 
autre chose a 1 'exception de T amour d' Allah car 
il depend de P amour d } Allah et lui est 
inseparable puisqu'il s'agit d*un amour en Allah 
et pour Allah ; il se renforce grace au 
renforcement de T amour d' All ah dans le eceur 
du croyant et s'affaiblit suite a son 
affaiblissement. Quiconque aime Allah, aime 
aussi en Allah et pour Allah. Nourrir P amour du 
Prophete (S) implique sa veneration et son 
obeissance et la preference de ses enseignements 
a ceux des autres et le respect de sa Sunna. 

L'erudit Ibn al-Qayyim (Puisse Allah lui 
accorder Sa misericorde) dit : « Tout amour et 
toute veneration portes a Pindividu est legale 
lorsqu'elle decoule de V amour pour Allah 
comme 1' amour porte au Prophete H et aussi sa 
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veneration ne sont que la conclusion d'un amour 
parfait en vers celui qu'Il a envoy e et cPune 
parfaite veneration, Les membres de la 
communaute du Prophete & Paiment, le 
venerent et le glorifient pour leur glorification 
d' Allah. Cest un amour qui fait partie integrante 
des implications de P amour d 5 Allah. 

En fait Allah a octroye au Prophete & une 
crainte reverentielle avec un amour. Cest 
pourquoi aucun etre humain n'etait plus aime de 
ses compagnons que Lui, ni plus respecte et 
venere que Lui, A ce propos, Amr Ibn al-As dit 
apres sa conversion a V Islam : « Personne n'etait 
auparavant plus detestable pour moi que lui. 
Mais, apres ma conversion, personne ne m'est 
plus aimable et venerable que lui. Cest a tel 
point que si vous me demandiez de vous le 
decrire, je ne serais pas capable de le faire car je 
ne Pavais jamais regarde pleinement a cause de 
la glorification dont il faisait l'objet de ma 
part. » (rapporte par Boukhari et Mouslim). 

Ourwa ibn Massoud le Quraichi a dit: « Eh 
Peuple ! Je fus bel et bien delegue a Kisra (Roi 
des perses) et a Cesar et autres rois, Je peux 
vous dire que je n'ai jamais vu de Roi aussi 
venere par leurs sujets comme j'ai vu venere les 
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compagnons de Muhammad Muhammad. Par 
Allah, ils n'osent meme pas le regarder en face 
par respect. Et s 5 il lui vient a cracher un crachat 
cela n'est pas sans qu'il tombe dans la main de 
Tun d'entre eux et qu'il s' en barbouille le visage 
et la poitrine. Et s'il lui vient de s'ablutionner, 
ils sont presque sur le point de s'entretuer pour 
Peau qui tombe de son ablution. » (rapporte par 
Boukhari et Mouslim) 

2 - L' interdiction de Pexageration et des 
exces laudatifs 

Al-ghoulouw (Pexageration) consiste a 
depasser les limites. II derive du verbe < ghala 4 
qui signifie outrepasser. A ce propos, le Tres 
Haut dit ; « N'exagerez pas dans votre 
religion » (Coran, 4:171) c'est-a-dire ne 
depassez pas ses Jimites. 

Les exces laudatifs consistent a pousser le 
louange a 1' hyperbole et a y meler des 
mensonges. II s'agit ici d'exagerer la veneration 
du Prophet e (S), de Telever au-dessus de son 
statut de serviteur et messager d' All ah pour lui 
conferer des caracteristiques divines en 
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Finvoquant, en sollicitant son secours et en 
jurant par son nom. 

Commettre des exces laudatifs a son 
endroit c'est pousser sa louange a P extreme. Ce 
qu'il a interdit en ces termes : « Ne me faites pas 
des eloges excessifs comme les Chretiens le font 
a l'egard de Jesus fils de Marie. Car je ne suis 
qu'un serviteur; dites seulement le serviteur 
d' Allah et son messager» 3 \C'est-a-dire ne me 

faites pas de faux eloges et n'exagerez pas dans 
les eloges que vous me faites comme les 
Chretiens le font avec Jesus (que le salut d' Allah 
soit sur lui) a qui ils ont fini par attribuer la 
divinite. Decrivez-moi comme mon Maitre m'a 
decrit ; dites, il est le serviteur d' Allah et son 
messager. 

Quand certains de ses compagnons lui ont 
dit : « Tu es notre seigneur, il leur a repondu : 
« C'est Allah le Beni et le Tres Haut qui est le 
Seigneur » et quand ils lui ont dit : « Tu es le 
meilleur d'entre nous et le plus important » il a 
repondu en disant : dites ce que vous avez a dire 
ou une partie de ce que vous avez a dire et ne 
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vous laissez pas emporter par Satan ». (Rapporte 
par Abou Dawoud grace a une chaine 
authentique). 

Quand des gens lui ont dit : « O messager 
d' Allah, O le meilleur d'entre nous fils du 
meilleur d'entre nous », il a dit : « O gens, dites 
une partie de ce que vous avez a dire et ne vous 
laissez pas emporter par Satan. Je suis 
Muhammad, le serviteur et messager d' Allah. Je 
ne voudrais pas que vous me mettiez au-dessus 
de la place qui m'a ete attribute par Allah, 
{rapporte par Ahmad et NassaT). 

II a reprouve qu'on fasse des eloges avec 
Pusage d* expressions telles que : " Tu es notre 
Seigneur, tu es le meilleur d'entre nous ; tu es le 
plus meritant, tu es le plus important" bien qu'il 
soit effectivement le meilleur et le plus noble 
des creatures. II entendait les empechef de se 
laisser emporter par l'exageration et les eloges 
excessifs a son egard. II voulait proteger 
1'unicite absolue d' Allah. C'est pourquoi il leur 
a appris d'utiliser pour le decrire des termes qui 
marquent le rang le plus eleve qui soit accessible 
a un serviteur et qui n'impliquent ni exces ni 
danger pour la foi, a savoir : serviteur et 
messager d' Allah. II n'a pas voulu qu'ils 
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Pelevassent au-dessus du rang qu' Allah a agree 
pour lui. 

Beaucoup des gens ont enfreint son 
interdiction et se sont mis a solliciter son seeours 
et a jurer par son nom et a lui demander des 
choses qui ne doivent Stre demandees qu'a 
Allah, eomme cela se passa dans les mawlid et a 
travers les poemes et les chants ou aucune 
distinction n'est faite entre ce qui revient a Allah 
et ce qui revient a Son messager. 

Dans son poeme rimant en Noun 1' Eminent 
Ibn al-Qayyim ecrit: 

A Allah revient un droit qui Lui est 
exclusif, 

Et au serviteur un droit a lui d'oii deux 
droits 

Ne reduisez pas les deux droits en un seul 
Sans demarcation ni distinction 

3 - Explication de son statut 

II n'y a aucun mal d*exposer la notoriete 
du Prophete S par le biais des eloges memes 
que lui a prodiguees Allah et de rappeler 
1' excellence dont Allah l'a privilegie; ainsi va la 
croyance. En fait, Allah lui a attribue un rang 
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tres eleve car il est Son serviteur et messager 
prefere inconditionnellement a toute creature,. II 
a ete envoye a tous les hommes, a tous les etres : 
djinns et humains. II est le meilleur messager, le 
sceau des prophetes, c'est-a-dire celui apres qui 
aucun prophete ne viendra, Allah lui a donne un 
coeur sans partage pour son Seigneur. Allah Pa 
eclaire et eleve son nom. II a jete Phumiliation et 
l'approbe a ceux qui ne se sont pas plies a son 
joug. II est rhomme de la station honorifique 
dont le Tres Haut dit : « Et de la nuit consacre 
une partie (avant Taube) pour des Sal a 
surerogatoires: afm que ton Seigneur te 
ressuscite en une position de gloire. » 
(Coran, 17:79), C'est la station a Iaquelle Allah 
l'installera au jour de la Resurrection pour qu'il 
intercede en faveur des gens pour qu'ils puissent 
avoir le repos a la suite des difficultes de la 
situation. C'est une station qui lui est reservee a 
P exclusion des autres prophetes. II est celui qui 
craint Allah le plus de toutes ses creatures et le 
plus pieux de tous, Et Allah a interdit qu'on 
eleve la voix en sa presence en ces termes : « O 
vous qui avez cm! N'elevez pas vos voix au- 
dessus de la voix du Prophete, et ne haussez pas 
le ton en lui pari ant, comme vous le haussez les 
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uns avec les autres, sinon vos oeuvres 
deviendraient vaines sans que vous vous en 
rendiez compte. Ceux qui aupres du Messager 
d* Allah baissent leurs voix sont ceux dont Allah 
a eprouve les coeurs pour la piete. lis auront un 
pardon et une enorme recompense, Ceux qui 
fappellent a haute voix de derriere les 
appartements, la plupart d'entre eux ne 
raisonnent pas, Et s'ils patientaient jusqu'a ce 
que tu sortes a eux ce serait certes mieux pour 
eux. Allah cependant, est Pardonneur et 
Misericordieux.» (Cor an, 49 : 2-5)* 

L'imam Ibn Kathir (Puisse Allah lui 
accorder Sa misericorde) a dit : « Voila des 
versets a travers lesquels Allah a etabli des 
regies de conduite pour permettre a ses 
serviteurs croyants de trailer le Prophete (S) 
avec veneration, respect, glorification et 
reverence, lis ne doivent pas elever leurs voix en 
sa presence, et II leur interdit de Fappeler par 
son nom propre comme on le fait avec les autres. 
II ne faut pas dire : O Muhammad, mais on 
Fappelle par : Messager d' Allah ou Prophete 
d' Allah. A ce propos, le Tres Haut dit ; «Ne 
considerez pas Tappel du messager comme un 
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appel que vous vous adresseriez les uns aux 
autres. » (Coran, 24 : 63). 

Allah Lui-meme 1'appelle ainsi : O 
Prophete, O Messages Allah et Ses anges ont 
prie pour lui et demande aux serviteurs d'en 
faire de meme en ces termes : « Certes, Allah et 
Ses Anges prient sur le Prophete; 6 vous qui 
croyez priez sur lui et adressez (lui) vos 
salutations, » (Coran, 33 : 56). 

Mais on ne doit pas amenager un temps 
special pour prononcer ses Louanges ni prendre 
des dispositions parti culieres sans s'appuyer sur 
un argument authentique tire du livre et de la 
Sunna, 

Ce que les organisateurs de mawlid font, a 
savoir celebrer son pretendu anniversaire est une 
innovation reprehensible. 

La veneration du prophete (®) implique la 
veneration de sa Sunna et la croyance en la 
necessite de son application en tant que 
deuxieme source apres le Coran dans Fordre de 
veneration et d' application car elle represente 
aussi une revelation venue du Tres Haut 
conformement a Ses propos : « et il ne prononce 
rien sous Teffet de la passion; ce n'est rien 
d T autre qu'une revelation inspiree, » (Coran, 53 : 
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3 :4 ), II n'est pas permis de la remettre en cause 
ni de minimiser son importance, ni de 
s'aventurer a en juger des parties authentiques, 
ni a en declarer des voies de transmission 
faibles, ni a se livrer a 1' explication de son 
contenu sans la connaissance et la maftrise 
requise. 

On constate a notre epoque un deferlement 
d'ignorants qui osent s'attaquer a la Sunna, 
C'est surtout le fait de jeunes qui n'ont pas 
encore depasse les premiers cycles de 
I'enseignement et qui se permettent deja de 
declarer des Hadiths (traditions prophetiques) 
authentiques et d'autres faibles, et remettent en 
cause des rapporteurs sans d'autres 
connaissances que celles issues de leur lecture 
de livres. Ce qui represente un grave danger 
pour eux-memes et pour la Umma (tout entiere), 
Aussi doivent-ils craindre Allah et reconnaitre 
leurs limites et ne pas les depasser, 

La necessite d'obeir au Prophete et de 
Pimiter 

L'obeissance au Prophete (H) est 
obligatoire et elle consiste a appliquer ses ordres 
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et a abandormer ses interdits.Ceci fait partie des 
implications de P attestation qu'il est le messager 
d'Allah. Allah le Tres Haut a ordonne son 
obeissance dans de nombreux versets du Coran, 
et parfois II Pa adjoint a P obeissance qui lui est 
due. C'est le cas dans Ses propos : « O les 
croyants! Obeissez a Allah, et obeissez au 
Messager. » (Coran, 4 : 59) et d'autres versets 
allant dans le meme sens. Parfois II singularise 
P obeissance du Prophete (H) comme dans Ses 
propos : « Quiconque obeit au Messager obeit 
certainement a Allah. » (Coran, 4 : 80) et : 
« Obeissez au messager, afin que vous ayez la 
misericorde. » (Coran, 24 : 56). Parfois II 
profere des menaces a Pencontre de eeux qui 
desobeissent a Son messager en ces termes : 
« Que ceux, done, qui s'opposent a son 
commandement prennent garde qu'une epreuve 
ne les atteigne, ou que ne les atteigne un 
chatiment douloureux. » (Coran, 24 : 63) C'est- 
a-dire qu'ils peuvent subir une epreuve dans 
leurs coeurs consistant dans Pheresie, 
Phypocrisie ou P innovation ou un dur chatiment 
ici-bas consistant dans P execution, 
Pemprisonnement ou d'autres peines 
immediates. 



136 



En outre, Allah a fait de Pobeissance au 
Prophete (S) un moyen d'acceder a V amour 
divin et d'obtenir la remission des peches. C'est 
ce qu'Il a dit en ces termes : « Dis:"Si vous 
aimez vraiment Allah, suivez- moi, Allah vous 
aimera alors et vous pardonnera vos peches. 
Allah est Pardonneur et Misericordieux. » 
(Coran, 3 : 31). II a fait encore de son obeissance 
un moyen d'etre bien guide et de sa 
desobeissance une cause d'egarement A ce 
propos, le Tres Haut dit : «Et si vous lui 
obeissez, vous serez bien guides. » (Coran, 24 : 
54) et : « Mais s'ils ne te repondent pas, sache 
alors que c'est seulement leurs passions qu'ils 
suivent. Et qui est plus egare que celui qui suit 
sa passion sans une guidee d'Allah? Allah 
vraiment, ne guide pas les gens injustes, » 
(Coran, 28 : 50). 

Allah a encore explique que le Prophete 
(H) fournit le bon exemple pour la Umma. A ce 
propos, le Tres Haut dit : «En effet, vous avez 
dans le Messager d'Allah un excellent modele (a 
suivre), pour quiconque espere en Allah et au 
Jour dernier et invoque Allah frequemment » 
(Coran, 33 : 21). 



137 



Ibn Kathir (Puisse Allah, le Tres Haut lui 
accorder Sa misericorde) dit : « Ce noble verset 
est une reference en matiere d'obeissance au 
Messager dans ses actes, propos et etats. C'est 
pourquoi Allah le Tres Haut a donne aux gens 
lors du siege impose par les troupes coalisees 
l'ordre de prendre exemple sur le Prophete (0) 
dans sa patience, sa perseverance, sa fermete, 
son combat et son attente du soulagement a 
apporter par son maitre, le Puissant et 
Majestueux, Puisse Allah le benir et le saluer 
jusqu*au jour de la Retribution* 

Allah a repete Pobeissance au Messager 
(ft) et T observance (de ses ordres) dans pres de 
40 endroits du Coran, Car le besoin que les gens 
eprouvent pour la connaissance de son apport est 
plus important que leur besoin de manger et de 
boire. Car la privation du manger et du boire 
n'entraine que la mort ici-bas. Quant a 
Pobeissance au Prophete (ft) et Inobservance de 
ses ordres, leur absence entraine le chatiment et 
le malheur eternel. 

Le Prophete (H) a donne aux croyants 
l'ordre de I'imiter dans V execution des actes 
cultuels et dans V observance de la modalite dans 
laquelle il les appliquait. A ce propos, il dit ; « 
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Priez comme vous me voyez prier » (rapporte 
par Boukhari) et «Copiez vos rites du Pelerinage 
sur moi » (rapporte par Mouslim) et : 
«Quiconque accomplit une ceuvre non conforme 
a notre pratique la verra rejetee » (rapporte par 
Boukhari et Mouslim) et : «Quiconque delaisse 
ma pratique n'est pas des miens » (rapporte par 
Boukhari et Mouslim) entre autres textes qui 
component Tordre de l'imiter et P interdiction de 
lui desobeir. 

V institution de la priere et du salut pour 
le Messager d 'Allah 

Allah a prescrit a la communaute de 
Muhammad de prier pour ce dernier et de le 
saluer. A ce propos, le Tres Haut dit : «Certes, 
Allah et Ses Anges prient sur le Prophete; O 
vous qui croyez priez sur lui et adressez (lui) vos 
salutations. » (Coran, 33 : 56). II a ete rapporte 
que la signification de la priere divine etait 
Thommage qu' Allah rend au Prophete devant 
les anges 5 et que la priere de ceux-ci signifiait 
1 5 invocation d' Allah en faveur du Prophete (») 
et que la priere des humains pour le Prophete 
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signifiait la demande de pardon pour lui, (Cite par 
Boukhari d'apres Aboul Alia)* 

Dans ce verset, Allah evoque le rang 
occupe par Son serviteur et prophete au sein de 
la societe celeste en precisant qu'II lui y rendait 
hommage et que les anges priaient pour lui puis 
il demanda aux habitants du monde inferieur de 
prier pour lui et de le saluer pour qu'il reunisse 
les hommages des mondes superieur et inferieur. 

L 'expression « sallimou tasliman » signifie 
: adressez-lui le salut de F Islam. Quand on prie 
pour le Prophete (0), il faut utiliser les termes 
as-saldt et as-salam (salut et paix) et ne pas se 
contenter de Fun des termes en disant par 
exemple : « salla allahou alayhi » (qu 5 Allah le 
salut) ou « alayhi salam » (sur lui la paix) car 
Allah les lui a reunis. 

Cette priere est institute dans certaines 
circonstances. Parfois elle y est obligatoire 
parfois fortement recommandee. Dans son livre 
intitule Djalaa aUafham* Ibn al-Qayyim (Puisse 
Allah lui accorder Sa misericorde) cite 41 
circonstances. II en a debute F enumeration en 
ces termes : 

La premiere et la plus importante est celle 
a dire a la fin du tashahhoud . Les musulmans 
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acceptent unanimement son institution mais 
leurs opinions divergent sur son caractere 
obligatoire » 33 Puis il a cite d'autres 

circonstances telles que la fin du Qunoute , le 

sermon du vendredi, le sermon prononce lors 
des Deux Fetes, le sermon prononce dans le 
cadre de la priere de demande de pluie, apres le 
lancement de l'appel du muezzin, au moment de 
proceder a T invocation, au moment d'entrer 
dans une mosquee, au moment d'en sortir et a la 
mention de son nom. Ensuite, il a cite les fruits 
de la pratique de la priere pour le Prophete (S) 
et denombre 40 a vantages parmi lesquels : 

- la conformite a Tordre d' Allah le 
Transcendant ; 

- obtention de dix prieres divines, contre 
une seule priere de la part du croyant 

- un espoir bien fonde de voir ses 
invocations exaucees quand elles sont precedees 
par cette priere ; 



Jj Djala, 222-223. 

34 C'est une priere speciale lue pendant la 
derniere rak'a de la priere de 1'aube. 
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- jouissance de 1' intercession du Prophete 
(®) dans l'au-dela pour celui qui joint la 
solicitation de la wasila (35) a la priere ; 

~ obtention de la remission des peehes ; 

- obtention de la reponse du Prophete (H) , 

Puisse Allah benir et saluer ce noble 
prophete, 

Le merite des mem b res de la famille du 
Prophete et Pacquittement de leurs droits 
sans negligence ni exces. 

Les gens de la Maison sont les membres de 
la grande famille du Prophete (&) eeux a qui i I 
est interdit de donner Faumone, a savoir Ali et 
sa famille, Djafar et sa famille, Aqil et sa 
famille, Abbas et sa famille, les enfants de 
Harith Ibn Abd al-Mouttalib, les epouses du 
Prophete (0) et ses filles. A ce propos, le Tres 
Haut dit : « Allah ne veut que vous debarrasser 
de toute souillure, 6 gens de la maison (du 



(35) La WassiJa: le lien special reserve a une seule person ne 

dans Pau-dela et qui s'etablit avec Allah lui-meme, 11 est 
reserve a notre Prophete A. 
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prophete), et veut vous purifier pleinement. » 
(Coran, 33 : 33). 

L'imam ibn Kathir (Puisse Allah lui 
accorder Sa miser icorde) dit : « Celui qui medite 
bien sur le Coran ne nourrit aucun doute que les 
femmes sont concemees par les propos : 
« « Allah ne veut que vous debarrasser de toute 
souillure, O gens de la maison (du prophete),. » 
(Coran, 33 : 33) car le context e Pindique et c'est 
ce qu'atteste la suite; " Et gardez dans vos 
memoires ce qui, dans vos foyers, est recite des 
versets d* Allah et de la sagesse. » (Coran, 33 : 
34.) C'est-a-dire : apprenez ce qu* Allah le Tres 
Haut a revele a Son messager dans le cadre du 
Livre et la Sunna dans vos propres chambres. 
Qatada et d'autres ont dit : « Evoquez ce bienfait 
qui vous a ete reserve parmi les hommes, qui est 
que la revelation divine s 5 est exclusivement 
deroulee dans vos chambres. Aicha, la veridique 
fille du Veridique, meritait ce bienfait plus que 
les autres et devait recevoir une part parti culi ere 
de cette misericorde generalisee dans la mesure 
ou la revelation n'avait jamais ete communiquee 
au Prophete (S) dans la chambre et sur le lit 
d*aucune autre de ses epouses comme le 
Prophete (S) lui -m erne Pa bien explique. 
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Certains ulemas disent que c'etait parce 
qu'elle etait la seule femme qu'il avait epousee 
vierge et qu'aucun autre homme ne Pa epousee. 
C'est pourquoi elle meritait ce privilege qui 
traduit un rang eleve, Mais, meme si Ton admet 
que ses epouses font partie des 4 gens de la 
Maison', ses proches-parents meritent cette 
appellation plus qu'elles. » Fin des propos d'Ibn 
Kathir. 

Les membres de la Communaute sunnite 
aiment la famille du Messager d* Allah (S) et 
leur restent loyaux et appliquent a leur egard la 
recommandation du Messager d' Allah ainsi 
annoncee a Ghadir Khoum : « Je vous rappelle 
Allah a propos de ma famille », 

Les sunnites les aiment et les honorent 
parce que cette attitude decoule de leur amour 
pour le Prophete (S) et Thonneur qu*ils lui 
reconnaissent .Ceci ne s J applique toutefois que 
si les membres de la famille du Prophete (H) 
observent la Sunna et se conforment aux 
prescriptions de la religion, a l'instar de leurs 
ancetres comme Abbas et ses fils et Ali et ses 
fils- Quant a ceux qui s'opposeraient a la Sunna 
et ne respecteraient pas les prescriptions de la 



144 



religion, il n'est pas permis de leur etre loyal, 
meme s'ils appartiennent a la Famille, 

L' attitude des membres de la Communaute 
des Sunnites est faite de moderation et d'equite : 
ils demeurent loyaux a ceux des gens de la 
maison du Prophete (ft) qui se distinguent par 
leur droiture et leur religiosite et se demarquent 
de ceux qui s'opposeraient a la Sunna et 
s'ecarteraient de la religion, meme s'ils sont des 
gens de la maison du Prophete. En effet, cette 
parente ne profite qu'a ceux qui demeurent 
fideles a la religion d* Allah. 

Abou Hourayra (qu 'Allah soit satisfait de 
lui) a dit : « Quand ce verset : « Et avertis les 
gens qui te sont les plus proches. » 
(Coran 3 26:214) flit revele, le Messager d' Allah 
(S) se leva et dit : « O Quraychites - ou une 
expression similaire - O Abbas Ibn Abd al- 
Mouttalib, rachetez-vous, je ne saurais vous etre 
d'aucune utilite. O Safiyya bint Abd al- 
Mouttalib, je ne saurais vous etre d'aucune 
utilite aupres d' Allah . O Fatima bint 
Muhammad, demande-moi de mes biens ce que 
tu voudras, car je ne te saurais d'aucune utilite 
aupres d' Allah ». (rapporte par Roufchari), 
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Un hadith dit : « Quiconque s' attar de a la 
tache, sa filiation ne saurait guere Pavancer ». 
(rapporte par Mouslim). 

Les membres de la Communaute des 
Sunnites denoncent 1' attitude des Nawassib, 
ceux qui manifestent de Phostilite a l'egard des 
membres droits de la famille du Prophete et les 
denigrent. De meme, ils se demarquent dela 
demarche des partisans des innovations 
religieuses et des mythes, ceux qui sollicitent 
T intercession des membres de la Famille et les 
prennent pour des dieux a cote d 5 Allah. 

Sur ce chapitre, les Sunnites se 
maintiennent sur la voie de Pequilibre, le 
chemin droit qui ne connait ni exces ni laxisme, 
ni negligence ni attachement exagere k l'egard 
des 4 gens de la Maison' et des autres. 

Les 'gens de la Maison 5 , qui se distinguent 
par leur droiture, rejettent tout attachement 
excessif a leur egard et denoncent les 
extremistes, C'est ainsi qu'Alli Ibn Abi Talib 
(qu' Allah soit satisfait de lui) alia jusqu'a bruler 
par le feu des gens qui lui avaient temoigne un 
attachement outre mesure. Ibn Abbas (qu' Allah 
soit satisfait de lui) approuva leur execution par 
le sabre au lieu de les bruler.., Ali (qu'Allah soit 
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satisfait de lui) pourchassa, Abd Allah Ibn Saba, 
le chef des extremis tes, pour le tuer mais ce 
dernier prit la fuite et se cacha. 

Le merite des Compagnons et ce qu'il 
faut croire en leur egard et le credo de la 
Communaute sunnite par rapport aux 
evenements qui les opposerent. 

1 - Qu'entend-on par 'compagnon' ? 

Que faut-il croire au sujet des 
Compagnons? 

Le terme sahaba est le pluriel de sahabill 
designe une personne qui a rencontre le 
Prophete (S), cru en lui et est restee croyante 
jusqu'a sa mort. 

Quant a ce qu'il faut croire a leur egard, 
c'est qu'ils etaient les meilleurs membres de la 
Communaute, sa meilleure generation en raison 
de ranteriorite de leur adhesion a l'Islam> le 
privilege de la compagnie du Prophete ®, leur 
participation au djihad (guerre religieuse) a ses 
cotes, T acquisition de la loi religieuse par lui 
(directement) puis sa transmission aux 
generations posterieures. Allah leur a rendu 
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hommage dans Son livre clair en ces termes : 
« Les tout premiers (croyants) parmi les Emigres 
et les Auxiliaires et ceux qui les ont suivis dans 
un beau comportement, Allah les agree, et ils 
L'agreent. II a prepare pour eux des Jardins sous 
lesquels coulent les ruisseaux, et ils y 
demeureront eternellement. Voila Tenorme 
succes! » (Coran, 9:100) et «Mouhammad est le 
Messager d T Allah, Et ceux qui sont avec lui sont 
durs envers les mecreants, misericordieux entre 
eux. Tu les vois inclines, prosternes, recherchant 
d f Allah grace et agrement Leurs visages sont 
marques par la trace laissee par la prosternation. 
Telle est leur image dans la Thora. Et V image 
que I'on donne d'eux dans l'Evangile est celle d' 
une semence qui sort sa pousse, puis se 
raffermit, s' epaissit, et ensuite se dresse sur sa 
tige, a remerveillement des semeurs. (Allah) par 
eux (les croyants) et remplit de depit les 
mecreants. Allah promet a ceux d 1 entre eux qui 
croient et font de bonnes oeuvres, un pardon et 
une enorme recompenses (Coran, 48 : 29) et : 
«(I1 appartient aussi) aux emigres besogneux qui 
ont ete expulses de leurs demeures et de leurs 
biens, tandis qu' ils recherehaient une grace et un 
agrement d' Allah, et qu' ils portaient secours a 
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(la cause <T) Allah et a Son Messager. Ceux-la 
sont les veridiques. II (appartient egalement) a 
ceux qui, avant eux, se sont installed dans Ie 
pays et dans la foi, qui aiment ceux qui emigrent 
vers eux, et ne ressentent dans leurs cceurs 
aucune envie pour ce que (ces immigres), ont 
reeu, et qui (les) preferent a eux-memes, meme 
s'il y a penurie chez eux. Quiconque se premunit 
contre sa propre avarice, ceux-la sont ceux qui 
reussissent. » (Coran, 59 : 8 - 9). 

Dans ces versets, Allah le Transcendant 
rend hommage aux emigrants de la foi et aux 
auxiliaires, evoque leur empressement a faire du 
bien, affirme qu'Il les a agrees, annonce qu'Il 
leur prepare le paradis, decrit la sympathie qu'ils 
nourrissaient les uns pour les autres et leur 
durete a l'egard des mecreants, decrit la 
frequence de leurs genuflexions et leurs 
prosternations, mentionne leur bonte de coeur, 
indique qu'ils sont facilement reconnaissables' 
grace aux signes d'obeissance et de foi (qu'ils 
portaient) et affirme qu 'Allah les a choisis pour 
accompagner Son Prophete afin d'inspirer le 
depit a Ses ennemis infideles. 

De meme, II evoque dans Sa description 
des emigrants de la foi leur abandon de leur 
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patrie et de leurs biens pour 1* amour d' Allah, 
pour apporter leur soutien a Sa religion et pour 
chercher Sa grace et Son agrement II affirme 
leur sincerite et decrit les auxiliaires en disant 
qu'ils etaient les habitants de la Maison de 
T immigration, les gens du Soutien et de la Foi 
sinceres. II atteste leur amour pour leurs freres 
immigres, leur altruisme a leur egard et leur 
solidarity et T absence de Tegoi'sme chez eux. Ce 
qui leur a valu le bonheur (dans Pau-dela) . 
Voila les merites communs. lis s'y ajoutent des 
merites particuliers et des rangs qui placent les 
uns au-dessus des autres , en fonction de 
Tanter iorite de leur adhesion, de leur 
participation au djihad et leur immigration. 

Les meil leurs des Compagnons sont les 
Quatre califes : Abou Bakr, Omar, Outhmane et 
Ali, Les suivent en ordre de merite le reste des 
dix personnes a qui le Prophete (S) avait 
annonce la bonne nouvelle de leur admission au 
paradis, a savoir Talhat, Zoubayr, Abd Rahman 
Ibn Awf, Abou Oubayda Ibn al-Djarrah ? Saad 
Ibn Abi Waqqas et Said Ibn Zayd. < 

Les immigres sont plus meritants que les 
auxiliaires, ceux qui assisterent a la bataille de 
Badr et au serment d'allegeance agree. De meme 
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ceux qui s'etaient convertis et avaient participe 
aux combats avant la conquete de La Mecque 
sont plus meritants que ceux convertis plus tard. 

2 - Le credo de la Communaute sunnite 
concernant les evenements qui opposerent les 
Compagnons , 

La cause des troubles. 

Les Juifs se comploterent contre rislarn et 
ses adeptes et recruterent un agent rus6 qui 
reussit faussement a se presenter comme un 
musulman, II s'agit d'Abd Allah Ibn Saba, un 
juif yemenite.Cet agent se mit tout de suite a 
distiller sa haine empoisonnee contre le 3 emc des 
calif es bien guides: Outhmane Ibn Affan (Puisse 
Allah Tagreer et le rendre satisfait) U fomcnta 
des accusations contre lui, et des incredules, peu 
avertis, animes d'une foi tiede et prompts a 
ceder aux troubles se rassemblerent autour de 
lui. Le complot se termina par le lache assassinat 
du calife bien guide, Outhmane (qu J Allah soit 
satisfait de lui)* A la suite de cet assassinat, une 
dissension eut lieu au sein des musulmans et des 
troubles s'en suivirent sous P instigation du juif 
et ses partisans. Ce qui aboutit a des combats 
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opposants des Compagnons dont chacun se 
croyait agir dans le sens des textes religieux. 

Le commentateur de la Tahawiyya dit : « 
L'origine du Chiisme dans les agissements d'un 
hypocrite athee qui voulait faire echec a P Islam 
et mettre en doute la credibility du Messager 

(my 

Abd Allah Ibn Saba se faisait passer pour 
un musulman tout en voulant detruire P Islam 
par ses ruses pernicieuses a Pinstar du role joue 
par Paul chez les Chretiens.il se montra devot, 
afficha la pratique d'ordonner le bien et 
d'interdire le mal jusqu'au moment ou il fut en 
mesure de provoquer les troubles qui 
emporterent Outhmane (qu' Allah soit satisfait 
de lui). 

Arrive a Koufa, il se mit a afficher un 
attachement exagere a la personne d'Ali et le 
desir de lui apporter son soutien, II voulait par ce 
biais atteindre ses veritables desseins.Quand Ali 
apprit sa presence, il voulut Texecuter, mais 
1' intrigue reussit a prendre la fuite pour se 
refugier a Qargys,.. Son histoire est bien connue. 

Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya (Puisse 
Allah lui accorder sa misericorde) a dit : « 
Apres Passassinat d* Outhmane, la division 
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s'installa dans les coeurs, la situation 
s'assombrit, les mauvais prirent le dessus, les 
bons furent humilies et ceux qui jusqu'a la 
etaient incapables de faire du mal se 
transformerent subitement en fauteurs de 
troubles, et les bons croyants qui voulaient 
defendre le bien et maintenir 1' entente se 
trouverent depasses, 

Neanmoins, ils preterent serment a Ali ibn 
Abi Talib, le commandeur des croyants, qui etait 
alors celui qui meritait le plus ce titre parce que 
le meilleur des Compagnons encore vivants. 
Helas, les coeurs etaient deja trop domines par 
les dissensions et le feu allume par les troubles 
trop fort. C'est pourquoi Tordre ne put etre 
retabli et la communaute ne recouvra pas sa 
cohesion et, ,ni le calife ni les autres meilleurs 
membres ne purent realiser les bons objectifs 
qu'ils visaient. Ainsi se sectarisa et entra en 
dissension un grand nombre et leur resultat de 
cela n' en eut ete que trap previsible, » 36 . 

II dit encore dans le but d'expliquer le 
pourquoi des combats ayant oppose des 



36 Madjmou y al Fatawa, 25/304-305, 
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Compagnons se battant respectivement dans les 
rangs des soldats d'Ali et Muawiya : « Muawiya 
ne s'arrogea pas le califat et on ne lui avait pas 
prete serment en tant que calife au moment ou il 
se battait contre Ali. II ne se battait pas en tant 
que calife ou en tant que quelqu'un qui meritait 
ce poste avec le consentement des autres, 
Muawiya lukneme reconnaissait cet etat de fait 
devant ceux qui l'interrogeaient a ce sujet. 
Muawiya et ses partisans ne pensaient pas 
devoir prendre V initiative des combats. 

Les compagnons d'Ali pensaient qu'ils lui 
devaient obeissance et loyaute car les 
musulmans ne pouvaient avoir qu'un seul calife 
et que leurs adversaires refusaient celui qui leur 
incombait puisqu J ils detenaient la force 
(necessaire), C'est pourquoi Ali pensa qu'il 
devait les combattre jusqu'a ce qu'ils 
s'acquittassent de cette obligation afin de 
retablir Tordre et la discipline. 

Les partisans de Muawiya, eux, dirent : 
« Non, cela ne nous incombe pas et si Ton nous 
combattait pour notre refus s Ton nous 
combattrait injustement» lis disent encore : 
«Tous les musulmans acceptent unanimement 
qu'Outhmane fut injustement tue et que ses 
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bourreaux sont tres nombreux parmi les soldats 
d'Ali, Si nous pretons serment d'allegeanee a ce 
dernier, ils nous agresseraient et Ali ne pourrait 
pas nous proteger comme il n'avait pu le faire 
pour Outhmane. Nous avons plutot a preter 
serment a un calife capable de nous faire justice. 

Le credo de la Communaute des Sunnites 
relatif aux evenements qui opposerent les 
Compagnons et aboutirent a des guerres se 
resume en deux choses. La premiere est qu'ils 
s'abstiennent d'evoquer les divergences qui 
opposerent les Compagnons et ne les soumettent 
pas a P investigation. Car la voie de la paix 
consiste a les taire et a dire : « Seigneur ? 
pardonne-nous 5 ainsi qu'a nos freres qui nous ont 
precedes dans la foi» (Coran, 59 : 10), La 
deuxieme consiste a repondre aux traditions 
rapportees a ce sujet de differentes manieres : 

Premierement : Ces traditions sont 
mensongeres et inventees par les ennemis de 
P Islam pour ternir la reputation des 
Compagnons. 

Deuxiemement : Ces traditions ont etc 
manipulees, alterees et enrichies par des 
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mensonges et modifiees de sorte qu'elles ne 
meritent pas qu'on s'y attardent 

Troisiemement : A supposer qu'une partie 
des traditions soient vraie - ce qui est le cas 
d'une infime partie les inter esses sont excuses 
soit parce qu'ils avaient fait un effort de 
reflexion et avaient decouvert la verite, soit 
parce qu'ils avaient mene cet effort et n s avaient 
pas atteint la verite. En effet, l'objet de leur 
differend releve du domaine de T effort de 
reflexion dont Pauteur est doublement 
recompense en cas de reussite et pardonne dans 
le cas contraire. 

A ce propos, le Messager d' Allah & dit : « 
Si un gouvernant fait un effort de reflexion pour 
regler une affaire et y reussit, il est doublement 
recompense. S'il echoue, il remporte une simple 
recompense. » (rapporte dans les Deux Sahih 
d'apres Amr Ibn As (Puisse Allah i'agreer), 

Quatriemement : lis sont des Stres humains 
done faillibles. lis n'etaient pas individuellement 
proteges contre les peches. Ceux qu'ils 
commettaient pouvaient etre absous de plusieurs 
fa9ons : 
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1) -Si le pecheur se repent, son repentir 
efface ses peches comme l'indiquent les 
preuves. 

2) -Ils avaient accompli des ceuvres et 
acquis des merites qui justifiaient le pardon de 
leurs peches si tant est qu'ils en avaient eu. A ce 
propos, le Tres Haut dit : «Les bonnes ceuvres 
dissipent les mauvaises. » (Coran, 11 : 114). 

3) -Ils beneficient d'une multiplication de 
leurs bienfaits plus avantageuse que celle des 
autres, et personne ne les egale en merite. A ce 
propos, il a ete bien verifie que le Messager 
d' Allah (S) a dit qu'ils etaient la meilleure 
generation et que le mudd donne en aumone par 
Tun d'eux est meilleur que r equivalence la 
montagne d'Ouhoud en or donne par un autre, 
(rapporte par Boukhari et Mouslim), Qu' Allah 
les agree et les rende satis f aits. 

Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya (Puisse 
Allah lui accorder Sa misericorde) dit : 
«L' ensemble de la Communaute des Sunnites 
et les imams de la religion ne croient pas a 
rinfaillibilite des Compagnons, ni a celle des 
parents du Prophete (ft), ni a celle des anciens 
ou d'autres, Bien au contraire, ils pouvaient 
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commettre des peches, Allah leur pardonne 
compte tenu de leurs bienfaits qui effacent leurs 
mefaits et pour d'autres considerations. A ce 
propos, le Tres Haut dit : « Tandis que celui qui 
vient avec la verite et celui qui la confirme, 
ceux-Ia sont les pieux. lis auront tout ce qu'ils 
desireront aupres de leur Seigneur; voila la 
recompense des bienfaisants, afm qu' Allah leur 
efface les pires de leurs actions et les 
recompense selon ce qu'ils auront fait 
meilleur, » (Coran,39:33-35) Le Tres Haut a dit : 
« Puis quand il atteint ses pleines forces et 
atteint quarante ans, il dit : « O Seigneur ! 
Inspire-moi pour que je rende grace au bienfait 
dont Tu m'as comble ainsi qu'a mes pere et 
mere, et pour que je fasse une bonne osuvre que 
Tu agrees. Et fais que ma prosperite soit de 
moralite saineJe me repens a Toi et je suis du 
nombre des Soumis. Ce sont ceux-la dont Nous 
acceptons le meilleur de qu'ils oeuvrent et 
passons sur leurs mefaits, ils seront parmi les 
gens du Paradis. » (Coran>46:15-16)Termin6. 
Les ennemis d' Allah se servent des evenements 
ayant oppose les Compagnons pendant ces 
troubles pour les denigrer et pour ternir leur 
honneur. 



Cette demarche pernicieuse est suivie par 
des auteurs modemes prompts a avancer des 
affirmations gratuites et qui se sont erigees en 
arbitres devant trancher le differend qui opposa 
les Compagnons du Messager d' Allah. lis 
donnent raison aux uns et donnent tort aux 
autres sans aucun argument valable, mais en 
s'appuyant sur Tignorance, la passion et la 
repetition de ce que racontent les instigateurs de 
troubles et les gens domines par la haine parmi 
les orientalistes et leurs acolytes. C'est ainsi 
qu'ils sont parvenus k semer le doute au sein des 
jeunes musulmans qui ne possedent qu'une 
faible culture en ce qui concerne I'histoire de 
leur glorieuse communaute et leurs ancetres 
pieux qui en avaient constitue la meilleure 
generation.Ce qui les pousse a s'attaquer a 
I'lslam, a diviser les musulmans et a remplir de 
haine les cceurs des generations posterieures de 
la Umma a Pegard des premieres generations au 
lieu de leur apprendre a prendre exemple sur eux 
et a se conformer aux propos du Tres Haut : « Et 
(il appartient egalement) a ceux qui sont venus 
apres eux en disant: "Seigneur, pardonne- nous, 
ainsi qu f a nos freres qui nous ont precedes dans 
la foi; et ne mets dans nos cceurs aucune 
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rancceur pour ceux qui ont cru, Seigneur, Tu es 
Compatissant et Tres Misericordieux". » 
(Coran,59 :10). 

L* interdiction de denigrer les 
Compagnons et les bons guides. 

1- L* interdiction de denigrer les 
Compagnons 

L'un des principes qui sous-tendent 
I 'attitude de la communaute sunnite consiste 
dans la bonne disposition de leurs coeurs et de 
leurs langues a l'egard des Compagnons du 
Messager d' Allah (ft). C'est pourquoi Allah les 
a decrits en ces termes : «Et (il appartient 
egalement) a ceux qui sont venus apr&s eux en 
disant: "Seigneur, pardonne- nous, ainsi qu f a 
nos freres qui nous ont precedes dans la foi; et 
ne mets dans nos cceurs aucune rancoeur pour 
ceux qui ont cm. Seigneur, Tu es Compatissant 
et Tres Misericordieux » (Coran, 59 : 10). II en 
est de meme de leur obeissance au Messager 
d 'Allah (iH) qui dit : « Ne denigrez pas mes 
Compagnons, Au nom de Celui qui tient mon 
ame dans Ses mains, si Tun de vous depensait 
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P equivalent d'Ouhoud en or, il n'aurait egale ni 

37 

lew mudd ni leur moitie {nassif) » . (rapporte 
par Boukhari et Mouslim), 

La communaute sunnite denonce V attitude 
des Rqfidites et des Khawaridj qui denigrent les 
Compagnons (qu' Allah soit satisfait d'eux), les 
haissent, contestent leurs merites et traitent la 
plupart d'entre eux de mecreants. 

Les sunnites admettent ce qui est affirme 
dans le Livre et la Sunna a propos de leurs 
merites et croient qu'ils constituent la meilleure 
generation, conformement aux propos du 
Prophete (S) «La meilleure generation est la 
mienne, etc, » (rapporte par Boukhari et 
Mouslim). 

Quand le Prophete (S) predit que la Umma 
se diviserait en 73 sectes dont toutes sont pour 
Penfer sauf une seule, on lui demanda 
d J identifier cette derniere et il repondit : «Ce 



Mudd est une mesure egale au plein de deux 
mains moyennes et nassif est la moitie de mudd. 
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sont ceux qui se conduiront toujours comme mes 
Compagnons et moi-meme » (rapporte par 
Timam Ahmad et d'autres). 

Abou Zour'a, I'un des plus eminents 
maitres de 1'imam Mouslim, dit : « Quand vous 
voyez un homme s'attaquer aux Compagnons, 
sachez qu'il est un athee.C'est parce que le 
Coran est une verite, le Messager est une verite, 
son apport est encore une verite. Or toutes ces 
verites ne nous ont ete communiquees que par 
les Compagnons. Aussi, quiconque les remet en 
cause ne cherche -t- il qu'a detruire la credibilite 
du Livre et de la Sunna et ne merite lui-meme 
que d'etre remis en cause et juge en tant 
qu'athee et egare. 

« Dans Nihayatou al-moubtadi 'in, Ferudit 
Ibn Hamdan dit : « Quiconque denigre l'un des 
Compagnons tout en croyant son acte licite est 
un mecreant S'il ne le croit pas licite, il reste un 
devoye. Une autre opinion veut qu'il soit 
mecreant dans tous les cas, Quiconque les traite 
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de devoyes ou remet en cause lew foi ou les 

38 

traite de mecreants est lui-meme mecreant » . 

2 -Interdiction de denigrer les bons 
imams, les ulemas de la Umma 

Apres les Compagnons, viennent en ordre 
de merite, et en rang et en grade les bons imams 
(guides), les successeurs des Compagnons et 
leurs successeurs, les meilleures generations et 
ceux qui, apres eux, ont bien perpetue l'ceuvre 
de leurs predecesseurs conformement aux 
propos du Tres Haut : «Les tout premiers 
(croyants) parmi les Emigres et les Auxiliaires et 
ceux qui les ont suivis dans un beau 
comportement, Allah les agree, et ils L'agreent 
II a prepare pour eux des Jardins sous lesquels 
coulent les ruisseaux, et ils y demeureront 
eternellement. Voila renorme succes! » (Coran, 
9:100). 



Shark aquidatoul Farini, 2/388-389. 
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II n'est pas permis de les rabaisser, ni de 
les denigrer car ils constituent les jalons de la 
bonne voie. A ce propos, le Tres Haut dit : « Et 
quiconque fait scission d'avec le Messager, apres 
que le droit chemin lui est apparu et suit un 
sentier autre que celui des croyants, alors Nous 
le laisserons comme il s'est detourne, et le 
brulerons dans I'Enfer, Et quelle mauvaise 
destination! » (Coran, 4 : 115), 

Le commentateur de la Tahawiyya dit ; 
« En plus de sa loyaute a l'egard d 'Allah et de 
son Messages tout musulman doit loyaute aux 
croyants comme Paffirme le Coran clairement 
Cette loyaute est encore plus redevable aux 
heritiers des prophetes (que le salut d 'Allah soit 
sur eux) qu'Allah a rendus comme des etoiles 
qui permettent de s'orienter a travers les 
tenebres de la terra et de la mer. 

Les musulmans reconnaissent 
unanimement leur droiture et leur savoir. En 
plus, ils sont les continuateurs du Messager (S) 
au sein de sa Communaute, ceux qui ressuscitent 
sa Sunna, ceux qui incarnent le Livre et sont 
animes par lui, ceux qui le transmettent et 
Pexpliquent 
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Eux tous admettent de fafon certaine la 
necessite d'obeir au Messager (S). Cependant, 
si Tun d'eux soutient une opinion qui se heurte a 
un hadith authentique, il doit avoir une excuse. » 

Les excuses sont de trois sortes: 

La premiere est qu'il ne croit pas que le 
hadith provient reellement du Prophete (S). 

La deuxieme est qu'il croit que Ie Prophete 
(S) ne vise pas la meme question dans son 
hadith. 

La troisieme est qu'il croit que le hadith est 
abroge. 

Les devanciers ont un merite sur nous. 
Nous leur devons gratitude pour leur anciennete, 
leur role dans la transmission du message du 
Prophete (que la benediction et le salut d 5 Allah 
soit sur lui) et la clarification de ce qui serait 
reste peu clair pour nous. Puisse Allah les agreer 
et les rendre satisfaits : « Seigneur, pardonne- 
nous, ainsi qu 1 a nos freres qui nous ont precedes 
dans la foi; et ne mets dans nos cceurs aucune 
rancoeur pour ceux qui ont cru. Seigneur^ Tu es 
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Compatissant et Tres Misericordieux » (Coran, 
59 : 10). 



Remettre en cause les ulemas en raison 
d'une erreur commise par certains d'entre eux 
dans la pratique de Vidjthhad est la demarche 
des innovateurs qui recoupe avec les plans des 
ennemis de la Umma. En effet, ceux-ci 
cherchent a semer le doute au sujet de 1' Is lam et 
a susciter Pinirnitie au sein des musulmans, a 
couper les dernieres generations de leurs 
devanciers et a propager les dissensions entre les 
jeunes et les ulemas comme le montre la realite 
actuelle. 

Que les etudiants debutant demeurent 
attentifs a Pegard de ceux qui remettent en cause 
les jurisconsultes et le droit musulman et 
negligent son etude et la mise a profit de ses 
verites . Qu'ils restent fiers de leur droit, qu'ils 
respectent leurs ulemas et qu'ils ne se laissent 
pas tromper par les propagandas aberrantes et 
gratuites, 

C'est Allah qui assiste. 
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QUATRIEME PARTI E: 



Les innovations 

Cette partie comprend les chapitres 
suivants : 

Chapitre 1 : Definition de F innovation, ses 
formes et son statut 

Chapitre 2 : Apparition des innovations 

chez les musulmans et leurs causes 

Chapitre 3 :V attitude de la Umma 
islamique a Fegard des innovateurs et 
Fapproche des Sunnites dans la refutation 
de leurs theses 

Chapitre 4 : des exemples d' innovations 
contemporaines : 

• La celebration de la naissance du 
Prophete 

• La recherche de la benediction dans 
les vestiges et aupres des morts, etc, 

• Les innovations dans le domaine du 
cultuel et des actes de devotion 
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Definition de ^innovation, ses formes et 
son statut 

1)- Definition 

Linguist iquement, le terme bid 'a derive du 
vocable 'bad' qui signifie invent er sans se 
referer a un prototype preexistant Le terme 
recouvre ce sens dans les propos du Tres Haut : 
« II est le Createur des cieux et de la terre a 
partir du neant Lorsqu'Il decide une chose, II dit 
seulement: "Sois", et elle est aussitot, » (Coran, 
2 : 1 17) C 5 est- a- dire Celui qui les a inventes sans 
se referer a un prototype preexistant. C'est aussi 
le sens que revet le mot dans les propos du Tres 
Haut : « Dis: "Je ne suis pas une innovation 
parmi les messagers; et je ne sais pas ce que Ton 
fera de moi, ni de vous. Je ne fais que suivre ce 
qui m'est revele; et je ne suis qu'un avertisseur 
clair". » (Coran, 46 : 9) C'est-a-dire je ne suis 
pas le premier a avoir apporte un message divin 
car de nombreux messagers m'ont precede. 
C'est dans ce sens qu'on dit : Un tel a introduit 
une bid' a c'est-a-dire qu'il est le premier k 
V avoir invent ee. 

L' invention renferme deux aspects : 



168 



1. L' invention qui releve de Pordre des 
coutumes. C'est le cas des inventions 
modernes qui sont autorisees car les 
coutumes sont en principe autorisees. 

2. L J invention religieuse qui est interdite 
car en principe tout ce qui releve du 
religieux doit a priori faire l'objet 
d' abstention. A ce propos, le Messager 
d y Allah (H) dit : « Quiconque introduit 
dans notre affaire ce qui lui est etranger 
le verra rejete. » (rapporte par Boukhari 
et Mouslim). 

Une autre version dit: « Quiconque 
accomplit une ceuvre contraire a notre 
affaire la verra rejetee. » (rapporte par 
Boukhari et Mouslim). 
2)-Les formes de bid* a 
La bid* a revet deux formes. 
La premiere reside dans les paroles et les 
croyances. C'est le cas des theses djahrnites, 
rnutazilites, rafidites et celles du reste des sectes 
egares. 

La deuxieme reside dans les pratiques 
cultuelles comme 1' adoption de pratiques 
qu' Allah n'a pas instituees. Cette forme 
comporte 4 subdivisions : 
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La premiere consiste dans les pratiques 
considerees a l'origine comme cultuelles. U 
s'agit alors d'innover une pratique cultuelle non 
e tab lie par la loi. C'est comme si Ton inventait 
une priere ou un jeune ou des fStes que la 
religion n'a pas institutes. 

La deuxieme consiste a augmenter les 
pratiques cultuelles etablies comme le fait 
d'aj outer une cinquieme rak'a a la priere de zuhr 
ou a celle d'asr. 

La troisieme reside dans la maniere 
d'accomplir la pratique cultuelle etablie. II s'agit 
alors de modifier la maniere etablie. C'est 
comme le fait de chanter les dhikr legaux et la 
manifestation d'un exces de rigueur dans les 
pratiques cultuelles au point de depasser le cadre 
trace par la Sunna du Messager (S). 

La quatrieme consiste a consacrer a Facte 
cultuel une heure autre que celle qui lui revient 
normalement C'est comme le fait de reserver au 
jour du 15 Sha'aban et a sa nuit, un jeune et des 
prieres. Le jeune et les prieres sont evidemment 
etablis. Mais aucune preuve ne vient soutenir le 
fait de les reserver a cette occasion. 
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3. Le statu t des bid 7 a toutes formes 
confondues 

Toutes les bid 1 a sont reprehensibles et 
egarements compte tenu des propos du Prophete 
(0) : « Mefiez-vous des pratiques innovees car 
toute pratique innovee constitue une bid' a et 
toute bid' a constitue un egarement» (rapporte 
par Abou Dawoud et at-Tarmidhi qui le qualifie 
de 4 beau et authentique' ) et des propos du 
Prophete (S) : « Quiconque introduit dans notre 
affaire ce qui lui est etranger le verra rejete» ou 
selon une autre version : « Quiconque accomplit 
une reuvre contraire a notre affaire la verra 
rejetee », Les deux hadiths indiquent que toute 
pratique innovee dans la religion constitue une 
bid 'a et que toute bid' a est a rejeter. Cela veut 
dire que les innovations portant sur les actes 
cultuels et les croyances sont interdites. Mais 
1' intensity de 1' interdiction varie selon la forme 
de la bid' a. Car certaines bid* a impliquent une 
heresie sans ambages. C'est le cas notamment 
du fait de tourner autour des tombes pour se 
rapprocher de leurs occupants. II en est de meme 
du fait de leur offrir des sacrifices animaux et de 
former des voeux a leur service, de les invoquer 
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ou de solliciter leur secours. C'est encore le cas 
des theses des extremistes djahmites et 
Mutazilites. 

Certaines autres innovations constituent 
des voies qui peuvent aboutir au polytheisme. 
C'est le cas de la construction sur les tombes, la 
pratique de prieres et d' invocations aupres 
cfelles. Certaines innovations impliquent une 
deviation doctrinale, C'est le cas de celles 
perpetrees par les Khawaridj\ les Qadarites et 
les Mourdjiites dans leurs paroles et leurs 
croyances contraires aux preuves legates. 
Certaines innovations impliquent une 
desobeissance. C'est comme celle qui consiste a 
se passer du mariage, a jeuner tout en restant 
debout sous le soleil ou a se castrer pour se 
priver definitivement du plaisir sexuel 39 . 

Avertissement 

C'est une erreur que de diviser les bid 'a en 
bonnes et mauvaises. C'est contraire aux propos 
du Prophete (®) : « Toute bid' a est une 



39 Voir al-itissam de Shatibi, 2/37. 
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aberration » car le Prophete (®) a ainsi qualifie 
toutes les bid' a d'aberrantes. Et avec cela, tel 
pretend que toute bid 1 a n'est pas une aberration 
et qu'il y a de bonnes innovations, 

Dans Shark al-Arbaina, al-Hafiz Ibn 
Radjab dit : « Les propos du Prophete (H) : « 
toute bid 'a est une aberration » releve de ses 
phrases globalisantes qui ne laissent rien 
echapper. C'est la un des grands principes de ia 
religion qui s'assimile a sa parole A : 
« Quiconque innove dans notre affaire-ci ce qui 
ne lui appartient pas, il sera refute. » Toute 
personne qui innove pratique et I ' integre dans la 
religion alors qu'aucun de ses principes ne 
Tappuie, n'a produit qu'une aberration. 

La religion est irresponsable de son ceuvre. 
Peu importe que celle-ci ait trait aux croyances 
ou aux actions ou aux paroles apparentes ou 
cachees » 40 . 

Les partisans de ladite division ne 
disposent d'aucune preuve de T existence d'une 
bonne innovation en dehors de la parole d'Omar 



Djami al-Ouloum wal-hikan* 
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(qu' Allah soit satisfait de lui) relative a la priere 
des tarawih : « Quelle excellente bid' a celle-ci 
! ». A cela ils ajoutent encore que les 
predecesseurs de la foi n'avaient pas recuse des 
innovations comme, pax exemple, la compilation 
du Coran dans un livre unique, la collecte et la 
transcription du hadith, 

A cela, on repond que ces initiatives ont 
une origine dans la religion et elles ne sont done 
pas des innovations. Quant a la phrase d'Omar, 
elle vise le sens linguistique de la bid' a et non 
son sens religieux. En effet, quand on dit d'une 
initiative inspiree par les enseignements de la 
religion qu'elle est une bid% ce mot ne peut 
avoir alors qu'une acception linguistique parce 
que le sens religieux du terme renvoi e 
exclusivement aux initiatives religieusement non 
fondees. Or la reunion des parties du Coran dans 
un seul livre est bien fondee dans la religion. En 
effet, le Prophete (H) ordonnait la transcription 
du Coran mais les parties transcrites etaient 
dispersees et les Compagnons ne firent que les 
rassembler pour bien les conserver. Quant a la 
pratique des tarawih, elle fut d'abord menee par 
le Prophete (§*) pendant des nuits puis il 
l'abandonna par crainte qu'elle ne leur fut 
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imposee. Ensuite, les Compagnons la 
continuerent individuellement jusqu'a la mort du 
Prophete (S). Par la suite, Omar les rassembla 
sous la conduite d 1 un imam comme ils priaient 
au temps du Prophete (S). Ce n'est done pas 
une innovation dans la religion, 

La transcription du hadith aussi a ses 
origines dans la loi car le Prophete (#) avait 
donne a Pun de ses Compagnons Pordre d'ecrire 
certains hadith apres que Pinteresse Le lui eut 
demande. A Pepoque, Pon apprehendait que la 
generalisation de la transcription du hadith put 
entrainer sa confusion avec le Coram Apres la 
mort du Prophete (H) , cette apprehension ne se 
justifiait plus puisque le corpus coranique avait 
ete complete et bien distingue avant la 
disparition du Prophete. Les musulmans 
collecterent les hadith a partir de ce moment, 
dans Pespoir de les conserves Puisse Allah les 
recompenser par le bien au nom de Pis lam et 
des musulmans pour avoir protege le Livre de 
leur Maitre et la Sunna de leur Prophete (SO 
centre la perte et la manipulation des fri voles. 
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Apparition des innovations dans la vie 
des musulmans et les causes de cette 
situation 

1 - Apparition des innovations dans la 
vie des musulmans 

Nous abordons sous ce chapitre deux 
questions : 

La premiere porte sur la date d ? apparition 
des innovations* 

A ce propos, Cheikh al-islam Ibn 
Taymiyya (Puisse Allah lui accorder Sa 
misericorde ) a dit : « Sachez que la plupart des 
innovations relatives aux connaissances et aux 
pratiques cultuelles ont fait leur apparition au 
sein de la Umma vers la fin de l'epoque des 
ealifes bien guides tel que Ie Prophete (H) 
l'avait predit en ces termes : « Celui d'entre 
vous qui vivra verra une grande divergence de 
vues. Tenez alors a ma Sunna et a celle des 
ealifes bien guides. » (rapporte par Abou 
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Dawoud et at-Tarmidhi et celui-ci fa qualifie de 
beau et authentique) 41 . 

La premiere innovation a faire son 
apparition fut celle liee au Qadar, puis celle liee 
a Virdja, puis celles des Chiites et des 
Khawaridj. La division engendree par 
l'assassinat d'Outhmane fit apparaitre 
V innovation des Harouri , En effet, la 

qadariyya naquit vers la fin de 1' epoque des 
Compagnons, au crepuscule de la vie d'Ibn 
Omar, d'Ibn Abbas 5 de Djabir et d'autres 
Compagnons. C'est aussi vers la merae epoque 
que la Mourdjia fit son apparition. 

Quant aux Djahmites, ils se constituerent 
vers la fin de V epoque des successeurs des 
Compagnons, apres la mort d'Omar Ibn Abd al- 
Aziz qui avait lance une mise en garde a leur 
propos, Djahm lui-meme fit sa premiere 
apparition au Khorassan sous le califat de 
Hisham Ibn Abd al-Malick. 



41 Majdmou* at-Fatawa, 10/354, 

42 C'est un des nombreux courants des 

KhawaridjXes Djahmites sont les partisans de 
Djahm qui soutenait le libre arbitre de l'homme. 
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Ces innovations apparurent au T siecle du 
vivant des Compagnons et ils les stigmatiserent 
Ensuite, apparut 1' innovation liee k Yitizal et il y 
eut des troubles au sein des musulmans. Puis 
eclata une divergence de vues soutenue et un 
penchant pour les innovations et la passion. Puis 
apparut V innovation du soufisme, et celle de la 
construction sur les tombes bien apres les 
generations preferees. Les innovations se 
succederent au fil du temps et elles se 
diversifierent 

Deuxieme question : la topographie des 
innovations 

Les pays musulmans different quant a leur 
receptivite aux innovations. A ee propos, Cheikh 
al-Islam Ibn Taymiyya dit : « Les grandes 
agglomerations urbaines ou habiterent des 
Compagnons du Messager d' Allah et qui furent 
des foyers du savoir et de la foi sont au nombre 
de cinq : La Mecque, Medine, Bassoura, Koufa 
et la Syrie. Ces contrees furent le point de depart 
de la diffusion du Coran, du hadith, du droit 
musulman et d'autres connaissances issues de 
rislam. A T exception de Medine, les memes 
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agglomerations assisterent egalement a la 
naissance d' innovations dogmatiques. 

C'est ainsi que Koufa vit naitre le chiisme 
et Virdja qui se propagerent ensuite ailleurs. 
Bassoura a vu naitre le Qadar, Vl'tizal et les 
mauvais rites. La Syrie vit naitre le Nasb et la 
Qadariyya . Quant au Diahmisme , la pire des 

innovations, il fit son apparition du cote de 
Khourassan. Plus une contree etait eloignee de la 
Residence prophetique, plus elle etait vulnerable 
aux innovations. La Harouriyya fit son 
apparition suite a la division nee de l'assassinat 
d'Outhmane, 

Quant a Medine, elle resta exempte 
d' innovations (ouvertes). Mais elle abritait des 
gens qui en etaient animes secretement et etaient 
de ce fait meprises et blames par leurs voisins. 
En effet, II s'y trouvait des adeptes de la 
Qadariyya mais etaient meprises et humilies. 

Ce qui est different de la situation du 
chiisme et de Virdja a Koufa et la situation du 



Les Nawassib sont des chiites qui distinguent 

pour leur hostilite a I'egard des Compagnons du 
prophete autre qu'AIL. 
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mu'tazilisme et de V innovation des rigoristes a 
Bassoura et la situation du Nasb en Syrie. Dans 
ces contrees, les innovations etaient ouvertement 
affichees. 

II a ete rapporte de fa?on sure d'apres le 
Prophete que PAntechrist n'entrerait pas dans 
Medine, Celle-ci demeura un foyer de savoir et 
de foi jusqu'a Pepoque des disciples de Malick, 
au 4 e siecle 44 . II demeura vrai qu'au cours des 

trois meilleurs siecles, Medine restait exempte 
d ' innovations ouvertement af fi ehees . Aucune 
innovation portant sur le dogme ne la prit pour 
point de depart comme ce fUt le cas des autres 
agglomerations. 

2 - Les causes de l'apparition des 
innovations 

II n J y a aucun doute que l'infaillibilite du 
Livre et la Sunna est une cause de salut contre 
les innovations et Pegarement. A ee propos, le 
Tres Haut dit ; « Et voila Mon chemin dans toute 
sa rectitude, suivez- le done; et ne suivez pas les 



44 Madjmou'al Fatawa, 20/300-303, 
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sentiers qui vous ecartent de Sa voie/'Voila ce 
qu' II vous enjoint Ainsi atteindrez- vous la 
piete. » (Coran, 6 : 153), D'apres Ibn Massoud 
(P,A.a), ce verset a ete explique par le Prophete 
(S) en ces termes : «le Messager d 1 Allah a 
trace devant nous une ligne et a dit : « Voici le 
chemin d' Allah », Puis il a trace une ligne plein 
de petits traits a sa droite et a sa gauche a dit : « 
Un demon s'est installe sur chacun de ces 
sentiers et appelle les gens a s'y engager ». Puis 
il a recite le verset (6 : 1 53). Quiconque se 
detourne du Livre et de la Sunna sera tiraille 
entre les sentiers de Pegarement et les 
innovations fabriquees. 

Les causes de P apparition des innovations 
se resument dans ce qui suit : 1* ignorance en 
matiere des dispositions de la religion, 
P abandon a la passion, le parti pris pour les 
opinions et les personnes, le desir de s'assimiler 
aux infideles et de les imiter. Nous aliens les 
aborder avec un peu plus de details : 

L' ignorance en matiere religieuse 

Au fur et a mesure du deroulement du 
temps et du fait de Peloignement des vestiges du 
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message (divin), le savoir regresse et 1' ignorance 
se propage. Ce qui ne fait que verifier la 
prediction du Prophete (S) : « Celui d'entre 
vous qui vivra verra une grande divergence » 
(Extrait d'un hadith rapporte par Abou Dawoud 
et at-Tarmidhi et qualifie par ce dernier de 'beau 
et authentique ') et ses propos : « Certes, Allah 
ne retirera pas le savoir d'un seul coup, mais il 
le fera disparaitre avec la disparition des ulemas. 
Quand ceux-ci auront disparus, les gens 
prendront des ignorants pour chefs. Ces derniers 
seront interroges et ils emettront des idees non 
fondees sur des connaissances et s'egareront et 
egareront (rapporte par Boukhari et Mouslim). 
Seuls peuvent resister aux innovations le savoir 
et les savants. En leur absence, les innovations 
peuvent se propager librement et leurs partisans 
peuvent devenir tres actifs. 

L'abandon a la passion 

Celui qui se detourne du Livre et de la 
Sunna, s'abandonne a sa passion. A ce propos, 
le Tres Haut dit : « Et qui est plus egare que 
celui qui suit sa passion sans une guidee d' 
Allah? Allah vraiment, ne guide pas les gens 
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injustes. » (Coran, 28 : 50) et dit ; « Vois- tu 
celui qui prend sa passion pour sa propre 
divinite? Et Allah 1' egare sciemment et scelle 
son ouie et son coeur et etend un voile sur sa vue. 
Qui done peut le guider apres Allah? Ne vous 
rappelez- vous done pas? » (Coran, 45 : 23). Les 
innovations sont le fruit d'une passion 
debordante. 

Le parti pris pour les opinions et les 
hommes 

Ce parti pris empeche Pindividu 
d'admettre les preuves et de connaitre la verite. 
A ee propos, le Tres Haut dit : « Et quand on 
leur dit: "Suivez ce qu' Allah a fait descendre", 
ils disent: "Noil, mais nous suivrons les 
coutumes de nos ancetres." - Quoi! et si leurs 
ancetres n' avaient rien raisonne et s' ils n r 
avaient pas ete dans la bonne direction? » 
(Coran, 2 : 170). C'est bien le cas aujourd'hui 
des partisans fanatiques de certaines doctrines 
soufies et des partisans du culte des tombes. 
Quand on les invite a suivre le Livre et la Sunna 
et a abandonner ce qui leur est contraire, ils 
evoquent a titre d* argument la necessite de 
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conserver leurs doctrines, leurs maitres, leurs 
peres et leurs aneetres. 

Le desir de s'assimiler aux infideles 

C'est un des facteurs les plus puissants qui 
incitent aux innovations. C'est ce que revele le 
hadith d'Abu Waqid al-Laythi qui dit : «Nous 
nous rendimes en compagnie du Messager 
d 5 Allah (S) a Hounayn a une epoque ou nous 
venions a peine de nous convertir a 1* Islam. 
Dans la zone, se dressait un jujubier autour 
duquel des idolatres se rassemblaient et y 
accrochaient leurs armes. On Tappelait Dhat 
anwat. Quand nous passames a cote d'un 
jujubier, nous dimes : « O messager d' Allah ! 
Designe-nous un dhat anwat a Tinstar du leur » 
et le Messager d' Allah dit : « Allahou akbar ! 
Voila des traditions ! Au nom de Celui qui tient 
mon ame en Sa main, vous avez dit exactement 
ce que les fils d' Israel avaient dit a Moise : « lis 
dirent ,r :6 Mo'ise, designe- nous une divinite 

semblable a leurs dieux," II dit: "Vous etes 
certes des gens ignorants. » (Coran, 7 : 138). 
Vous suivrez les traditions de vos 
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predecesseurs » (rapporte par at-Tarmidhi et 
authentifie par lui). 

Ce hadith indique que c'est le desir de 
s'assimiler aux infideles qui avait pousse les fils 
d' Israel a cette odieuse demande qui visait a leur 
designer des divinites a adorer C'est aussi le 
meme desir qui poussa les Compagnons de 
Muhammad a lui demander de leur designer un 
arbre qui put leur procurer de la benediction sans 
F intervention d 5 Allah. 

Ceci correspond a la realite actuelle. En 
effet, la plupart des musulmans imitent les 
paTens dans la perpetuation des innovations et 
des pratiques entachees de polytheisme comme 
la celebration de Tanniversaire de la naissance 
du Prophete et V organisation de journees et de 
semaines speciales et la commemoration 
d'evenements religieux et la perennisation de 
souvenirs et Pedification de statuts et de 
monuments comrnemoratifs et 1' organisation de 
ceremonies funeraires et les innovations liees 
aux obseques et la construction sur les tombeaux 
et d'autres choses. 

U attitude de la Umma face aux 
innovateurs 



L'approche des Sunnites dans la 
refutation de Ieurs arguments 

1 - L'attitude de la Communaute sunnite 
face aux innovateurs 

Les Sunnites n'ont jamais cesse de refuter 
les arguments des innovateurs et de condamner 
leurs innovations et de leur interdire de les 
pratiquer. Voict des exemples de cette attitude, 

a) Oum Darda dit : « Abou Darda arriva 
chez moi fache et je lui dit : qu'est-ce qui fes 
arrive ? II repondit :« Je ne reconnais en eux rien 
qui repose sur la conduite de Muhammad, a part 
le fait qu'ils prirent ensemble » (rapporte par 
Boukhari). 

b) Omar Ibn Yahya dit : « Tai entendu mon 
pere rapporter d'apres son pere qu'il avait dit : « 
Nous nous asseyions devant la porte d'Abd 
Allah Ibn Massoud avant la priere du matin et 
quand il sortait ? nous allions avec lui a la 
mosquee. Abou Moussa al-Ashari vint nous dire 

m 
m 

- « Est-ce qu'Abou Abd Rahman est deja 

sorti ? 
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- «Non, lui avons-nous dit. II s'assit 
avec nous jusqu'a ce qu'il sortit 

- « Quand il sortit, nous nous mimes tous 
debout et Abou Moussa dit : O Aba 
Abd Rahman, j'ai vu tout a l'heure dans 
la mosquee une situation que je 
desapprouve. Je n'ai vu pourtant - 
Allah soit loue - que du bien ». 

« De quoi s'agiti! ? 

- « Si tu vis tu le verras. J'ai vu dans la 
mosquee des hommes ass is formant des 
cercles en attente de la priere. Au 
milieu de chaque cercle se trouve un 
homme. Ces hommes tiennent des 
cailloux et disent : dites Allahou akbar^ 
cent fois, dites Laa ilaha ilia Allah cent 
fois, dites soubhana Allah cent fois. » 

- « Que leur as-tu dit ? 

- « Rien, jusqu'a ton avis ou ton ordre. 

- «Tu aurais du leur dire de compter 
leurs mauvaises actions. Et ainsi tu leur 
garantissais de ne pas aneantir leurs 
bonnes actions. » 

Ensuite, nous nous dirigeames ensemble 
vers Tun des cercles et Abou Abd Rahman leur 
dit: 
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- «Qu'est-ce que vous etes entrain de 
faire ? Comptez vos mauvaises actions, 
je vous garantirai que rien de vos 
bonnes actions se sera perdu. Malheur a 
toi, communaute de Muhammad ! Que 
votre perdition est rapide ! Voici les 
Compagnons de Muhammad encore 
nombreux, Voici ses vetements encore 
mouilles. Voici ses ustensiles encore 
intacts . . .Au nom de Celui qui tient mon 
ame en Sa main, ou bien vous avez 
decouvert une voie plus droite que celle 
de Muhammad ou bien vous avez 
ouvert une porte d'egarement » 

- "Au nom d' Allah, 6 Aba Abd Rahman, 
nous ne voulons que du bien. » 

- "Et combien cherche a bien faire ne fait 
rien du bien? Certes ; le Messager 
d' Allah A nous avait parle de gens qui 
lisent le Coran sans s'en impregner. Au 
nom d > Allah, je me demande si la 
plupart d'entre eux ne se retrouvent pas 
parmi vous. » 

Puis il les quitta. Omar Ibn Salama dit : 
« Or done la plupart d'entre eux nous les 
voyions nous sabrer au cote des Khawarij, 
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le jour de Nahrawan. (rapporte par Darami 
dans 1' introduction de ses Sunan, n° 210). 

c) Un homme se presenta a Fimam Malick 
Ibn Anas (Puisse Allah lui aecorder Sa 
misericorde) et lui dit : 

« Oil devrais-je etablir mon ihram (etat de 

sacralisation) ? 

- « A partir des lieux fixes a cet effet par 
le Messager d' Allah (®) 

- « Si je le fais a partir d'un endroit un 
peu plus eloigne ? 

. « Je ne pense pas que tu pourrais le 

faire ? 

- « Pourquoi reprouves-tu cela ? 

- « Je crains que tu sois confronte a des 
troubles. 

- « Quels troubles pouvaient-ils provenir 
d'un surplus de bien ? 

- « Allah le Tres Haut dit : « Que ceux, 
done, qui s r opposent a son 
commandement prennent garde qu'une 
epreuve ne les atteigne 3 ou que ne les 
atteigne un chatiment douloureux. » 
(Coran 5 24:63). Rien n'est plus troublant 
que le fait que tu te reserves un merite 
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que le Messager d* Allah (®) n'a pas 
acquis » 45 , Voila un exemple. Les ulemas 

n'ont cesse a travers les siecles de refuter 
les theses des innovateurs, Allah soit 
loue. 

2 - L'approche de la Communaute 
sunn it e dans la refutation des 
arguments des innovateurs 

Leur approche s* inspire du Livre et de la 
Sunna. Elle est convaincante parce qu'elle 
consiste a reproduire les pseudo-arguments des 
innovateurs et a les demontrer. 

Les Sunnites puisent des arguments dans le 
Livre et la Sunna pour prouver I 5 obligation de 
s'aecrocher aux traditions prophetiques et 
T interdiction des innovations et des pratiques 
inventees.Ils ont redige a cet effet ? de nombreux 
ouvrages.Dans le domaine du dogme, ils ont 
refute les theses des Chiites, des Khawaridj, des 
Djahmites, des Mutazilites y des Asharites en ce 



Cite par Abou Shaama dans son livre ; al- 
ba* ith ala inkar at-bida' d'apres Abou Bakr al- 
Khallal, p. 14). 
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qu'elles comportent en fait d 5 innovations 
introduces dans les fondements dogmatiques de 
la foi. lis ont redige des ouvrages specialement 
consacres a ces questions, C'est le cas de 
I'ouvrage de l'imam Ahmad intitule ar-Radd ala 
al-Djahmiyya. D'autres imams tels 
qu'Outhmane Ibn Said ad-Darami ? ainsi que 
dans les livres de Cheikh Al-Islam Ibn 
Taimiyyah et de son eleve Ibn Al-Qayyim et 
Cheikh Muhammad Ibn Abd al-Wahhab et 
d'autres ont ecrit pour refuter les doctrines de 
ees sectes et celles des devots mortuaires ainsi 
que celles des soufistes. 

Quant aux ouvrages speciaux ecrits pour 
refuter les theses des innovateurs, ils sont 
nombreux, Citons-en a titre d'exemple ces 
ouvrages anciens : 

1. Al-Ftissam de l'imam Shatibi 

2. Iqtidha sirat al-moustaqim de Cheikh al- 
ls lam Ibn Taymiyya dont une grande 
partie est consacree a la refutation des 
theses des innovateurs. 

3. Inkar al-hawadiih wa al-bida d'Ibn 
Wadhah 

4. Al-Hawadith wa al-bid'a de Tartoushi 
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5. Al-Baith ala inkar al-bida'wa al- 
hawadith d'Abou Shama 

et ces ouvrages contemporains 

L Al-Ibda' fi madhar al-Ibtida* de Cheikh 
Ali Mahfouz 

2. As-Sunan wal Moubtadat al-mouta 'lliqa 
bi al adhkar wa as-salawat de Cheikh 
Muhammad Ibn Ahmad ash. Shouqayri 
al-Hawamidi. 

3. Rissalat at-tahdhir min al-bida de 
Cheikh Abd al«Aziz Ibn Baz, 

Les ulemas musulmans ne cessent - Allah 
soit loue - de refdter les innovations et de 
reduire leurs auteurs au silence a travers les 
journaux, les revues, les radios, les sermons du 
vendredi, les colloques et les conferences. Ce 
qui produit de grands effets dans le sens de la 
conscientisation des musulmans et 1* eradication 
des innovations et la repression des innovateurs. 

Explication de quelques modeles 
d' innovations contemporaines 
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• La celebration de Panniversaire de 
la naissance du Prophete (fe) 

• La recherche de la benediction dans 
les vestiges et reliques des defunts 
et les comportements similaires. 

• Des innovations dans le domaine 
des actes cultuels de rapprochement 
a Allah. 

Les innovations contemporaines ,sont 
nombreuses du fait du declin lie au temps et en 
raison de la diminution du savoir et de la 
multiplieite des propagateurs des innovations et 
des actes de desobeissance et de la persistance 
de la tendance a s'assimiler aux mecreants dans 
leurs us et rites. Ce qui ne fait que verifier les 
propos du Prophete (ft) : « Vous suivrez 
irremediablement les traditions de vos 
predecesseurs. » (rapporte par at-Tarmidhi et 
authentifie par lui) 

I- La celebration de Panniversaire du 
Prophete (ft) en Rab'i I 

C'est une imitation des Chretiens dans leur 
celebration de la naissance du Christ. 



Des musulmans ignorants et des ulemas 
egareurs celebrent en Rabi' I de chaque annee la 
naissance du Messager Muhammad (S). Certains 
organisent cette ceremonie dans les mosquees, 
d'autres dans les domiciles ou d'autres endroits 
amenages a cet effet. Des foules nombreuses 
issues du commun des gens y assistent.Ils 
entendent imiter V innovation des Chretiens 
consistant a celebrer la naissanee du Messie (que 
la paix d'Allah soit sur lui).Ces ceremonies, 
outre le fait qu'elles constituent une bid 1 a et 
traduisent le desir d'imiter les Chretiens, sont 
entachees de pratiques polytheistes et d'actes 
reprehensibles tels que la declamation de 
poemes qui vehiculent des affirmations 
hyperboliques a 1'endroit du Prophete (H) qui 
peuvent conduire a son invocation et la 
sollicitation de son secours a la place d' Allah.Or 
le Prophete (m) a interdit qu'on lui adresse des 
louanges exagerees, 

A ce propos, il dit : «N , exagerez pas 
dans les eloges que vous me faites a Tinstar de 
l'attitude des Chretiens vis-a-vis de Jesus, fils de 
Marie Je ne suis qu'un serviteur. Dites : le 
serviteur et messager d'Allah. » (rapporte par 
Boukhari et Mouslim) 
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Le terrne itra signifie exageration dans 
les eloges. II est possible, en plus, quMls croient 
que le Prophete (0) assiste a leurs ceremonies, 
Celles-ci sont accompagnees d'actes 
reprehensibles tels que les chants tythmes menes 
en choeur et le battement des tambours et la 
recitation de dhikr soufi innoves. II peut s'y 
aj outer encore des contacts physiques directs 
entre les hommes et les femmes.Ce qui est 
source de tentation et peut conduire aux 
turpitudes. Meme si les ceremonies ne 
comportaient pas ces risques et se limitaient a 
des reunions, des repas collectifs et des 
manifestations de rejouissance- cornme ils 
disent- elles n'en demeureraient pas moins des 
manifestations fabriquees (toute innovation est 
une bid' a et toute bid' a est une aberration). En 
plus, ces reunions peuvent evoluer pour donner 
libre cours aux exces reprehensibles constates 
dans lesdites ceremonies. 

Nous avons dit qu' elles sont des 
innovations car elles n'ont aucune origine ni 
dans le Livre ni dans la Sunna ni dans Tosuvre 
des predecesseurs pieux des siecles preferes. 
Elles ne firent leur apparition qu'apres le 4 e 
siecle, sous V instigation des Chiites fatimides. 
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Al-imam Abou Hafs Tadjouddme al- 
Fakihani (Puisse Allah lui accorder Sa 
misericorde) a dit : « Cela etant, la question a ete 
posee de fa9on repetee de la part d'un groupe 
beni a savoir si la reunion tenue par certaines 
personnes au mois de Rab'i I et appelee Mawlid 
a une origine dans la religion. I Is veulent obtenir 
a cet egard une reponse claire et utile. C'est 
pourquoi je dis tout en cherchant 1' assistance 
d' Allah que je ne connais pour ce Mawlid 
aucune origine ni dans le Livre ni dans la Sunna, 
et il n'a ete rapporte d'aucun des ulemas qui font 
autorite au sein de la Umma et qui sont connus 
pour leur fidelite a la tradition des anciens, Ce 
n'est qu'une innovation fabriquee par les 
desoeuvres et un moyen d'aiguiser les appetits 
des gourmands 46 . 

Cheikh al-Islam Ibn Taymiyya (Puisse 
Allah lui accorder Sa misericorde) a dit : « Cest 
ainsi que des gens promeuvent des innovations, 
soit pour imiter la pratique des Chretiens Iors de 
Panniversaire de la naissance dc Jesus (que le 
salut d' Allah soit sur lui), soit pour exprimer 



Voir Rissalat al-mawrid fl amal al-mawlid. 
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leur amour et leur veneration du Prophete (S) 
lis font de la naissance du Prophete une 
occasion a feter en depit de la divergence que 
suscite la date de l'anniversaire du Prophete (B). 

Telle n'etait pas la conduite des pionniers. 
Si cette celebration etait un bien, ils en eurent 
ete les plus aptes et les plus dignes de droit. Car 
ils avaient pour le Prophete (0) un amour et une 
veneration plus forts que ce que nous en 
eprouvons, et plus prompts a la bienfaisance que 

nous-meme. 

L'amour du Prophete (®) et sa veneration 
ne s'exprimaient que par son obeissance et 
V observance de ses ordres, la revivification 
secrete et ouverte de sa Sunna, la diffusion de 
son message et la participation au combat que 
cela implique aussi bien pour le cceur, la main et 
la langue. Voila la conduite des premiers 
pionniers parmi les emigres de la foi et les 
auxiliaires et ceux qui les ont bien suivis de bel 
exemple, Ici prend fm en quelque resume les 
propos d'Ibn Taymiyya 47 . 



47 Iqtidha sirat al-moustaqim ,2:615 retabli 
par Dr.Nasir al-Aql. 
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Bon nombre d'ouvrages anciens et 
modernes ont ete consacres a ce sujet.Outre le 
fait que ces ceremonies constituent une 
innovation, elles conduisent a la multiplication 
de la celebration des anniversaires des saints 
des maitres et des chefs religieux. Ce qui ouvre 
la porte d'une multitude de maux. 

II- La recherche de la benediction dans 
les places, les vestiges et les personnes 
vivantes et mortes 



Parmi les pratiques inventees figure la 
recherche de la benediction aupres des creatures 
C'est une forme d'idoMtrie, un pretexte qui 
permet a des mercenaires de spolier les biens des 
simples d'esprit. 

Le terme tabarrouk indique la recherche de 
la baraka qui signifie : la confirmation d'un 
bienfait etabli d'une chose et susceptible de 
s'accroitre. Mais demande ne s'adresse qu'a 
celui qui seul est capable de la realiser dont 
Allah le Transcendant C'est Lui qui fait 
descendre la baraka et la maintient. 
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Quant a Petre cree, il n'est capable ni de 
creer la baraka ni de la transmettre ni de la 
maintenir. Aussi n'est il pas permis de chercher 
la baraka dans les vestiges, les lieux ou les 
personnes vivantes et mortes. Car si Tauteur de 
cette recherche croit que ce qu'il sollicite 
possede une capacite autonome de procurer de 
la baraka^ sa croyance est entachee de 
polytheisms S'il croit que la visite d'un lieu, le 
contact avec un objet ou le fait de toucher une 
personne constituent des moyens d*acceder a la 
benediction divine, sa croyance le pousse vers le 
polytheisme. 

Quant au comportement des Compagnons 
qui consistait a chercher la benediction dans les 
cheveux du Prophete (®), sa salive et ce qui se 
detachait de son corps, comme il a ete indique 
plus haut 48 , c'etait une prerogative reservee au 

Prophete (0) pendant sa vie et sa presence 
parmi eux ,Ceci s'atteste dans le fait que les 
Compagnons ne cherchaient cette benediction, 
ni dans sa chambre, ni aupres de sa tombeJls 
n'avaient pas non plus l'habitude de frequenter 



Voir p,49. 
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les endroits ou il avait prie oil s'etait rendu, pour 
y chercher la benediction. A fortiori, ils ne 
frequentaient pas les mausolees des saints, et ne 
cherchaient pas la benediction dans les 
personnes saintes telles qu'Abou Bakr , Omar, 
et d'autres eminents compagnons , ni pendant 
leur vie , ni apres leur mort 

lis n'avaient pas P habitude de se rendre a 
la grotte d'Hira pour y prier ou y faire des 
invocations. Ils n'allaient pas non plus a Tor ou 
Allah avait adresse la parole a Moise pour y 
prier et faire des invocations. Ils ne se rendaient 
pas aux autres lieux tels que les montagnes dont 
on dit qu'elles abritent des tombeaux des 
prophetes ou d'autres. Ils ne frequentaient pas un 
site suppose abriter un relique prophetique. 

En outre, Pendroit ou le Prophete (0) 
priait a Medine, n'etait embrasse ou touche par 
aucun des anciens.Les endroits ou il avait prie a 
La Mecque et ailleurs non plus.S'il n'a pas ete 
institue de toucher ou d'embrasser les espaces 
foules par ses nobles pieds et dans lesquels il 
priait, que dire des endroits dont on dit qu'un 
autre les a frequentes et y a prie ? Les ulemas 
savent necessairement qu'embrasser ces lieux ou 
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les toucher ne font pas partie de la loi du 
Prophete (S). 49 

III-Les innovations dans le domaine des 
actes cultueis de rapprochement a Allah 

Les innovations dans le domaine des actes 
cultueis sont nombreux de nos jours -En principe, 
les pratiques cultuelles sont refues tells 
quelles.On ne peut pas en instituer sans preuve 
.Une pratique qui ne repose pas sur un preuve 
(valable) est une innovation conformement au 
propos du Prophete (S) : « Quiconque 
accomplit une oeuvre non conforme a notre 
pratique la verra rejetee. » (rapporte par 
Mouslim) 

Les pratiques cultuelles maintenues sans 
argument sont nombreuses et nous en citons 
quelques unes : 

- Declarer a haute voix 1' intention d'entrer 
en priere en disant : j'ai 1' intention d'accomplir 
pour Allah une telle ou telle priere. Ceci est une 



Iqtidha as-sirat a/-mi?ustaqim, retabli par 
Dr.Nasir al-Aql ,2/795-802. 



mi 



innovation car il ne correspond a rien dans la 
Sunna du Prophete (S) et parce que le Tres Haut 
a dit : « Dis: "Est- ce vous qui apprendrez a 
Allah votre religion, alors qu' Allah sait tout ce 
qui est dans les cieux et sur la terre?" Et Allah 
est Omniscient » (Coran,49 : 1 6). L' intention 
provient du cceur ; elle est un acte du cosur qui 
ne depend pas de la langue. 

- La pratique du dhikr collectif a Tissue de 
la priere.Ce qui est institue c'est que chaque 
fidele pratique le dhikr individuellement 

- Demander la recitation de la Fatiha a 
certaines occasions, notamment apres les 
invocations et a la memoire des morts. 

- Organiser des ceremonies funeraires pour 
les defunts et la preparation de repas et le 
recrutement de lecteurs du Coran pour consoler 
Tauditoire et profiler au defuntTout cela 
constitue une innovation denuee d'origines et 
sans fondement et (ressemble a des ) entraves 
qui ne reposent sur aucune automation divine, 

- La celebration du voyage nocturne du 
Prophete ($1) et son ascension et la celebration 
de son immigration (a Medine).La 
commemoration de ces evenements ne repose 
sur aucun fondement legal. 
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- Consacrer au mois de Radjab certains 
actes cultuels tels que la oumra (pelerinage 
mineur) et d'autres actes speciaux, comme la 
priere et le jeune surrerogatoires.Ce mois n'apas 
plus de merite que les autres par rapport a la 
oumra> au jeune, a la priere, aux sacrifices qui y 
sont accomplis, ni quoique ce soit d'autres., 

- Les sortes d' invocations inventees par les 
Soufis et contraires aux rituels dhikr normaux 
dans leur formulation, leur disposition et leurs 
horaires. 

- Consacrer des prieres et le jeune au 15 e 
jour de Shaaban car rien de sur n'a ete rapporte a 
cet egard du Prophete (S) 

- Construire sur les tombes, les integrer 
dans les mosquees, les frequenter pour solliciter 
T intercession des morts et d'autres desseins 
polytheistes, 

- La visite des tombes par les femmes en 
depit du fait que le Messager d' Allah (®) a 
maudit les femmes qui frequentent les tombes et 
ies hommes qui les transforment en mosquee et 
les eclairent 
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Conclusion 

En conclusion, nous disons que 
1 5 innovation est un facteur de Pheresie car elle 
consiste a aj outer dans la religion des actes que 
ni Allah ni Son Messger n'ont 
institues-L' innovation est pire que le peche 
majeur Satan s'en rejouit plus qu'il ne le fait des 
peches majeurs car le pecheur accomplit les 
peches tout en etant conscient qu'il est en train 
de commettre des peches, Ce qui fait qu'il peut 
se repentir. Quant a Pinnovateur, il croit que ses 
innovations font partie de la religion et le 
rapprochent d' Allah. Ce qui fait qu'il ne se 
repentit pas, 

Les innovations supplantent les traditions 
(prophetiques) et poussent leurs partisans a 
detester les adeptes de la SunnaX 'innovation 
eloigne son auteur d' Allah et lui attire Sa colere 
et Son chatiment, et provoque la disorientation 
des cceurs et leur corruption. 

Comment traiter avec les innovateurs 
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II est interdit de rendre visite a Fmnovateur 
et de s'asseoir avec lui, si ce n'est pour denoncer 
ses pratiques et lui dormer des conseils .En effet, 
sa frequentation peut avoir un impact negatif 
sur celui qui le frequente et peut etendre son 
adversite a d'autres. 

A defaut de les empecher physiquement de 
continuer leurs innovations, il faut mettre les 
gens en garde contre eux et contre leurs mefaits. 

Les ulemas et les autorites doivent oeuvrer 
(ensemble) pour endiguer les innovations et 
reprimer leurs auteurs car ils represented un 
grand danger pour V Islam. 

Par ailleurs, il convient de savoir que les 
Etats infideles encouragent les innovateurs a 
propager leurs pratiques et y aident par divers 
moyens dans ie but de ternir 1 5 image de Tlslam. 

Nous implorons Allah pour le secours de 
sa religion et que son mot d'ordre soit le plus 
eleve et ses ennemis voues a T abandon. 

Puisse Allah benir notre Prophete 
Muhammad, sa famille et ses compagnons. 
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